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TUNING PC
PAGE 12 - ALARME VENTILATEUR CPU
L'arrêt du ventilateur équipant le radiateur du processeur 
d'un ordinateur par exemple peut causer d'importants dom­
mages aux composants qui ne sont alors plus du tout venti­
lés. Afin de prévenir toute dé­
faillance, le montage proposé 
exerce un contrôle continu sur le 
rotor et signale toute anomalie.

RADIO
PAGE; 15 - PREAMPLI D'ANTENNE 
120 A 200 MHZ
Destiné à augmenter les prestations d'un récepteur, cette 
réalisation reste facile sans sacrifice des performances.

VIDEO
PAGE 18 - EMETTEUR TV AUDIO VIDEO
et récepteur/convertisseur pour Bandes TV A et B.
Ce montage est conçu pour transmettre sans fils les signaux 
Audio/vidéo pour des usages domestiques (portiers, diffu­
sion interne etc...) et constitue également un ensemble com­
plet d'ATV pour radioamateurs.

MESURE
PAGE 24 - MINI GENERATEUR
DE SIGNAUX CARRES
Ce minigénérateur constitue en toute simplicité un oscilla­
teur à signal carré fiable basé sur l'utilisation du très célèbre 
circuit intégré 555.

MESURE
PAGE 26 - EXTENSION DE TEST
POUR OSCILLOSCOPE
Passez au Lest dynamique des composants actifs comme des 
composants passifs grâce à cette extension de mesure com­
plémentaire d’un oscilloscope qui fait afficher à l’écran les 
courbes de Lissajou.

ALARME
PAGE 30 - ALARME A SIGNAUX 
CANALISES
Une centrale d'alarme simple et performante équipé d'un 
système de transmission utilisant le secteur 220Volts, ceci 
afin de simplifier notablement l'installation d'une alarme 
complète qui ne requiert du coup aucun fil...
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Ce minirécepteur aux fonctions évoluées utilise comme 
beaucoup d'autres montages modernes les célèbres mo­
dules hybrides UHF, et permet d'envisager des applications 
intéressantes associant Audio et téléphonie.
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PAGE 52 - TELECOMMANDE
PAR TELEPHONE A 4 CANAUX
Un dispositif sécurisé de commandes à distance par télépho­
ne de vos équipements domestiques.
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PAGE 70 - RECEPTEUR POUR BANDE 
AERONAUTIQUE
Un récepteur en modulation d’amplitude spécialement 
conçu pour l’écoute de la bande aéronautique dans les fré­
quences comprises entre 118 et 136 MHz.
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PAGE 73 - RECEPTEURS VHF
A BANDE ETROITE
• version radioamateur 143 à 146,5 MHz FM
• version Marine 156 à 163 MHz FM
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TELECOMMUNICATIONS
PAGE 48 - LES ONDES 
ELECTROMAGNETIQUES
Après avoir découvert dans le premier article les prin­
cipes généraux régissant les ondes électromagné­
tiques et notamment leurs découpages en différentes 
bandes de fréquences, nous allons maintenant explo­
rer plus en détails la composition des bandes TV à 
cheval sur le domaine VHF et UHF.

LASER
PAGE 50 - DIODES LASER
A POMPAGE OPTIQUE ETAT SOLIDE 
ou comment générer un faisceau laser de couleur 
verte.

PTC
PAGE 58 - L'EXEMPLE TOMBE À PIC 
(2EME PARTIE)
Cours pratique sur la programmation sur les micro­
contrôleurs PIC qui propose la découverte de ces cir­
cuits au travers d'application concrètes.

SPECIAL EDUCATION
PAGE 64 - L'ELECTRONIQUE 
DIGITALE ■ LA PORTE AND
Un cours dynamique comportant des tests d'autoéva- 
iuation pour assimiler facilement le fonctionnement 
de la logique numérique.
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PAGE 77 - ATELIER LAMPES
La rubrique consacrée à la restauration des ancien 
postes de radio à lampes ou le dépannage des amplis 
tubes et autres appareils renfermant des lampes.
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PAGE 80 - COLLECTION RADIO 
HISTOIRE ET TECHNIQUE
Toutes les idées prévalant à la constitution d’une col­
lection sont empreintes d’un frénétique retour vers les 
valeurs anciennes, cette tendance humaine constante 
qui nous fait nous retourner sur notre passé plus ou 
moins proche et nous rappelle par les époques succes­
sives des objets amassés, l’histoire proche ou plus an­
cienne avec ses modes, ses tendances, son ambiance.
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PAGE 82 - STOCKAGE DES DONNÉES 
INFORMATIQUES SUR CDROM
Il y a encore très peu de temps, la gravure d'un 
CDROM informatique faisait partie d’un rêve inacces­
sible au particulier. Actuellement, les choses sc sont 
démocratisées, à tel point même, que certaines socié­
tés réussissent à en vivre. Elles ont « pignon sur rue » 
et proposent des services de gravure à l’unité pour 
des prix défiant toute concurrence. II est temps de fai­
re le point sur l’offre actuelle disponible auprès du 
grand public.

PAGE 86 - LE LOGICIEL PSPICE
Dans cette ultime partie, nous verrons un petit amplifi­
cateur basses fréquences symétrique. Nous n’avions 
pas jusqu'à présent utilisé d’ampli opérationnel, nous 
les avions simplement survolés en indiquant leurs li­
mites d’utilisation, En effet, vous savez maintenant que 
l’utilisation de PSPICE passe par la mise en service de 
composants virtuels qui sont le reflet de la réalité.

FICHES RADIOWORKS
PAGE 91 -, POUR VOTRE 
BIBLIOTHEQUE DE SCHEMAS 
ELECTRONIQUE
•AMPLI UHF 10 W
• EXTENSION MESUREUR DE CHAMP POUR 
MULTIMETRE

PAGE95 - PETITES ANNONCES
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ÉLECTRONIQUE

DE RENTRÉE

F
our nombre d’entre vous, le 
temps de la rentrée a sonné. 
Allez, courage ! Pour les 

autres (chanceux) qui peuvent 
encore lézarder sur la plage, 
profitez-en ! Quoi qu’il en soit, 
il faudra bien reprendre le chemin du 
travail, mais, avec Nouvelle 
Électronique, la rentrée s’annonce 
plutôt intéressante.
Vous avez été nombreux à nous 
signaler votre satisfaction quant au 
nombre de montages plus important 
publié. Cette évolution semble 
vous satisfaire. De plus, la partie 
théorique et plus particulièrement 
«l'électronique digitale» a soulevé 
des intérêts inespérés. Il est vrai que 
peu de publications abordent ce 
sujet. Nouvelle Électronique vous 

propose, dans ce numéro, de tester 
vos connaissances à ce sujet.
La rentrée sera aussi d’actualité, 
dans quelques semaines, pour nos 
chères «têtes blondes». A ce sujet, 
j’ai reçu dernièrement le courrier 
d’un garçon de 15 ans et je ne 
résiste pas à l’envie de vous faire 
partager une de ses phrases. 
«L’électronique c’est une ouverture 
sur le monde d’aujourd’hui, c'est la 
compréhension de règles fondamen­
tales, mais c’est aussi le plaisir de 
réaliser quelque chose, de constater 
que cela fonctionne. C’est cool...» 
Ça fait du bien, non ?

Électroniquement vôtre.
Philippe Clédat.
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L’adaptateur SlimSCSI 1460 au format PC Gard 
d’Adaptec permet de connecter les ordinateurs de 
poche à des unités et des disques durs SCSI externes. 
Disposant d’un support sous Windows CE, il est actuel­
lement le seul adaptateur SCSI permettant de connec­
ter ce type de matériel à des périphériques externes. 
Cette possibilité étend de manière considérable les 
fonctionnalités des ordinateurs de poche, jusque-là iimi- 
tés par la taille de leur mémoire interne.

Caractéristiques de l’adaptateur SLIMSCSI 1460.
Les ordinateurs de poche disposent en général de 
moins de 32 Mo de RAM. Avec l’adaptateur SlimSCSI 
1460 et une unité externe légère comme le lecteur 
Iomega Zip ou le lecteur Jaz, leur mémoire de travail 
peut atteindre plusieurs gigaoctets sans que cela nuise 
à la mobilité. Les utilisateurs peuvent maintenant 
échanger des données entre l’unité Windows CE et un 
disque externe amovible, exécuter des applications 
résidant sur ce disque ou accéder au même lecteur ZIP 
avec la plupart des ordinateurs portables. “Selon IDC, 
d’ici l’an 2000, près de 50 % des ordinateurs de poche

Le nouvel adaptateur 
SLIMSCS11460 
d'ADAPTEC étend 
les capacités 
des ordinateurs 
de poche
et assistants personnels livrés en Europe fonctionne­
ront sous Windows CE”, a déclaré Nüket Veral, directeur 
du marketing pour l’Europe d’Adaptec. “Les utilisateurs 
pourront faire fonctionner des applications plus gour­
mandes en mémoire, comme des diaporamas 
PowerPoint, et travailler sur des documents intégrant 
des graphiques et des tableaux”.
“Le secteur de l’informatique mobile connaît un déve­
loppement rapide et les utilisateurs ont de plus en plus 
besoin de capturer, stocker et d’accéder à des informa­
tions complexes de manière simple et rapide. Adaptec 
joue un rôle important pour favoriser cette évolution et 
faire ainsi de Windows CE une plate-forme idéale pour 
les dispositifs de poche” estime quant à lui Greg Levin, 
responsable produit, Windows CE, Microsoft Europe. 
Bénéficiant d’un support sous Windows 95/98, Windows 
NT, DOS et OS/2, l'adaptateur Slim SCSI 1460 permet 
de connecter des lecteurs de CD-ROM, des scanners, 
des disques durs, des lecteurs amovibles, etc.
Ladaptateur SlimSCSI 1460 au format PC Card, livré 
avec des pilotes pour Microsoft Windows CE, est actuel­
lement disponible en Europe auprès des revendeurs 
agréés et sur catalogue pour un prix inférieur à 1 200 F 
HT. Il fournit sous la forme d’un kit comprenant l’adap­
tateur SCSI, les drivers logiciels, trois types de câbles, 
le logiciel EZ SCSI pour la gestion des périphériques, 
un guide d’utilisation et un guide de référence rapide.

Transformer tout 
multimètre numérique 

en tkermomètre de 
précision

minimum 2 MU. Mieux encore, si li 
bornes du multimètre sont distantes de 
12 mm (ce qui correspond à l'entraxe 
standard d’un produit conforme 
aux normes actuelles), vous pou 
vez connecter l'adaptateur en 
l’embrochant directement sur le

Les adaptateurs de températures C.A 801 et 
C.A 803 sont des boîtiers compacts, 
capables de transformer tout multimètre 
numérique en véritable thermomètre pro­
fessionnel (-40 à +1 000 °C). Il suffit sim­
plement de disposer d’un multimètre 
numérique, à entrée mV DC, pour une lec­
ture directe en °C ou °F, et d'impédance

multimètre. Vous formez, 
ainsi, un ensemble parfaite­
ment solidaire qui se mani­
pule aussi aisément qu’un 
thermomètre, avec les mêmes 
performances et à prix 
nettement plus com­
pétitif.

• ©

La conception robuste de ces 
adaptateurs, leur boîtier 
éprouvé et la variété des cap­
teurs à thermocouple K qui 

peuvent leur être connec­
tés, en font des outils par­

ticulièrement bien adaptés 
aux mesures sur le site.

Le C.A 801 est livré d'origine
avec un capteur filaire de 1,1 m 

qui autorise des mesures de -40 
à +200 °C.
Avec ses deux entrées, le C.A 803

permet, en plus, d'effectuer des
mesures différentielles.
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MGE EPS SYSTEMS met au 
service des enseignants son 
savoir-faire en matière de protec­
tion électrique et lance des solu­
tions pédagogiques et didactiques 
adaptées aux étudiants en BTS 
électronique et BAC PBO.
Ceo solutions ont pour objectif d’aider l’étudiant à découvrir 
et parcourir le concept et les fonctions des produits MGE.

Les onduleurs évoluent au rythme de l’informatique et des 
télécommunications et la formation constitue la meilleure 
garantie de maîtrise des alimentations sans interruption. 
Premier package d’une collection complète, SineWave 
Didactique est dédié à l’apprentissage de la dépollution des 
installations électriques (rangs 2 à 25).
Conforme aux référentiels déterminés par ¡’Éducation 
Nationale, cette solution pédagogique associe exercices théo­
riques et pratiques : elle inclut une présentation théorique 
faisant référence aux cours, des cahiers de travaux dirigés et 
des cahiers d’exercices pratiques. Une maquette de SineWave 
permet aux étudiants de se familiariser à la manipulation du 
produit.
MGE s’est adjoint les connaissances d’un ingénieur agréé par 
¡’Éducation Nationale, François Eddi, gérant la société 
Eduwatt spécialisée dans le conseil et la formation.
Pulsar Pedago, deuxième package didactique, est prévu pour la 
rentrée 99.

PROTEUS 4.6
Logiciel professionnel de 

CAO électronique sous Windows
SIMULATION PROSPICE

Noyau Berkeley Spice 3F5

Version de base gratuite 
sur INTERNET http://www.multipower-fr.com 

^lulîipowcr t *
83-87, avenue d’Italie - 75013 Paris - FRANCE 

Tél. : 01 53 94 79 90 - Fax : 01 53 94 08 51 
E-mail : multipower@compuserve.com

*pmce& multimètres èe poche
Mieux qu’un testeur, elles passent partout, même en prix !

Dotées des fonctions essentielles pour tout électricien (tensions 
AC et DC, courants AC et DC*, Q, continuité et Hz*), les nou­
velles pinces multimètres de poche METRIX offrent une excel­
lente prise en main et un affichage particulièrement large et 
clair : leur bargraph 42 segments visualise instantané­
ment toutes les variations du signal ; le symbole 
des unités et un voyant d’usure de piles 
complètent encore les 
4 000 points d’affichage. 
Par ailleurs, les batteries 
sont préservées grâce à 
une extinction au-

tomatique au bout de 30 minutes de non-utilisation (débrayable 
sur la MX 355).
Si la MX 350 offre la mesure des fréquences à la fois en courant 
(jusqu’à 10 kHz) et en tension (jusqu’à 1 MHz), la MX 355 me­

sure, quant à elle, les courants alternatifs et continus, et 
cejusqu a 400 A.

Toutes deux sont équipées d’une touche HOLD 
pour maintenu l'affichage. A cela, la MX 355 
ajoute un réglage de zéro DC automatique qui 
peut aussi être astucieusement utilisé pour effec­

tuer des mesures différentielles.
I .eur prix constitue, un autre de leurs atouts, d’au­

tant qu’il comprend, outre la pince, les cordons de 
mesure, les piles, une sacoche de transport et une notice 

de fonctionnement en cinq langues.
Ces nouvelles pinces multimètres viennent dont enrichir la 
gamme de pinces METRIX. Livrées sous blisters, elles ha­
billent avantageusement les PL. V. METRIX.
*seion modèle
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Les nouveaux circuits de National Semicon­
ductor réduisent le nombre d’étages en fréquence intermé­
diaire tout en augmentant la plage dynamique jusqu’à 120 
dBFS.
National Semiconductor annonce un jeu de circuits intégrés 
destinés à améliorer les performances en réception des sta­
tions de téléphonie mobile. LE “DRCS” (Diversity Receiver 
Chip Set) se compose de deux amplificateurs à gain pro­
grammable (CLC5526), deux convertisseurs A/N 12 bits / 
65MSPS (CLC5956) et un convertisseur abaisseur de fré­
quence avec contrôle automatique du gain (CLC5902).
L’association de ces composants permet de supporter deux 
canaux indépendants en assurant la conversion analo- 
gique/numérique, la conversion de fréquence et le traite­

NEWS
£ln jeu composante 
pour simplifier la concep­
tion bes stations be base 
be téléphone cellulaire.
ment numérique des signaux en bande de base. Le DRCS 
permet de supprimer plusieurs étages analogiques pour la 
conversion de fréquence, en effectuant la numérisation du 
signal dès le premier niveau de fréquence intermédiaire 
(pour des signaux jusqu’à 300 MHz), après une seule opéra­
tion de mélange et de filtrage. La plage dynamique totale at­
teint 120 dBFS en communications GSM, soit 15 dB de plus 
que les autres solutions comparables, ce qui assure une bon­
ne marge de sécurité par rapport aux spécifications GSM.
Ce jeu de circuits est entièrement conforme aux standards 
de téléphonie mobile GSM900, GSM 1800, AMPS, DAMPS 
et aux normes DCS, PCS et PHS pour la commutation et la 
communication personnelle. Il peut également être utilisé 
dans les applications de radiotéléphonie, de télécommunica­
tions par satellite, de messagerie individuelle, ainsi que pour 
la localisation d’appels d’urgence (E911).
National Semiconductor propose en outre des cartes d’éva­
luation pour faciliter la mise en œuvre de ces composants.

LaCie présente 
le lecteur
Magnéto- 
optique 1.3 Go
• Durée de vie des données de plus de 30 
ans.
• Compatibilité avec les médias antérieurs 
128, 230 540 et 640 Mo
• Disque optique 1.3 Go de la taille d’une 
disquette.
• Prix au Mo le plus avantageux du marché 
« Cartouche 1.3 Go disponible à un prix 
public conseillé inférieur à 300 F TTC.

LaCie annonce la mise sur le marché de 
sa nouvelle génération de lecteurs magné­
to-optiques 3” 1/2, utilisant des cartouches 
1.3 Go de la taille d’une disquette.
Les agences de création, les graphistes, 
mais aussi toute personne pour qui la 
sûreté des données est primordiale 
(juristes, médecins, musiciens...) pourront 
ainsi, à moindre coût, archiver de gros 
volumes de données et profiter des avan­
tages offerts par la technologie magnéto- 
optique 3” 1/2.

Les avantages du magnéto-optique
• Pérennité et fiabilité : Les disques sont 
insensibles aux changements de tempéra­
ture et aux champs magnétiques.
En effet, l’impossibilité de contact 
tête/média ainsi que le procédé d’écriture 
à très haute température (écriture par 
laser à 150/180 °C) et de lecture à tempé­
rature ambiante en font la technologie 
amovible la plus sûre.
Cette stabilité assure aux médias magné­
to-optiques une durée de vie de plus de 30 
ans, garantissant ainsi la pérennité des 
données.
• Compatibilité : Le lecteur LaCie 1.3 Go 
optique est compatible avec les car­
touches 3”1/2 de génération antérieure : 
128, 230, 540 et 640 Mo. 
De même, les car­
touches 1.3 
Go pourront 
être lues et 
réécrites par 
les futurs 
lecteurs 
optiques 3”1/2. 
D’une vitesse similai­
re à un disque amovible, 
le lecteur LaCie 1.3 Go 
optique est aussi capable de 

lire, écrire et réécrire les médias LIM 
DOW, deux fois plus rapides que les 
médias classiques.
• Économie : Environ moitié moins chers 
qu’une cartouche magnétique, les disques 
MO ont le coût au mégaoctet le plus avan­
tageux du marché.
Contrairement aux lecteurs à cartouches 
magnétiques, la technologie magnéto- 
optique est non-propriétaire, assurant des 
prix très bas sur les médias. Conformes 
aux standards internationaux ISO, ANSI, 
ECMA, les disques et lecteurs optiques 
LaCie sont compatibles avec les lecteurs 
et média d’autres constructeurs.
Le lecteur magnéto-optique 1.3 Go LaCie 
est disponible à un prix public conseillé

inférieur à 5 700 F TTC.
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NEWS
Le système NET-C assure 
la surveillance non intrusive 
en temps réel des réseaux de 
télécommunications fixes et mobiles.
Tektronix vient d'annoncer la sortie du nouveau système innovant 
NET-C de surveillance permettant aux utilisateurs de disposer de 
capacités de contrôle centralisé pour l'évaluation de la qualité du 
service (QoS) et a détection des fraudes en temps réel sur les ré­
seaux de télécommunications fixes et mobiles.
Basé sur un algorithme non intrusif, NET-C offre aux opérateurs de 
réseaux la capacité de surveiller et d'analyser la qualité de trans­
mission des systèmes téléphoniques à 2 Mbits/s.
NET-C sert également à détecter les fraudes et les emplois abusifs 
des réseaux, comme le "call-back", les boîtes de dérivation, les ré­
orientations, les fraudes portant sur le roaming GSM et le clonage. 
Les experts de l'industrie estiment que ces détournements de 
l'usage original des réseaux coûtent près de 4 milliards de dollars 
par an aux opérateurs de réseaux téléphoniques.
NET-C permet d'obtenir des statistiques de trafic et d'identifier 
des problèmes de fonctionnement et de maintenance. Le système 
repose sur une architecture client-serveur gérant plusieurs centres 
de détection périphériques répartis géographiquement. Une ver­
sion autonome transportable est également disponible pour ré­
pondre à tous besoins particuliers.
Un des atouts majeurs de NET-C est que les utilisateurs peuvent 
surveiller et détecter les fraudes sur les réseaux téléphoniques. Le 
système NET-C assure la détection du "call-back", des boîtes de dé­
rivation, des réorientations, des fraudes portant sur ie roaming 
GSM, du clonage et des autres abus. Toutes fraudes qui sont un 
manque à gagner considérable pour les opérateurs de réseaux de 
télécommunications.

PROGRAMMATEURS : PLUS DE 50 MODÈLES

Nouveau ALL-07 C
Hi-Lo Systems

MEDIAL C/CHIPI
Kit de développement 
de cartes à puce 
avec (ou sans) 
interprétateur Basic

SHOOTER II

MEGAMAX
MECAMAX-4G

Dunfield 
Compilateur C 
Assembleur 
Débogueur 
Moniteur 
Simulateur 
CPU :
• 68HC08/6809 
• 68HC11/12/16 
• 8051/52 
• 8080/85/86 
• 8096

Carte 
d’application 
avec CPU Intel 
et Motorola

Aussi disponibles :
• Effaceur UV • Cartes I/O • Simulation logique-analogique mixte et routage
• Emulateur de ROM et de microcontroleur ■ Analyseur logique

HI TECH TOOLS (H.T.T.) Tél. 02 43 28 15 04
40, rue Saint-André Fax 02 43 28 59 61
72000 LE MANS E-mail : hitools@hitechtools.com

http://www.hitechtools.com

dìfec presente le SmertMemory I^irect^MaiI V9O
Lisez directement votre courrier électro­
nique sur l’écran LCD du modem.

Le SmartMcmory Direct’Mail V90 permet : 
• La lecture directe des E-mails reçus. 
Après impulsions sur un bouton, le message 
E-mail défile de façon horizontale et en 
boucle ; il indique à l’utilisateur, le sujet de 
E-mail, son expéditeur, la date et l’heure 
auxquelles le message a été laissé, son 
contenu et la liste des fichiers joints s’il y en 
a. Une impulsion de la touche "avance rapi­
de” permet de consulter le message suivant. 
■ Lhorodatage des messages vocaux. Sous 
réserve d’abonnement, le SmartMcmory 
Direct’Mail V90 indique, sur l’écran LCD 
l’heure à laquelle l’utilisateur a été appelé et 
le numéro de son correspondant.
• La mesure du temps écoulé. Lors d'un 
appel en mains libres, le numéro de la per­

sonne appelée apparaît sur l’écran LCD, 
ainsi que le temps écoulé depuis la numéro­
tation.
• Le réglage du volume. Il suffit d'appuyer 
sur un bouton du clavier du modem pour 
obtenir l’augmentation et la diminution du 
volume. Vous pouvez visualiser cette opéra­
tion sur l’écran LCD du modem.
Fonctions initiales du SmartMemory
V90 : Fax couleur, une carte 
S m a rtMe dia 
Card® pour 
un stockage 
intensif, un 

clavier Total 
Control pour 
un accès 
direct à l'infor­
mation, une télé­
commande infra­

rouge, le mode urgence, le mode Eco. T .es 
possesseurs d'un SmartMemory ont la pos­
sibilité d’accéder aux nouvelles fonctions du 
modem par téléchargement sur le site Web. 
Le SmartMemory Direct’Mail V90 est 
disponible pour un prix inferieur à 
1 400 F TTC.
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Destinés au marché audio de grande consommation, les nouveaux DAC 
stéréo de Crystal offrent une meilleure qualité de son à un prix moindre 
avec une mise en œuvre simplifiée et des coûts système réduits.
Cirrus Logic Inc. a renforcé son leadership sur le marché de la puce 
audio en présentant au "Consumer Electronic Show” (Exposition élec­
tronique grand public) de Las Vegas, ses nouveaux convertisseurs 
numérique-analogique stéréo de marque Crystal®. Caractérisés par 
une dynamique de 100 dB, ces systèmes de convertisseurs DAC stéréo 
de la nouvelle génération (CS4340 et CS4341) produisent un son de 
haute qualité à un niveau de prix sans précédent, tout en offrant une 
mise en œuvre réellement simplifiée. En tant que tels, ils sont à eux 
seuls capables de faire baisser l’ensemble des coûts du système, de rac­
courcir les cycles de conception et de réduire les délais de mise sur le 
marché pour les fabricants d’une large gamme de produits son à hautes 
performances destinés au grand public.
Le rapport qualité/prix et la simplicité 'emploi des CS4340 et CS4341 les 
rend particulièrement bien adaptés à deux segments de marché du son 
grand public, en plein essor : les lecteurs de disques vidéo numérique 
(DVD) les coffrets d’abonnés. D'après la firme d'études de marché 
Dataquest, Inc., la production mondiale de décodeurs numériques pour 
câble et le satellite devrait presque doubler, passant de 12,9 millions 
d'unités en 1998 à 24 millions en 2000. Au cours de la même période, la

NEWS
CIRRUS LOGIC élève le 
rapport qualité/prix de 
ses convertisseurs 
numérique-amalogique 
(DAC)

production globale de lecteurs DVD devrait plus que tripler, passant de 
4,3 à 15,5 millions d’unités. Un boîtier plus petit, une technique breve­
tée qui réduit les coûts.
Le faible niveau de prix des CS4340 et CS4341 de Crystal est atteint 
grâce aux processus de conception et de fabrication très perfectionnés 
de Cirrus Logic. C’est ce qui permet à la compagnie d'utiliser moins de 
silicium et de diminuer la taille du boîtier nécessaire à des convertis­
seurs DAC stéréo, incluant l’interpolation numérique, la conversion 
numérique-analogique delta-sigma de quatrième ordre, la suppression 
numérique des sons disharmoniques et le filtrage analogique par 
condensateurs commutés.
De plus, une technique brevetée de contrôle de transitoires utilisée sur 
les CS4340 et 4341 Ciystal élimine les sons parasites de commutation 
que l'on entend lors de la mise en, ou hors service des systèmes audio 
pourvus de convertisseurs DAC de puissance inférieure. Cette fonc­
tionnalité améliore non seulement la qualité du son, mais diminue éga­
lement le recours à des composants de sourdine externes.
Les CS4340 et 4341 Crystal acceptent tous les deux des taux d’échan­
tillonnage des données et du son allant de 2 kHz à 100 kHz, ils ont une 
très faible consommation électrique, et ils fonctionnent à partir d’une 
alimentation en 3 V ou 5 V. Outre leur utilisation sur des lecteurs DVD 
et sur des coffrets d'abonnés, les caractéristiques de ces nouveaux 
convertisseurs DAC de Cirrus Logic les rendent tout particulièrement 
indiqués pour les lecteurs de CD et de MD, les processeurs d’effets 
numériques, les magnétoscopes multipistes, les consoles de mixage, la 
télévision à image numérisée, et les systèmes audios employés dans l’au­
tomobile.

jA/VVD et collaborent ex une topologie de référence
pour solutions jÆDS,L

Ce design de référence permet aux fabricants 
de modems de disposer d’une solution ADSL 
clé-en-main.

AMD et la société Virata annoncent la dis­
ponibilité d’un kit de référence permettant 
de développer rapidement une solution AD­
SL (Asymétrie Digital Subscriber Line) 
pour installations privées. Ce kit. de concep­
tion est une solution complète destinée aux 
fabricants de solutions ADSL externes 
telles que modems, routeurs et passerelles. 
Dans le cadre de cette collaboration, AMD 
fournit son nouveau jeu de circuits ADSL 
Intelligent Access™ et Virata son logiciel et 
circuit Helium.
Cette nouvelle topologie de référence 
contient tous les éléments requis par les 

constructeurs OEM pour réaliser des solu­
tions ADSL rapidement et au meilleur coût 
- modems externes ou passerelle, par 
exemple. Outre la plate-forme matérielle, le 
kit de conception comprend des schémas, 
des descriptions détaillées de conception 
aux niveaux matériels, ainsi que le code 
source ou objet. Le kit de conception sera 
disponible en versions Ethernet et USB.
Ce nouveau kit de conception intègre le 
chipset à deux circuits Intelligent Access 
AmDSL™ développé par AMD. Cette so­
lution modem ADSL de type ATM à débit 
variable se compose du frontal analogique 
(AFE) AmDSL134 et de l’émetteur-récep­
teur AmDSL135. La solution AMD peut 
être configurée pour fonctionner en modes 
ADSL plein débit ou G.Lite (sans sépara­

teur voix/données). Développé par Virata, 
Hélium est une solution à haut niveau d’in­
tégration qui regroupe les fonctions de 
contrôleur de couche physique, commuta­
tion et SAR ATM, et traitement de couches 
2/3. Cette solution est destinée aux sys­
tèmes de connexion mono et multi-utilisa­
teurs à haut débit tels que modems, passe­
relles, équipements d’extrémité et cartes 
d’abonnés pour concentrateurs DSLAM 
(DSL access Multiplexer).
AMD et Virata proposent deux versions de 
celte topologie de référence : un kit d’éva­
luation et de tests et un kit de conception 
disposant de toutes les licences matérielles 
et logicielles nécessaires pour la fabrication. 
Ce design sera disponible en différentes 
configurations.

10 - Nouvelle Electronique - 15 août/15 octobre 1999



NEWS NEWS
Sun annonce des résultats de tests supérieurs sous 

applications JAVA avec le processeur PICOJAVA,
Sun MicroSystem Inc. annonce les résultats des tests sur la performance du cœur picojava. Les vitesses obtenues sous application Java grâce à la performance 
du cœur picojava en MHz sont multipliées par cinq environ par rapport aux autres processeurs du marché, faisant du cœur picojava le choix idéal pour le mar­
ché émergent des produits grand public en réseau. Le cœur picojava a aujourd’hui atteint les 1000 téléchargements sur le Sun Community Source Licensing. 
Le cœur de processeur picojava à 120 MHz devrait atteindre une performance de 4,22 SPECjvm98. Cette performance, basée sur ie microjava 701, est 4,8 fois 
supérieure aux autres processeurs du marché si l’on compare de MHz à MHz. SPECjvm est la référence de tests utilisée pour mesurer la performance des ma­
chines virtuelles Java (JVM) sur toutes les plates-formes processeur.
“Ce test est la preuve que l’exécution directe des applications Java à partir du processeur est de loin la méthode la plus efficace pour faire tourner les applications 
Java dans de petits matériels disposant d’un espace mémoire très limité”, a déclaré Fadi Azhari, Directeur Marketing de Sun Microsystems Microelectronics. 
“En utilisant le cœur picojava, qui, avec plus de 1 000 licenciés, est la première architecture processeur en nombre de licences, les OEM et les ingénieurs sys­
tèmes peuvent réduire le délai de commercialisation de leurs produits, abaisser les coûts généraux et afficher la performance souhaitée par les clients”.
Les résultats du test confirment le processeur picojava au rang de premier de la classe des processeurs conçus pour faire tourner les nouvelles applications Ja­
va pour les marchés de l’électronique grand public et des produits communicants. Grâce à cette percée en performance, le processeur picojava améliore de fa­
çon significative la performance des applications Java tournant sur des produits en réseaux aussi petits que des assistants personnels et des webphones.
Le cœur de processeur picojava est disponible auprès de Sun, gratuitement pendant la phase de recherche et développement, par le site web du Sun Communi­
ty Source Licensing (http:www.sun.com/communitysource/).

'protection contre 
lea ourtenoiono :

FUSADEE B iooo
Dernier né de sa gamme de matériels de protection contre la foudre et les sur­
tensions, ADEE ÉLECTRONIQUE présente aujourd’hui le Fusadee R IOOO. 
Ensemble complet, le Fusadee R IOOO est destiné avant tout à protéger l’élec­
tronique des Tableaux Généraux Basse Tension et les matériels électroniques 
environnants (onduleurs, chargeurs, compteurs, asservissements des conden­
sateurs de compensation...) ainsi que les installations de forte puissance jus­
qu’à 2 000 ampères où l’électronique est omniprésente. Mais le Fusadee R 
1000 se révèle être également une solution très simple, et particulièrement 
économique, pour la protection de matériel de moyenne puissance (environ 
100 ampères) car il supprime le casse-tête du montage en cascade de para- 
foudres, grâce à une technologie exclusive et véritablement révolutionnaire.
L’ingénieuse idée et la prouesse technique d ADEE Electronique a été de 
concevoir une protection de l’électronique contre la foudre et les surtensions 
pouvant se placer en tête de l’installation électrique (au niveau des TGBT), 
protégeant de ce fait efficacement toute l’électronique environnante (niveau 
de protection 0,8 kV), tout en lui garantissant en toutes circonstances une 
parfaite continuité de protection et de service (intensité distribuée jusqu’à 
2000 A).

Une première dans ce domaine.
Pour pouvoir allier ces qualités exceptionnelles très difficiles à réunie, le 
Fusadee R1OOO conjugue astucieusement 2 systèmes séparés en dérivation, un 
réseau FUSADEE-cartouche principal et un réseau secondaire, associés à 2 
déconnecteurs intégrés. La différenciation d’action des 2 réseaux s’effectue de 

3 manières complémentaires (système breveté), ce qui assure que le réseau 
secondaire ne soit jamais sollicité tant que le réseau principal n’est pas totale­
ment déconnecté (arc soufflé). En régime normal, seul le réseau de FUSA­
DEE-cartouche principale est actif. Construites avec des composants semi­
conducteurs, type zener, les cartouches FUSADEE écoulent, avec une très 
grande rapidité (1000 A en 10 ns) toutes les surtensions transitoires sans 
qu’aucune gêne ni usure ne se produisent. Elles garantissent un très haut 
niveau de protection grâce à une tension résiduelle très faible (Up=0,8 kV). en 
présence d’une forte surtension et sous l’effet de réchauffement, la fusion qui 
s’opère à l’intérieur des composants de la cartouche FUSADEE permet alors 
d’écouler très rapidement ces courants très forts, la résistance devenant très 
faiblefquelques milliohms).
Quand le seuil de fusion de la cartouche est atteint (100 A en onde 8/20) la 
déconnexion se fait au niveau du réseau FUSADEE-cartouche principal, tout 
en maintenant la continuité de service et de 
protection grâce au réseau 
FUSADEE-cartouche secon­
daire qui devient alors actif. 
Un système d’alarme pré­
vient qu’un changement de 
cartouche sur le réseau prin­
cipal est nécessaire.
L’intervention de cartouche 
sur le réseau principal est 
nécessaire. L’intervention est 
alors très aisée et très rapide. 
Grâce à son système exclusif, 
le FUSADEE R 1000 per­
met de n’avoir aucune irré­
gularité, aucune interrup­
tion dans le jeu de barre. 
Système complet, il se révèle 
particulièrement économique.
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Tuning PC
ALARME

VENTILATEUR CPU
Gardiens Ailés

Quand un appareil 
fonctionne normalement 
et n'émet pas de bruit 
suspect, il est rare que 
son utilisateur se 
préoccupe des organes 
internes tel le ventilateur 
équipant le radiateur 
du processeur d'un 
ordinateur par exemple. 
Son fonctionnement 
étant des plus silencieux,
l'arrêt de ce type d'accessoire 
équipant également nombre 
d'instruments de laboratoire, 
peut causer d'importants 
dommages aux composants 
qui ne sont alors plus du 
tout ventilés.
Afin de prévenir d'une 
défaillance de ces petites 
turbines, le montage 
proposé exerce un contrôle 
continu sur le rotor 
et signale toute anomalie.

C
omme il est courant de 
le constater, une 
couche de poussière 
s’agglomère inexorablement 

avec le temps sur ses pales et 
le rotor des ventilateurs de re­
froidissement notamment. A 
la longue, ce phénomène ra­
lentit le flux d’air délivré par le 
ventilateur et induit bien sou­
vent un changement du débit 
d’air brassé.
Cet affaiblissement des sys­
tèmes de ventilation est bien 
souvent à l’origine des plan­
tages inopinés des proces­
seurs et au pire de la destruc­
tion par surchauffe de ces 
composants précieux. Cette 
lente dégradation passe très 
souvent inaperçue et se termi­
ne le plus souvent par un blo­

cage pur et simple du rotor 
dont les bobinages finissent 
eux-mêmes parfois par griller. 
Hormis le refroidissement de 
nos «chers» CPU tapis au fond 
de nos ordinateurs, d’autres 
appareils intègrent des ventila­
teurs comme les amplifica­
teurs de puissance Hi-Fi, ou 
les appareils de mesure de la­
boratoire, sans oublier les 
émetteurs comprenant de pré­
cieux transistors et modules 
de puissances hautes Fré­
quences.
L’avènement de ces petits ven­
tilateurs silencieux est pour 
une bonne part dû à des 
contraintes de miniaturisation, 
d’intégration et de coût qui les 
font préférer aux traditionnels 
radiateurs de dissipation dont
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l’encombrement limite toute 
intégration poussée.
Le fonctionnement de la plati­
ne MK 2990 est basé sur un 
principe simple ne nécessi­
tant aucune intervention in­
terne, ni sur les ventilateurs 
eux-mêmes ni sur leur éven­
tuel système de commande, 
ce qui permet le cas échéant, 
de destiner ce module à la sur­
veillance de tous les types de 
moteurs.
Le mouvement de chaque pô­
le d’un moteur à induction 
provoque un changement 
continuel du champ magné­
tique autour du stator. La fré­
quence de ces variations est 
en rapport avec le régime de 
rotation.
La présence de ce change­
ment continu de champ ma­
gnétique est enregistrée à l’ai­
de d'un Pick-Up, composant 
moulé qui n’est en fait consti­
tué que d’une bobine et d’un 
noyau.
Le montage analyse les si­
gnaux et signale par l’alluma­
ge d’une LED d'alarme rouge, 
l’absence de variation de 
champ magnétique qui cor­
respond à un arrêt du rotor du 
moteur.
Ce type de montage est pré­
sent au sein de nombreux ap­

pareils professionnels et d’or­
dinateurs haut de gamme ain­
si que sur les serveurs infor­
matiques par exemple.
A la suite de quelques dé­
boires vécus par un lecteur, il 
nous est donc venu à l’idée de 
lancer ce projet intéressant 
dont les applications peuvent 
être multiples de par le princi­
pe utilisé.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique de 
l’alarme est reproduit en fig.L 

Un Pick-Up Jl, constitué par 
une inductance de 330 pH 
contrôle la variation de champ 
magnétique produite par la 
rotation du moteur. Ce champ 
agit sur Jl qui génère à ses 
bornes une tension alternati­
ve amplifiée par le circuit inté­
gré U IA, un ampli opération­
nel configuré en inverseur 
(entrée du signal à amplifier 
injectée sur l’entrée inverseu­
se broche 2) avec un gain 
d’environ 68 déterminé par le 
rapport R4/R1.
La tension alternative délivrée 
par la broche 1 de U1A est re­

dressée par la diode DI qui 
charge le condensateur C4. 
Cette valeur reste à un niveau 
constant tout pendant que le 
ventilateur tourne régulière­
ment.
Dans cette situation, le se­
cond ampli opérationnel U1B 
configuré en comparateur se 
voit présenter sur son entrée 
inverseuse broche 6 une ten­
sion constante.
L’ajustable R9 assigne à l'en­
trée non inverseuse broche 5 
de U1B, une tension légère­
ment inférieure à celle pré­
sente sur la broche 6. Ainsi, la

Fig.2 Schéma d'implantation, reproduction du circuit imprimé.
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sortie de U1B est au niveau lo­
gique bas (environ 0 volt) et la 
LED DL1 reste éteinte.
Au cas où le ventilateur s’arrê­
te, la tension aux bornes de 
C4 et donc sur la broche 6 de 
U IB s’abaisse brusquement. 
Ceci implique un changement 
d’état sur la sortie 7 de U1B 
qui passe de 0 volt environ à la 
valeur de la tension d’alimen­
tation. En conséquence la 
LED ROUGE DL1 s’allume 
pour signaler l’arrêt du venti­
lateur.

REALISATION 
PRATIQUE
Sur la platine MK2990, placer 
les composants conformé­
ment au schéma d’implanta­
tion reproduit en fig.2.

2 x diodes Resistances
1N4148 220 Q 1/2 W

Transformateur 0,5 W 
primaire 220 V 
secondaire 12 V

1N4148

Lors du montage des compo­
sants, respecter les polarités 
de Ul, C3, C4, C5, Dl, D2 et 
DLL
Utiliser pour les soudures un 
fer à pointe fine de faible puis­
sance (maxi 30 W).
Le pick Up J1 est à raccorder à 
la platine MK2990 par un 
câble blindé d’une longueur 
inférieure à 50 centimètres. 
Fixer J1 au ventilateur à l’aide 
d’un long collier ou d’un élas­
tique épais (voir fig.3). L’ali­
mentation du montage est as­
surée par une tension de 12 
volts. La consommation de 
courant avoisine 1 mA LED 
éteinte, pour atteindre en cas 
d’alarme 10 mA, lorsque la 
LED est allumée.
Si ce montage est retenu pour 
être le gardien de votre pro­

Diode 
zener

Fig.4 Schéma 
électrique 
alimentation 
autonome 
12 V.

cesseur d’ordinateur, la plati­
ne sera alimentée par la ten­
sion de 12 volts interne pré­
sente sur les nappes d’alimen­
tation au sein de l’unité 
centrale (+ = fil jaune, masse = 
fil noir). Pour les appareils ne 
disposant pas de cette valeur 
de tension, utiliser une ali­
mentation autonome comme 
celle proposée en figure 4 par 
exemple.

REGLAGE

Après avoir vérifié que le ven­
tilateur fonctionne effective­
ment, tourner l’ajustable R9 
en sens horaire. Le ramener 
ensuite lentement en sens an­
tihoraire jusqu’à l’extinction 
de la LED. Arrêter mainte­
nant le ventilateur avec un 
doigt et DL1 doit s’allumer.

Ce montage détecte tout dé­
but d’anomalie concernant la 
ventilation et signale avec pré­
cision l’encrassement du ven­

tilateur qui accuse une plus 
faible vitesse de rotation avec 
l’accumulation de la poussière 
sur les pales.

COÛT
DE RÉALISATION

Le kit complet réf. MK 2990 
comprenant tous les compo­
sants, le circuit imprimé, aux 
environs de 79,00 F

LISTE
DES COMPOSANTS 
MK2990

RI = IKohm 
R2 = 1 Kohm 
R3 = 1 Kohm 
R4 = 68 Kohms 
R5 = 100 Kohms 
R6 = 100 Kohms 
R7 = 47 Kohms 
R8 = 1 MégOhm 
R9 = 100 Kohms 

ajustable
Cl = 47 nF céramique
C2 = 100 nF multicouche
C3 = 1 pF élec.
C4 = 1 pF élec 
C5 = 47 pF élec. 
DI = 1N4148 
D2 - 1N4148 
Ul = LM 358 
J1 = 330 pH 
DL1 = LED 
4 cosses pour CI 
support 8 broches 
CI MK2990 
2 colliers plastique 
50 cm câble blindé RG 174
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-A---- PREAMPLI

D'ANTEIUIHE
120 à 200 MHz

Pour les âmes sensibles
Après le vif intérêt manifesté 
pour le récepteur à synthèse 
de fréquence MK3000, de 
nombreux lecteurs ont de­
mandé la parution d'un pré­
amplificateur d'antenne pour 
augmenter les excellentes 
prestations du récepteur. En 
fonction des souhaits expri­
més, nous avons orienté la 
réalisation de ce montage 
pour tenir compte du facteur ((facilité de réalisation» exprimé sans pour au­
tant sacrifié les performances comme vous pourrez vous en rendre compte.

C
e préamplificateur Ra­
dioFréquence est étu­
dié pour le récepteur 
MK3000 publié sur NE44, 

mais il est bien évidemment 
exploitable avec tout autre ré­
cepteur couvrant cette plage 
de fréquence. Accordé sur la 

bande de réception comprise 
entre 120 et 200 MHz, il garan­
tit un gain typique s’étalant de 
14 à 20 dB selon la fréquence 

de travail utilisée. 
Le schéma du 
MK3010 est ex­
cessivement 
simple. Son fonc­
tionnement après 
une myriade de 
tests effectuée 
avec un banc test 
MOTORALA 
R2600B et un 
analyseur de 
spectre ADVAN - 
TEST TR 4131 

est assurément au-dessus de 
tous soupçons, sans auto-os­
cillation.
Il suffit de penser qu’à 170 
MHz en association avec le ré­
cepteur MK3000, il a été rele­
vé une sensibilité proche de 
0,1 pV pour 12 dB SINAD !
Les chiffres parlent d’eux- 
mêmes !!!

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique du pré­
amplificateur MK3010 est re­
produit en fig.l. 11 est articulé 
autour du MOSFET dual Gâte
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x Radio

Face sérigraphiée

Fig.2 Schéma d'implantation, 
circuit imprimé

Circuit et brochages 
imrpimé composants.

Implantation conecte de T1

Face composants

Fig.3 L'assemblage du boîtier et 
l'installation de la platine 
ne posent aucune difficulté.

Rallonger la broche centrale 
des prises BNC avec 

une queue de résistance

Circuit imprimé MK313O 
(côté cuivre)

Souder

LISTE
DES COMPOSANTS
MK3130

RI = 220 Kohms
R2 = 100 Kohms
Cl = céramique (voir tableau N. 1)
C2 = 1 nF céramique
C3 = 1 nF céramique
C4 = 1 nF céramique
C5 = céramique (voir tableau N. 1)

C6 = 10 nF céramique
C7 = 100 pF céramique
Dl = 1N4148 diode 100V 100 mA
Jl = perle en ferrite
J2 = 10 pH
Tl = BF966S MOSFET dual Gate
L1 = 7053 bobine TOKO 100 MHz
L2 = 7052 bobine TOKO 100 MHz
2 prises BNC châssis 
1 boîtier
1 circuit imprimé MK3130

Tl, un BF966S. Ce transistor 
à faible bruit est spécialement 
étudié pour les étages d’am­
plification de faibles signaux 
pour les radiofréquences.
A 200 MHz, son gain typique 
est de 25 dB et sa figure de 
bruit est de 1 dB. Il est ca­
pable de travailler jusqu'à une 
limite d’environ 1,3 GHz. 
Dans notre schéma, Tl est 
précédé et suivi par un étage
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résonant formé respective­
ment du couple Ll-Cl et L2- 
C5.
Les étages nécessaires à la li­
mitation de la bande passante 
du préamplificateur, qui se 
comporterait autrement com­
me une sorte de préamplifica­
teur à large bande, sont iden­
tiques à ceux utilisés dans les 
schémas TV. Sans ces deux 
étages, vu le facteur d’amplifi­
cation élevé de Tl, la sortie se 
trouverait polluée d’une ri­
bambelle de signaux parasites 
qui saturerait l’entrée très 
sensible du récepteur 
MK3000.
L’inductance J1 constituée 
d’une perle en ferrite évite 
toujours de possibles auto-os­
cillations du préamplificateur. 
C4, J2 et C6 servent à décou­
pler l’alimentation du MK 
3010 de celle du récepteur 
MK3000.
Lorsque le MK3130 est utilisé 
avec d'autres récepteurs, l’ali­
mentation doit être amenée à 
la broche + qui peut accepter 
entre 10 et 14 volts de tension 
continue. La consommation 
maximum est de 15 mA sous 
12 volts.

REALISATION 
PRATIQUE
La réalisation pratique ne pré­
sente aucune difficulté parti­
culière. Sur le circuit imprimé 
MK3010 placer les compo­
sants conformément au sché­
ma d’implantation reproduit 
en fig.2. Utiliser un fer à sou­
der à pointe fine dont la puis­
sance est inférieure à 30 Watts 
et de l’étain de diamètre 1 mm 
maxi pourvu d’une âme 
désoxydante.
Il convient avant toute chose 
de déterminer la bande de fré­
quence pour laquelle le mon­
tage sera utilisé. Le tableau 
N.l renseigne sur les valeurs 

de Cl et C5 nécessaires pour 
les différentes bandes. Lors 
de l’implantation des compo­
sants, respecter les polarités 
des composants.
Tl porte un point de couleur 
en correspondance du Drain 
et la cathode de la diode DI 
est comme toujours repérée 
par une bague. L’inductance 
J1 se compose d’une perle en 
ferrite.
S’appuyer sur la figure 3 pour 
son assemblage. Fixer avec 
les écrous et rondelles les 
deux connecteurs BNC aux 
deux côtés du boîtier.
Installer la platine MK3130 
dans les deux demi-boîtiers 
métalliques comme le montre 
la figure3.
Insérer la platine MK3130 
dans le boîtier puis souder les 
broches centrales des deux 
connecteurs BNC à la platine. 
Le connecteur central des 
BNC doit être soudé au plus 
court. Avec le fer à souder 
bien chaud, fixer la platine 
aux parois du boîtier avec 
deux points de soudure (fig.3 
voir A). La soudure est à effec­
tuer entre la paroi métallique 
du boîtier et la zone de masse 
de la platine côté cuivre.
Câbler une longueur de fil afin 
d’assurer l’alimentation vers 
la broche + alimentation du 
MK3130. Pour le passage du 
fil d’alimentation, pratiquer 
un trou adéquat à proximité 
du connecteur BNC de sortie 
(OUT).
Raccorder le préamplificateur 
au récepteur MK3000 ou à 
tout autre récepteur. Noter 
ces liaisons en figure 4.
Le positif d’alimentation du 
MK3130 est à raccorder au 
+12 volts general d’alimenta­
tion du récepteur MK3000. La 
masse d’alimentation atteint 
le préamplificateur par la mas­
se du câble blindé venant du 
récepteur (voir fig.4).

MK 3000 récepteur 
___ Prise antenne

Fil alimentation (+) 12 V MK 3000

Fig.4 Raccordement du préamplificateur entre l'antenne 
et le récepteur

Lorsque le préamplificateur 
MK3130 est destiné à un 
autre récepteur, il convient de 
l’alimenter par une tension 
comprise entre 10 et 14 volts. 
Le pôle positif d’alimentation 
sera relié au + de la platine 
MK3130, et le négatif à la mas­
se métallique du boîtier.

REGLAGE

La mise au point est très 
simple. Il suffit de localiser un 
émetteur avec le récepteur 
MK3000 et régler alternative­
ment L1 et L2 du MK3130 
pour obtenir une écoute par­
faite. Plus l’émetteur choisi 
dispose d’un signal faible, 
meilleure est la mise au point 
du préamplificateur.

MISE EN GARDE

Il est bien sûr possible d’utili­
ser cet équipement avec un 
émetteur récepteur, mais il 
conviendra alors d’empêcher 
physiquement tout passage 

en émission (débrancher le 
micro par exemple), action 
qui détruirait irrémédiable­
ment le module préamplifica­
teur.

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet préamplifica­
teur réf. MK 3130 comprenant 
tous les composants, le circuit 
imprimé, les connecteuurs 
châssis BNC, le boîtier percé 
avec façade sérigraphiée aux 
environs de 210,00 F

TABLEAU N.1

Fréquence de 
réception en MHz

Valeur de Cl 
et C5 en pF

120 à 130 8,2

130 à 140 6,8

140 à 150 5,6

150 à 163 4,7

163 à 175 3,3

175 à 185 2,7

185 à 200 2,2
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et récepteur/
pour Bandes TV A

Avec le développement des 
microcameras bon 
marché, notre 
rédaction est 
régulièrement 
sollicitée pour 
compléter ces 
équipements et 
leur offrir un 
ensemble émetteur/ré- 
cepteur audio/vidéo complet de manière à les 
rendre autonomes et ainsi permettre d'intégrer 
le 'monde du «sans fils» à ces systèmes qui 
deviendront, qui un dispositif de surveillance de jardins, entrées, porches, 
ou un ensemble de diffusion interne du signal de vidéo et magnétoscopes 
ou encore un ensemble complet d'ATVpour radioamateurs.

es montages proposés 
sont étudiés pour com­
poser un ensemble 

complet de transmission Vi­
déo et Audio apte à trans­
mettre et recevoir images et 
sons provenant de mini camé­
ra, de magnétoscopes, cames­
copes etc... noir et blanc ou 
couleurs. Ces deux modules 
disposent de dimensions ré­
duites et autorisent donc une 
intégration facile.

L’émetteur MK3255 a une 
puissance de 400 mW, le 
convertisseur MK3260 
convertit la fréquence d’émis­
sion de 434 à 50 à 60 MHz (ca­
naux TV A et B).
Le système présenté ici pré­
sente divers avantages par 
rapport aux équipements si­
milaires disponibles sur le 
marché. Citons pour com­
mencer, la puissance élevée 
de transmission, qui est de 

400 mW minimum sous 12 
volts. Par ailleurs, grâce au 
convertisseur MK3260, il est 
possible de transposer les liai­
sons dans la bande TV VHF 
sur les bandes A et B, afin de 
rendre compatibles les télévi­
seurs classiques compatibles 
PAL.
En effet, il est à noter que les 
téléviseurs sont normalement 
conçus pour recevoir la bande 
UHF qui débute à environ 480 

MHz, donc il est théorique­
ment impossible sans l’aide 
du convertisseur MK3260 de 
recevoir le signal à 434 MHz, 
transmis par l’émetteur 
MK3255. Cependant, il nous a 
été donné de constater, que 
quelques TV portables, aussi 
bien à cristaux liquides qu’à 
tube cathodique traditionnel 
sont effectivement en mesure 
de recevoir directement la fré­
quence de 434 MHz. En effet,
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audio vidéo 
convertisseur

les TV portables équipés de 
petits écrans de quelques 
pouces disposent du standard 
de réception japonais pour le­
quel la bande UHF commen­
ce à partir de 430 MHz envi­
ron, information qu’il est utile 
de connaître si vous souhaitez 
vous équiper directement 
avec un matériel de ce type. 
Avec ce type de TV portables, 
il n’est donc pas nécessaire de 
réaliser le module convertis­
seur MK3260. Avec une TV 
classique le MK3260 est par 
contre indispensable. Ce mo­
de de fonctionnement présen­
te l’avantage supplémentaire 
de rendre la transmission in­
accessible au commun des 
mortels démuni de convertis­
seur.
Les deux modules ont des di­
mensions de l’ordre de 65 x 50 
millimètres pour l’émetteur 
MK3255 et 75 x 55 milli­
mètres pour le convertisseur 
MK3260. Leur hauteur est de 
l’ordre de 30 millimètres.

SCHEMAS 
ELECTRIQUES
Le schéma électrique de 
l’émetteur MK3255 est repro­
duit en fig.l.
Les deux signaux, audio et vi­
déo sont respectivement ap­
pliqués à la cathode commune 
des deux diodes DV1 et DV2 
et à la base du transistor pré­
sent sur le module TX déjà

monté. La modulation du si­
gnal vidéo est en AM (Modu­
lation en Amplitude). Celle-ci 
est obtenue via l'amplificateur 
de courant formé par T2, T3 et 
T4 (voirfig.l).
La modulation du signal audio 
est en FM (Modulation de 
Fréquence) obtenue par la 
tension du signal audio injecté 
sur la cathode commune des 
deux diodes varicap DV1 et 
DV2. L'écart de fréquence 
entre le signal modulant vidéo 
et audio est d’environ 5,5 
MHz (Système PAL).
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Blindage

Fig.4 Schéma d'implantation du récepteur/convertisseur 
MK3260

La porteuse principale de 434 
MHz a été retenue pour deux 
raisons bien précises : ne pas

perturber les émetteurs des 
chaînes commerciales, et per­
mettre aux radioamateurs

d’utiliser le montage pour le 
trafic A.T.V. (T.V.Amateur).
Le schéma électrique du ré- 
cepteur/convertisseur 
MK3260 est reproduit en figu­
re 3. Son entrée est constituée 
par un circuit résonant formé 
par les strip/lines L2 et suivie 
par un oscillateur local libre 
qui travaille de 370 à 380 MHZ 
formé par L4-T3 et un circuit 
mélangeur formé par T2 et 
Ll. La sortie de ce mélangeur 
présente une fréquence de 50 
à 60 MHz. Cette dernière est 
le produit de la conversion 
entre la fréquence reçue et la 
fréquence de l’oscillateur lo­
cal (434 - 380 = 54 MHz). La 
sortie du mixer (J2) est rac­
cordée à la prise antenne du 
téléviseur. L’alimentation est 

filtrée et mise en forme par 
Cil, C12, CIO et DZ1.

REALISATION 
PRATIQUE
Les schémas d’implantation 
des composants sur les deux 
platines sont reproduits en 
fig.2 et 4.
Aucune difficulté particulière 
n’est à signaler pour la réalisa­
tion de l’émetteur.
Pour le récepteur/convertis­
seur, veiller à l’implantation 
correcte des composants po­
larisés notamment DZ1, CIO, 
C12.
Prendre garde à la pose cor­
recte des transistors Tl et T2 
dont la face sérigraphiée est à 
diriger vers le dessus alors 
que le marquage de T3 doit 
être placé contre le circuit im­
primé. (BFR90A)
Le montage des composants 
achevé, ne pas oublier de 
monter le blindage à cheval 
sur Tl, à l’emplacement de la 
ligne en pointillé. Insérer 
deux cosses dans les deux 
emplacement prévus sur la 
ligne de délimitation. Le dé­
croché prédécoupé sur le 
blindage permet l’évitement 
de TL Positionner le blindage 
le long de la ligne en pointillés 
et souder le blindage au ni­
veau des deux cosses

L'ANTENNE

En ce qui concerne les an­
tennes nécessaires (émission 
et réception) l’on peut distin­
guer deux cas suivant les 
distances à couvrir (mai- 
son/maison, maison/jardin, 
maison/garage etc...) . Pour 
les distances faibles deux lon­
gueurs de fil suffisent, soit sur 
l’émetteur ou le convertis­
seur. Pour couvrir des dis­
tances supérieures (maxi 500 
mètres en champ libre sans
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obstacle) préférer alors deux 
antennes accordées.
Les antennes préconisées 
portent la référence 
MK32ANT (fig.5) et sont 
identiques pour l’émetteur et 
le rccepteur/convertisseur.
Pour obtenir les meilleurs 
prestations avec cette anten­
ne, elle doit être montée sur 
un plan de masse métallique, 
en fer ou en aluminium dont 
les dimensions minimales 
sont circonscrites dans un 
carré de 35 x 35 centimètres 
de coté (voir fig.5). Une petite 
antenne ground plane, norma­
lement utilisé pour les applica­
tions 432,9 MHz peut égale­
ment être utilisée.
Ces antennes peuvent indiffé­
remment être utilisées aussi 
bien pour l’émetteur MK3255 
que pour le récepteur conver­
tisseur MK3260.
Si le convertisseur n'est pas 
utilisé, brancher l’antenne de 
la TV portable, l’étirer et 
l’orienter de façon à obtenir la 
meilleure image possible.
NB : Le fonctionnement en 
mode couleur à partir des ca­
méras ou magnétoscope 
contribue à diminuer légère­
ment la portée utile du systè­
me afin d’assurer une qualité 
irréprochable des images.

REGLAGE
ET UTILISATION
L’émetteur MK3255 est fourni 
monté. Pour son fonctionne­
ment, il est donc uniquement 
nécessaire de procéder à un 
simple réglage.
Placer les trois ajustables RI, 
R8 et R9 à mi-course.
Injecter sur le module émis­
sion, un signal vidéo composi­
te en N/B ou couleur prove­
nant d’une caméra ou d’un 
magnétoscope. Sur l’entrée 
audio, envoyer un signal dont 
la fréquence doit être compri-

Fig.5 Antenne fouet MK32ANT.

Caractéristiques :
Fréquence de Travail : 433.92 MHz
Impédance : 50 ohms

Fonctionnement optimal sur plan 
de masse
Embase en PVC Noir
Elément rayonnant en acier longueur
135 mm
Câble coaxial 50 ohms RG58 MIL-C17 
longueur 2,50 m

se entre 500 LIz et 2 KIIz avec 
une amplitude de 1 volt crê- 
te/crête, signal provenant 
d’un générateur audioFré­
quence ou d’un microphone 
avec son préamplificateur. Si 
la transmission du son s’avère 
inutile dans l’application envi­
sagée, laisser Jl libre et ame­
ner l’ajustable RI en butée en 
tournant vers la gauche le 
bouton.
Connecter l’antenne et mettre 
le montage sous tension.
L’alimentation 12 volts ser­
vant à l’émetteur MK3255, 
peut également subvenir à 
l’alimentation de microcame­
ra N/B ou couleur qui 
consomme peu de courant. 
Utiliser un téléviseur comme 
récepteur. Si vous possédez 
un petit TV portable (N/B ou 
couleurs) qui peut très bien 
fonctionner en UHF à partir 
de 430 MHz (canaux infé­
rieurs au canal 21), recher­
cher le signal de l’émetteur.

TFl

Fig.6 Schéma électrique de l'alimentation MK175A12

Régler ensuite R9 pour opti­
miser la synchronisation et 
agir sur R8 pour le contraste 
vidéo. Régler ensuite L1 pour 
la meilleure réception du si­
gnal audio. RI règle le volume 
d’émission audio.
Si vous ne disposez pas de TV 
du modèle mentionné ci-des­
sus, utiliser le convertisseur 
MK3260. Après avoir raccor­
dé le convertisseur à la TV, re­
chercher le signal audio et vi­
déo transmis par le MK3255 
(en mode PAL), dans la zone 
VHF des bandes A et B. Pro­

céder ensuite au réglage de 
RI, R8, R9 et L1 comme dans 
le cas précédent.
Si le convertisseur n’est pas 
préalablement réglé procéder 
ainsi :
La sortie J2 est à connecter à 
l’entrée antenne TV. L’entrée 
J1 doit être dotée d'une anten­
ne ad hoc (voir paragraphe 
Choix de l’antenne). Pour les 
essais et réglages utiliser une 
longueur de fil de 17 centi­
mètres.
Placer l’émetteur MK3255 et 
sa source vidéo et audio à une
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distance de 2 mètres environ. 
Allumer l’émetteur puis sélec­
tionner la gamme de récep­
tion du TV en bande VHF-L 
en mode PAL. En position­
nant son accord dans un point 
entre les canaux A et B. A l’ai­
de d’un petit tournevis isolé, 
agir sur CV4 du MK3260 jus­
qu’à voir l’image sur l’écran 
de TV. Agir ensuite sur CV2 et 
CV3 pour affiner la qualité de 
l’image. A l’aide de l’accord 
fin du TV ajuster éventuelle­

ment encore la netteté de la 
réception.
Déplacer l’émetteur à une di­
zaine de mètres de distance.
Retoucher plusieurs fois 
CV1,CV2 et CV3 pour obtenir 
une image excellente.
Le noyau de la bobine L1 peut 
éventuellement être retouché 
afin d’obtenir une image la 
plus nette possible. Cette bo­
bine effectue le couplage an­
tenne et ne doit que très peu 
intervenir dans le rendu final.

ALIMENTATION

L’alimentation des deux pla­
tines est assurée par une ten­
sion de 12 volts continu. L’on 
peut choisir de s’équiper soit 
de coupleurs de pile de 8 élé­
ments de 1,5 volts, de batterie 
12Volts de grande capacité, 
ou bien faire appel à des ali­
mentations stabilisées dispo­
sant d’une puissance d’au

LISTE DES COMPOSANTS DI = 1N4148 C6 = 10 nF céramique
DV1 = BB405 varicap C7 10 pF céramique

1 ■ ■ 1 ^1 

t ~ . DV2 — BB405 varicap C8 = 15 pF céramique
(tMtl 1 tUK) Tl = BC547 09 = 1 nF céramique

T2 = BC547 CIO = 10 pFelectr.
RI = 10 Kohms ajustable vertical T3 = BD139 Cil = 10 nF céramique
R2 = 470 Kohms T4 . = BD 139 C12 = 10 pF electr.
R3 = 100 Kohms L1 = B5739 bobine TOKO CV1 = cond. var. bleu ou blanc
R4 = 100 Kohms J1 = connecteurs RCA CV2 = cond. yar. bleu ou blanc
R5 = 18 Kohms J2 = connecteur RCA CV3 = cond. var. bleu ou blanc
R6 = 1 Kohm M = module hybride émet. 400 mW CV4 = cond. var. jaune
R7 - 1 Kohm DZ1 = zener 5,1 volts 1/2 watt
R8 = 220 ohms ajustable vertical LISTE DE COMPOSANTS Tl - BFR90A
R9 - 470 ohms ajustable vertical

MK3260 T2 = BFR90A
RIO = 2,2 Kohms T3 BFR90A
RII
R12
R13

— 10 Kohms 
100 ohms 
4,7 Kohms

RI
R2

68 Kohms
68 Kohms

J1
J2
J3

= prise RCA pour C.I. 
prise RCA pour C.I. 
5,8 pH self

Cl 100 pF céramique R3 = 220 ohms L1 — B7051 TOKO
C2 = 220 pF céramique R4 — 100 ohms
C3
C4

— 220 pF céramique
220 pF céramique

R5
R6 -

68 ohms
220 ohms LISTE DE COMPOSANTS

C5 = 220 pF céramique R7 = 33 Kohms MK175A12
C6 • SS 100 nF elec. R8 = 390 ohms
C7 — 100 nF elec. Cl = 470 pF céramique Cl = 470 pF 25 Volts élec
C8 - 10 p F céramique C2 = 1 nF céramique C2 = 10 pF 25 Volts élec
C9 = 10 pF céramique C3 = 10 nF céramique C3 = 100 nF pol.
CIO - 1 nF céramique C4 = 4,7 pF céramique PT1 = pont de diode IA
en = 470 pF elec. C5 = 6,8 pF céramique Ul = pA7812
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Branchement du récepteur/convertisseur MK 3260.

Fig.7 Schéma d'implanta­
tion de l'alimenta­
tion 12 volts 
MK175A12

moins 200 mA, sachant que la 
consommation maximum de 
l’émetteur MK3255 est de 
80 mA sous 12 volts et que cel­
le du convertisseur est de 
55 mA sous 12 volts.

COÛT
DE RÉALISATION

Le kit complet émetteur 
réf. MK 3255 comprenant 
tous les composants, le 
circuit imprimé, les connec­
teurs châssis RCA, aux envi­
rons de

Le kit complet convertisseur 
réf. 3260 comprenant les 
circuits imprimés, les 
connecteurs châssis RCA, 
aux environs de

L’alimentation réf. MK175A12 
comprenant tous les com­
posants, le circuit impri­
mé, sans le transfor­

mateur, aux environs 
de

Le transformateur réf. 
MK 1080T aux environs 
de

L'antenne UHF 433 MHz, réf. 
MK 32ANTavec 4 ni de coaxial, 
aux environ de
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C
e petit générateur de 
signaux carrés est ca­
pable de délivrer en 
sortie onze fréquences prédé­

terminées : 1 Hz, 5 Hz, 10 Hz, 
50 Hz, 100 Hz, 500 Hz, 1 KHz, 
5 KHz, 10 KHz, 50 KHz, 
100 KHz.
La sélection de ces différentes 
fréquences s’effectue grâce à 
un rotacteur. L’amplitude de 
sortie est sélectionnée parmi 
deux valeurs : 5V TTL ou 9V, 
tension égale à la tension d’ali­
mentation.
En raison des caractéristiques 
mentionnées, ce montage 
s’avère très utile pour tester 
des circuits digitaux, mettre 

au point des montages en au­
diofréquence ou pour recher­
cher des pannes sur des appa­
reils divers.

Le schéma électrique du mini 
générateur est reproduit en 
fig.l. Le 555 utilisé dans cette 
configuration permet d’obte­
nir des signaux carrés.
La variation de fréquence s’ef­
fectue en commutant des 
condensateurs. Le seul point 
de réglage concerne l’ajus­
table RI. L’unique réglage est 
à effectuer pour la fréquence 
de 1 KHz et à cet effet, il sera 
préférable d’utiliser un fré­
quencemètre.

Les autres fréquences seront 
ainsi automatiquement ré­
glées. La précision dépend de 
la tolérance des condensa­
teurs qui est de l’ordre de 5 à 
10%, précision plus que suffi­
sante pour ce type de monta­
ge.
Il convient de rappeler que ce 
mini générateur est destiné à 
effectuer des essais rapides et 
sommaires.
Pour des mesures plus pré­
cises, il est conseillé de recou­
rir à un générateur BF de qua­
lité disposant de paramètres 
de réglages plus nombreux. 
Le signal en sortie est consoli­
dé par le transistor Tl et l’am­

plitude peut être sélectionnée 
via l’inverseur SI :
- en position 5VTTL, SI com­
mute sur R5
- en position 9V, SI commute 
sur R6 (tension d'alimentation 
du montage).

La tension d’alimentation du 
montage est ramenée à la va­
leur de 5 volts par le circuit in­
tégré Ul.

REALISATION

La réalisation pratique de ce 
petit générateur est très 
simple et reste à la portée de 
tous. Prendre garde à la pola-
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Re trouvez-nous 
sur le web : 

www.nouvelleelectronique.com

REGLAGE

La fréquence de référence 
pour le réglage correspond 
à la position 7 du rotacteur 
(1 KHz).
Amener SW1 en position n° .7 
puis agir sur l’ajustable RI jus­
qu’à lire sur le fréquence­
mètre relié en sortie la fré­
quence de 1000 Hz.

L’alimentation du montage se­
ra confiée à une pile de 9 volts.

COÛT
DE RÉALISATION

Le kit complet Mini Généra­
teur réf. MK 1385, compre­
nant tous les composants, le 
circuit imprimé, le connec­
teur châssis RCA, le bouton, 
le boîtier avec façade percée 
et sérigraphiée, aux environs 
de 245,00 F

rite des composants. Insérer 
convenablement le rotacteur 
SW1.
A cet effet, signalons que le 
dessous du rotacteur compor­
te le marquage des broches 
qui sont numérotées de 1 à 11. 
La broche 1 est à engager à 
l’emplacement du circuit im-

LISTE
DES COMPOSANTS 
MK1385

RI = 22 Kohms 
ajustable horizontal

R2 =56 Kohms
R3 = 10 Kohms
R4 = 1 Kohm
R5 = 1 Kohm
R6 = 1 Kohm
Cl = 100 nF multicouche
C2 = 10pF/16Vé1ec.
C3 = lpFpol. MKT
C4 = lpFpol. MKT
C5 = lpFpol. MKT
C6 = 100 nF pol. MKT
C7 = 100 nF pol. MKT
C8 = 100 nF pol. MKT 

primé comportant une pastille 
déformé carrée.
Naturellement la position 1 
correspond à la fréquence 
la plus basse (1 Hz) puis 
en procédant en sens horaire 
l’on atteint la position 11 
qui correspond à la fréquence 
la plus haute (100 KHz).

C9 = 10 nF pol. MKT 
CIO = 10 nFpol. MKT 
Cil = 10 nF pol. MKT 
C12 = InFpol. MKT 
C13 = InFpol. MKT 
C14 = InFpol. MKT 
C15 = 82 pF céramique 
C16 = 82 pF céramique 
C17 = 68 pF céramique 
Tl = BC337
SW1 = Rotacteur 1 circuit 

11 positions
U1 = 78L05 ou 78L005 
U2 = TLC555CP 
2 inverseurs 
1 bouton
1 RCA châssis
1 boîtier Fig.2 Schéma d'implantation.
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EXTENSION
de TEST pour 

OSCILLOSCOPE
Les composants passés 
au crible
Cet accessoire complémentaire d'un os­
cilloscope est indispensable dans tout 
laboratoire amateur ou professionnel. 
Il permet de tester de façon dynamique 
la validité des composants électro­
niques les plus communs (condensa­
teurs, inductances, résistances, diodes et 
transistors). Un rapide coup d'oeil sur l'écran de l'oscilloscope renseigne sur l'état du 
composant testé en conditions réelles de fonctionnement.

D
ans un laboratoire, il 
arrive fréquemment 
d’avoir dans les mains 
quelques composants dont 

l’état laisse planer quelques 
doutes. Par manque de temps, 
ils se retrouvent rangés dans 
l’un des nombreux tiroirs sans 
avoir subi aucun test. Pour pal­
lier ce petit problème le monta­
ge MK3020 permet avec l’assis­
tance d’un oscilloscope de tes­
ter rapidement tous les 
composants.
Cette extension utilise la fonc­
tion de visualisation X-Y de l’os­
cilloscope. En analysant la cour­
be générée par le composant 
soumis au test, elle permet par 
exemple l'identification facile 
de la cathode et de l’anode 
d’une diode et renseigne sur 
son état (ouvert ou court-cir­
cuit).

Il est important de se souvenir 
que cette extension n’effcctue 
pas ira essai statique du compo­
sant mais le fait travailler de ma­
nière dynamique. Ceci a son im­
portance car souvent une mesu­
re en statique de la conduction 
d’un composant peut cacher 
d’autres problèmes du semi 
conducteur ou du dipôle, mis en 
lumière seulement avec un es­
sai dynamique. Le MK3020 
peut être utilisé avec tout oscil­
loscope double trace qui dispo­
se de la fonction X-Y.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique de l’ex­
tension testeur de composants 
est reproduit en fig.l.
Ce schéma apparemment 
complexe est en réalité très 

simple et se divise en trois par­
ties :
1) générateur de signal de test 
d’amplitude et fréquence va­
riable (Ul)
2) étage amplificateur de cou­
rant (U2)
3) étage de sortie (U3A.U3B). 
La génération de signaux sinu­
soïdaux s’appuie sur la rétroac­
tion positive au niveau du cir­
cuit intégré Ul (TL081). La fré­
quence de l’oscillation est 
déterminée par la valeur résisti­
ve sélectionnée par les rotac­
teurs SW1A.SW1B et par la va­
leur capacitive sélectionnée par 
SW1C. Le premier rotacteur 
(SW1) offre quatre fréquences 
d’essai (10 Hz, 100 Hz, 1 KHz et 
10 KHz).
Le FET Tl (BF248) est destiné 
à maintenir la stabilité de l’oscil­
lateur.

Le second rotacteur (SW2) 
règle l’amplitude du signal gé­
néré. Les six positions corres­
pondent aux tensions de sortie 
10V, 5V, 2V, IV, 0,5V et 0,2V. 
Ainsi, cet étage délivre un si­
gnal de fréquence et d’amplitu­
de réglables séparément afin de 
s’adapter au composant soumis 
au test. Le second otage qui 
compose le schéma électrique 
est constitué d’un ampli opéra­
tionnel qui contrôle deux tran­
sistors reliés en push-pull. Ce­
lui-ci amplifie surtout en cou­
rant le signal généré par le 
premier circuit intégré TL081. 
Après l’amplification du signal, 
il est possible de sélectionner le 
courant maximum que le mon­
tage peut délivrer en sortie. 
L’inverseur SW3 permet de sé­
lectionner une intensité de : 
10 mA, 1 mA, 100 pA, 10 pA.
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L’étage de sortie est quant à lui 
composé d’un ampli opération­
nel configuré comme buffer 
suiveur assuré par U3A et par 
un ampli opérationnel configu­
ré comme amplificateur diffé­
rentiel (U3B).
La fonction de l’ampli opéra­
tionnel U3B en plus de décou­
pler le signal de test de l’oscillo­
scope consiste à générer une 
tension proportionnelle à la dif­
férence entre la tension géné­
rée par U1 et la tension du com­
posant à examiner. Ainsi la sor­
tie fournit un signal destiné à 
l'axe Y de l’oscilloscope.

REALISATION 
PRATIQUE
Sur le circuit imprimé MK3020, 
placer les composants confor­
mément au schéma d’implanta­
tion reproduit en fig.2. Utiliser 
un fer à souder à pointe fine 
dont la puissance est limitée à 
30 watts et de l’étain composé 
d’une âme interne désoxydante 
de section de 1 mm.
Avant de commencer le monta­
ge des composants sur la plati­
ne, réaliser les cinq straps indi­
qués sur la sérigraphie par un 
trait continu et utiliser du fil dé­
nude. Ces cinq straps sont si­
tués ainsi :
1) entre le commutateur SW1 
et le circuit intégré Ul.
2) entre la diode DI et la résis­
tance R29.
3) entre R25 et le transistor T2.
4) sous la résistance R29.
5) sous le circuit intégré U3.
Tous les composants, y com­
pris les trois commutateurs, 
prennent place sur la platine, 
ceci ayant pour but de simpli­
fier notablement les opérations 
de câblage toujours longues et 
délicates. Les seules liaisons 
externes concernent l’alimenta­
tion, les sorties à relier à l’oscil­
loscope et l’entrée pour le test 
du composant.
Débuter l’implantation des 
composants par ceux dont le

profil est bas (résistances, dio­
de, supports etc...) en passant 
ensuite aux composants plus 
volumineux (condensateurs, in­
verseurs, borniers etc...). 
Prendre garde à la polarité des 
composants.

ALIMENTATION 
MK115A15
Une alimentation double +/-15 
volts capable de fournir un cou­
rant de 200 mA par voie comme 
l’alimentation MK115A15 est 
nécessaire pour ce montage. Le 
schéma électrique est proposé 
en Figure 3. Très classique 

dans sa conception, le transfor­
mateur utilisé dispose d’un 
point milieu raccordé à la mas­
se commune. Après redresse­
ment et filtrage, la régulation 
est confiée à des circuits inté­
grés régulateurs U1 et U2 res­
pectivement référencé 7815 et 
7915. Rappelons que le brocha­
ge d’un régulateur négatif com­
me le 7915 est différent de celui 
d’un régulateur positif. Pour le 
montage, le schéma d’implanta­
tion proposé en Figure 4 donne 
toutes les précisions néces­
saires. Il faudra seulement 
veiller à la bonne orientation 
des composants polarisés com­

me les diodes DI à D4, les 
condensateurs électrochi­
miques C1-C2, C7-C8. Les régu­
lateurs sont quant à eux implan­
tés face à face, coté métallique 
tourné vers l’extérieur. Pour 
cette alimentation, aucun régla­
ge n’est nécessaire et il suffira 
de se reporter au schéma géné­
ral pour les branchements.
Le montage achevé, il convient 
de passer aux essais et réglage 
du MK3020.

REGLAGE

Placer le montage sous tension 
puis le régler en utilisant l’oscil-
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loscope. Raccorder la sonde de 
l'appareil à la sortie du montage 
correspondant à l’axe X. Tour­
ner les commutateurs SW2 et

SW3 en sens antihoraire et po­
sitionner l’ajustable R14 à mi- 
course. Un signal sinusoïdal de 
10 Hz de fréquence s’affiche à 
l’écran. Agir sur l’ajustable R14 
jusqu’à disposer en sortie d’un 
signal sinusoïdal d’amplitude 
20 Volts crête/crête. Lorsque 
cette amplitude est atteinte, le 
réglage est terminé et le monta­
ge est prêt à être utilisé.

UTILISATION

Pour faciliter l’étude du fonc­
tionnement du montage 
MK3020, les paramétrages de 
l’oscilloscope, la position des 
commutateurs et la forme de si­
gnal que chaque composant gé­
nère en retour sont repris dans 
un tableau.

Fig.4 Schéma d'implantation des composants sur la platine 
MK115A1S.

LISTE R22 = lOKohms CIO = 100 nF multicouche 2 BNC châssis

DES COMPOSANTS R23 =
R24 =

10 Kohms 
lOKohms

Cil =
C12 =

100 ni7 multicouche
100 nF multicouche

1 RCA châssis
1 boîtierMK3020 R25 = 10 Kohms C13 = 100 nF multicouche I

RI = 715 Kohms 1% R26 - 1 MégOhm DI = 1N4148 1 KTF
R2 = 715 Kohms 1% R27 = 1 MégOhm D2 - 1N4148

B.1^ 1 U■______________ I
R3 = 71,5 Kohms 1% R28 = 15 Kohms D3 = 1N4148 DES COMPOSANTS
R4 = 71,5 Kohms 1% R29 = 100 Kohms D4 = 1N4148 MK115A/15
R5 = 7,15 Kohms 1% R30 = 100 Kohms D5 = 1N4148 TFl = transformateur
R6 = 7,15 Kohms 1% R31 = 33 ohms Tl = BF245 FET 220V/18v+18v-3 VA
R7 = 715 Kohms 1% R32 = 33 ohms T2 = BC337 refMK115/T15R8 = 3,9 Kohms R33 = 100 ohms T3 = BC327 DI = 1N4002 ou 1N4007R9 = 8,2 Kohms 
RIO = 22 Kohms 
Rll = 39 Kohms 
R12 = 82 Kohms

R34 =
R35 =
R36 =
R37 =

1 Kohm 
100 Kohms 
100 ohms 
100 ohms

Ul =
U2 =
U3 =
SW1 =

1'1.081
TL081
TL072 
rotacteur 3 circuits

D2
D3
D4

1N4002 OU1N4007
1N4002 ou 1N4OO7 
lN4002ou 1N4007

R13 = 220 Kohms R38 = 100 ohms 4 positions Cl 470 pF25volts electr.
R14 = 2,2 Kohms ajustable Cl = 22 nF pol. SW2= rotacteur 1 circuit C2 = 470 pF 25volts electr.

horizontale C2 = 22 nF pol. 6 positions C3 = lOOnF polyester
R15 = 715 Kohms 1% C3 = 1 pF pol. SW3 = rotacteur 1 circuit C4 = WOnF polyester
R16 = 4,3 Kohms 1% C4 = 100 nF pol. 4 positions C5 = lOOnF polyester
R17 = lOKohms C5 = 10 nF pol. 3 supports 8 broches C6 = lOOnF polyester
R18 = 10 Kohms C6 = 1 nF pol. 9 cosses de liaisons C7 = 10 p F 25volts electr.
R19 = lOKohms C7 = 1 pF/25Velec. circuit imprimé MK3020 C8 = 10 pF 25volts electr.
R20 = lOKohms C8 = 100 nF multicouche 3 boutons Ul = régulateur pA 7815
R21 = lOKohms C9 = 100 nF multicouche 1 inverseur U2 = régulateur pA 7915
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DIPOLE OUVERT
(coupure)
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE :
AXEX-2V
AXEY-4V
BASE DE TEMPS = 0,1 m/sec.

TEST CONDENSATEURS
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE
AXEX = 2V
AXEY = 2V
BASE DE TEMPS = lm/sec.

TEST DIODES
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE
AXEX-2V

BASE DES TEMPS - 0,lm/sec.

Oscillographe du signal obtenu

PARAMETRAGE EXTENSION
Freq =100 Hz
Vout=10V
Iout= 10 mA
Valeurs mesurables = 1 pF - 470 pF

Freq = 10 KHz
Vout= 10V
lout - 10 mA
Valeurs mesurables = 10 nF - 4,7 pF

DIPOLE COURT-CIRCUITE
(court-circuit)
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE :

Freq = 10 KHz
Vout=10V
Iout= 1 inA
Valeurs mesurables = 1 nF - 470 nF

PARAMETRA GE EXTENSION
Freq =1 KHz
Vout=10V
lout = 10 mA
Sortie positive du MK3020= anode
Sortie négative du MK3020 = cathode
Il est possible de tester tout type dediodes. Par 
curiosité, essayez de comparer une diode au si­
licium et une diode au germanium pour noter la 
différence de tension de seuil de conduction cl 
de résistance de charge qui existe entre ces 
deux types de diode.

AXEY=4V
BASE DE TEMPS = 0,1 m/sec.

Freq =10 KHz
Vout=10V
lout = 0,1mA
Valeurs mesurables = 100 pF - 47 nF

Oscillographe du signal obtenu

Freq = 10 KHz
Vout-lOV
lout = 0,01 mA
Valeurs mesurables = 33 pF - 2,2 nF

Oscillographe du signal obtenu

TESTS RESISTANCES
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE
AWEX = 2V
AXEY-4V
BASE DE TEMPS = 0,1 m/sec.

PA RA METRA GE EXTENSION
Freq = 1 KHz
Vout=10V
Iout= 10 mA
Valeurs mesurables = 10 ohms-1 Kohm

Freq = 1 KHz
Vout=10V
lout = 1 mA
Valeurs mesurables = 100 ohms-10 Kohms

Freq = 1 KHz
Vout=10V
lout = 0,1 mA
Valeurs mesurables = 1 Kohm -100 Kohms

Freq = 1 KHz
Vout=10V
lout = 0,01mA
Valeurs mesurables = 10 Kohms -1 MégOhm

Oscillographe du signai obtenu

Oscillographe du signal obtenu

TEST INDUCTANCE
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE
AXEX-2V
AXEY=2V
BASE DE TEMPS = lm/sec.

PARAMETRA GE EXTENSION
Freq = 1 KHz
Vout = 10V
Iout = 10 mA
Valeurs mesurables = 1 mH -100 mH

Oscillographe du signal obtenu

COUT DE REALISATION
Le kit complet réf. MK 3020, comprenant 
tous les composants, circuits imprimés, ali­
mentation MK115A15 avec transformateur, 
boîtier avec façade percée et sérigraphiée,
aux environs de 595,00 F

TEST DIODESZENER
PARAMETRAGE OSCILLOSCOPE
AXEX-2V
AXEY-4V
BASE DES TEMPS = 0,lm/sec.

PARAMETRAGE EXTENSION
Freq = 1 KHz
Vout=10V
lout -10 mA
Sortie positive du MK3020= anode
Sortie négative du MK3020 = cathode
Tension maximum de zener mesurable = 8,5 V

Oscillographe du signal obtenu

Fig.5 Circuit imprimé MK115A/15 vu coté 
cuivre à l'échelle 1

(b) K A (B)

N.B. Four lester les transistors NPN C 
les plus courants, de reporter au 
brochage ci-contre. Il s'agit d'un PNB 
il suffit dans la plupart des cas 
d'inverser les broches E et B.
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Alarme

Alarme à signaux 
canalisés
bile sans fils

Les faits divers relatés dans nos journaux 
nous incitent chaque jour à plus de 
vigilance pour la surveillance de nos biens. 
Cependant, l'installation d'une alarme n'est 
pas toujours facile à envisager aussi bien 
financièrement que techniquement. Cet état 
de fait nous a amené à concevoir une centra­
le d'alarme simple et performante équipé
d'un système de transmission utilisant le «
secteur 220Volts, ceci afin de simplifier notablement 
l'installation d'une alarme complète qui ne requiert du 
coup aucun fil...

L
’un des principaux pro­
blèmes rencontré lors 
de l’installation d’un 
système alarme dans une ha 

bitation, un commerce ou des 
bureaux est celui du chemine­
ment des câbles de liaisons 
des capteurs vers la centrale. 
Envisager la pose de mou­
lures plastiques apparentes 
pour cacher les câbles n’est 
pas toujours possible et sur­
tout très peu esthétique. En­
castrer des gaines dans les 
murs engendre de coûteux 
travaux de maçonnerie qu’il 
est difficile de planifier aisé­
ment à moins de prévoir une 
restructuration totale des lo­
caux ce qui ne s’avère guère 
plus avantageux. Toutes ces 
raisons nous ont poussé à étu­
dier un système alarme à si­

gnaux canalisés véhiculés par 
le réseau électrique du sec­
teur. Sélectionnables en 4 
zones (nuit, jour, garage, gre­
nier etc...) cette centrale, dont 
la rapidité d’installation ne 
peut être battue offre de bon­
ne prestation et est pourvue 
de nombreuses fonctionnali­
tés digne d’une installation 
moderne.
Compte tenu que nul n’ignore 
Futilité d’un système d’alar­
me, passons directement à la 
description de ce nouveau 
montage.
Ce système comprend tout 
d’abord un radar à ultrasons 
spécialement conçu (4 ou + 
peuvent être raccordés à la 
centrale MK2450) avec une 
fréquence d'émission contrô­
lé à quartz, dispositif élimi­

nant les défauts spontanés et 
les fausses alertes. Installé 
dans un boîtier en ABS blanc 
avec rotule pour fixation au 
mur, chaque radar peut être 
affecté d’un code digital pour 
l’un des 4 différents canaux de 
réception que compte la cen­
trale MK2450 (zones).
Une centrale MK2450 est pré­
vue pour recevoir et décoder 
les signaux d’alarme prove­
nant de 4 différents groupes 
de radar MK2445.
La centrale dispose égale­
ment de deux entrées par 
contact de feuillure de porte 
et fenêtres en mode normale­
ment fermé (NF) ou normale­
ment ouvert (NO). Dotée 
d’une visualisation sélective 
par LED, la centrale indique la 
zone radar qui est en alarme

et deux sorties indépendantes 
disposent d’un relais : l’une ac­
tive les systèmes d’alerte so­
nore et lumineuse (sirènes, 
lampes etc...) et l’autre dé­
clenche la génération automa­
tique de numéro de telephone 
par exemple.
La centrale MK2540 est pour­
vue de 3 possibilités de ré­
glages : délai avant activation 
des relais d’alarme, délai de 
sortie à la mise en veille (délai 
qui permet de sortir de l’habi­
tation sans que le système 
n’entre en action) et délai 
avant déclenchement (pour 
entrer dans les locaux et arrê­
ter l’alarme).
Dans le bornier du MK2450 
une entrée sectionneur est 
disponible, adaptée pour ac­
cepter des interrupteurs ca-
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chés, interrupteurs à clef ou 
radiocommande avec la fonc­
tion de by-pass de l’alarme. 
En pratique, lorsque cette en­
trée est mise en court-circuit 
(interrupteur fermé), l'alarme 
est en fonction dans son inté­
gralité et lorsqu’il est ouvert, 
les fonctions de monitoring 
des radars sont valides mais la 
partie d’alarme à relais n’est 
pas actionnée (alerte sonore 
et/ou lumineuse plus alerte 
téléphonique).
Cette fonction est très impor­
tante pour pouvoir vérifier à 
tout moment le bon fonction­
nement du système.
Une autre fonction importan­
te du système alarme combi­
nant MK2445 et MK2450 
concerne la possibilité de sec­
tionnement en plusieurs 
zones. Il est ainsi possible de 
grouper les capteurs d’alarme 

en plusieurs zones afin de réa­
liser par exemple des mise en 
fonctionnement dégradées, 
type nuit, jour, garage, gre­
nier, cave, jardin ou autre.

SCHEMAS 
ELECTRIQUES
Les fig.lA et IB montrent les 
schémas électroniques for­
mant le radar. Plus précisé­
ment la fig.lA (MK2445) cor­
respond à la partie radar pro­
prement dite et la fig.lB 
(MK2445I) au système de 
transmission codée à onde ca­
nalisée. En pratique lorsque 
la partie radar détecte une 
présence, elle envoie une 
commande de début de trans­
mission à l’étage chargé 
de l’émission sur le réseau 
secteur. Le radar dispose 
d’un contrôle en fréquence as­

suré par un quartz (XI) entre­
tenu par U1 qui divise la fré­
quence d’oscillation de XI 
(5,120 MHz) par 128 donnant 
ainsi une fréquence de 
40 KHz amplifiée par le mon­
tage série parallèle des buf­
fers inverseurs contenus dans 
U2 qui actionnent le transduc­
teur émetteur SI.
L’étage réception du radar, 
dont l’entrée est représentée 
par le transducteur récepteur 
S2, est très traditionnel.
Quatre amplis opérationnels 
dans différentes configura­
tions (U3A,B,C,D) dévelop­
pent toutes les opérations né­
cessaires.
U3A et U3B amplifient le si­
gnal reçu par S2.
U3C est en configuration d’in­
tégrateur.
U3D est monté en compara­
teur avec filtre de rétroaction 

positive réalisée via C16, C17 
et R15.
Le condensateur C15 et l’ajus­
table R14 forment un filtre 
passe bas variable nécessaire 
pour régler la sensibilité du 
radar.
Le signal d’alarme est porté 
via le connecteur Jl (fig.lB) à 
la broche de trigger d’un ti­
mor 555 en version C-Mos 
(U3). Celui-ci s’occupe d’ac­
tionner un codage digital avec 
codes de transmission du type 
Manchester (U2).
Le codage utilise cinq 
broches pour le placement du 
code de sécurité (Al,2,3,4,5) 
et quatre autre broches 
qui permettent le sectionne­
ment de zone des radars de 
l’alarme : A6,7,8,9.
Le signal codé délivré par la 
broche 15 de U2 (D out) est 
appliqué à un système de
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transmission à onde canalisé 
de type chopper, fonctionnant 
à 100 KHz environ et réalisé 
avec Ul, filtres passifs J3/C6, 
J4/C5. Le modulateur en 
contre phase réalisé par 
Tl ,T2 est piloté par T3.
Le système de modulation uti­
lisé, prend le nom de ULFCM, 
Ultra Low Frequency Chop­
per Modulation, système éga­
lement utilisé dans les télé­
commandes à rayons infra­
rouges.
Le signal de transmission est 
appliqué sur la ligne d’alimen­
tation 220 volts via le conden­
sateur C2.
Les deux circuits (fig.lA et 
fig.lB) sont alimentés par 
l’alimentation stabilisée com-

Fig.3A Schéma d'implantation du 
radar MK2445.
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220V

15 août/15 octobre 1999 - Nouvelle Electronique - 33



Alarme

posée par TF1, PT1, C17, C18, 
le régulateur U4. Kl, une 
VDR (Voltage Dépendent Re­
sistor) sert à éliminer d’éven­
tuels troubles ou parasites 
présents sur le secteur.

Abordons la description de la 
centrale de réception 
MK2450 (fig.2)
Elle comprend, en plus du ré­
cepteur à onde canalisé tout le 
système de timer et 
d’alarmes.
Le signal provenant des ra­
dars MK2445 est prélevé de la 
ligne 220 volts par C2. Il est 
relevé et remis en forme de fa­
çon que la broche 4 de Ul pré­
sente un signal identique à ce­
lui envoyé par le codage du ra­
dar.

U4 est un décodeur qui s’at­
tache à lire le signal, à l’inter­
préter et à identifier 1e radar 
origine (code de sécurité et 
zone).
Ses deux sorties, via 4 portes 
AND (U2) et un réseau de re­
tard constitué par C19 à C23 
et RR1 commande l’activation 
du timer double U5. Le réseau 
de retard sert à éviter que 
d’éventuels troubles issus des 
radars ou de la ligne 220 volts 
ne fassent déclencher l’alar­
me intempestivement.
Le double timer U5, détermi­
ne le délai avant activation du 
relais d’alarme RL2 via l’ajus­
table R23. Le relais RL1, reste 
fermé pendant 1 seconde en­
viron après l’activation de 
RL2.

R25 sert à régler le délai avant 
déclenchement de l’alarme. 
Cette fonction permet d’en­
trer dans les locaux pour 
désactiver l’alarme sans que 
l’alarme ne retentisse, à dé­
faut de disposer d’un disposi­
tif de mise en veille à distance 
(radiocommande ou interrup­
teur à clef externe).
Le délai de sortie à la mise en 
veille est réglable par R20 
(Délai qui permet de quitter 
les locaux après branchement 
de l’alarme).
Les entrées J1D et J1E sont 
réservées au branchement 
d’éventuels contacts magné­
tiques à feuillure externes 
respectivement normalement 
ouverts et normalement fer­
més.
Les cavaliers J3A à J3F ser­
vent à former les zones de 
l’alarme. En particulier 
J3A,B,C,D sont les lignes des 
4 radars ou groupes de radar 
MK2445. Les cavaliers J3E,F, 
sont affectes aux contacts op­
tionnels. Le retrait d’un ou 
plusieurs cavaliers exclut 
ceux ci de la zone considérée.

REALISATION 
PRATIQUE (MK2445)
En fig.3 est reproduit le sché­
ma d’implantation du radar 
MK2445.
Utiliser un fer de faible puis­
sance (maxi 30 watts) et de 
l’étain de diamètre 1 mm com­
portant une âme désoxydan- 
te.
Les composants sont à mon­
ter sur la platine selon l’im­
plantation proposée en figure 
3A. Sur les platines MK2445, 
MK2445/I et MK2450 à 
double face à trous métallisés, 
les soudures seront effec­
tuées seulement du côté 
cuivre.
Pour les cavaliers J5, J6, J7 et 
J8, sectionner des éléments 

de 2 plots d’une bande strip au 
pas de 2,54 mm.
Raccorder les platines 
MK2445 et MK2455/I par des 
éléments à 7 plots détaché 
d’une bande strip. Le diviser 
ensuite en deux parties (trois 
plots et quatre plots). Noter 
en fig.4 les liaisons à réaliser.
Insérer le tout dans le boîtier 
équipé d’une rotule (fig.5). La 
rotule sert pour la fixation 
murale et le positionnement 
correct du boîtier pour une 
couverture optimale du fais­
ceau.
Le schéma d’implantation de 
la platine MK2450 est repro­
duit en fig.6.
Les 4 emplacements repérés 
par les chiffres 1,2,3,4 sous 
les 4 LED resteront libres. 
Ces sorties sont prévues pour 
l’interfaçage du MK2450 avec 
un microprocesseur dans un 
système de transmission de 
données à 4 bit.
Pour les cavaliers J3A,B,C,D 
insérer deux strip tulipe de 4 
plots sectionnables et pour les 
cavaliers J3E,F insérer deux 
strip mâle de deux plots sec­
tionnables (voirfig.7).
Le montage achevé, il faut 
procéder au test de l’en­
semble. En premier lieu, insé­
rer un code de reconnaissan­
ce identique aussi bien sur les 
radars que sur la centrale.
La fig.8 montre la zone ou les 
soudures sont à effectuer 
pour la programmation du co­
de. Les broches concernées 
sont les mêmes pour U4 du 
MK2450 et U2 du MK2445I 
(soit 1,2,3,4). Les broches 
centrales sont à relier de fa­
çon identique soit à la ligne 
positive soit à la ligne négative 
aussi bien en U4 qu’en U2.

Il convient ensuite de person­
naliser les radars, et décider 
sur quel canal sera transmis le 
code d’alarme. Avec le code
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de chaque radar (de 1 à 4) af­
fecter les résistances corres­
pondantes spécifiées dans le 
tableau N.l.
Il est évident que l’alarme est 
prévue pour fonctionner aussi 
bien avec un unique radar 
dans une seule zone que un 
ou plusieurs radars dans les 
quatre zones.
Si les locaux comportent 
quatre zones et que vous sou­
haitez exclure une zone, par 
exemple celle relative au ca­
nal N° 3, retirer alors de la pla­
tine MK2450 la résistance de 
15 Kohms J3C. Ainsi, au gré 
de l’utilisation des locaux, il 
est possible de sectionner les 
différentes zones; jour, nuit, 
garage, etc...
Pour un seul radar, il convient 
de faire sur la platine 
MK2445I les points de soudu­
re ad hoc pour le code de sé­
curité et mettre le cavalier J5. 
Sur le MK2450 faire les 
mêmes points de soudure et 
mettre en place en J3A la ré­
sistance prévue.
Ultérieurement si d’autres ra­
dars s’avèrent nécessaires, il 
faudra faire correspondre les 
autres cavaliers avec les résis­
tances.
Les deux cavaliers J3E et J3F 
de la platine MK2450 seront 
installés seulement si les 
contacts feuillure pour les 
portes et fenêtre du type nor­
malement fermés ou ouverts 
sont également utilisés.

Abordons maintenant le 
connecteur Jl de la platine 
MK2450.
La figure 8 détaille les liaisons 
possibles.
L’activation de l’alarme se fait 
moyennant l’interrupteur ca­
ché normal ou l’interrupteur 
externe à clef ou encore une 
radiocommande reliée à JlC. 
Cet interrupteur en se fer­
mant active l’étage alarme. 
L’étage relatif à la visualisa-

22Û V
RLI RI.2

VCC1 REEDNF REEDNO NF C NO NF C NO
Condensateur 
élect rolitique

LED

Repère

c Fig. 6 Schéma d’implantation de la platine MK2450 
E

tion (DL1 à DL4) des zones en 
défaut est toujours activé.
Les ajustables de réglage R20, 
R23 et R25 du MK2450 possè­
dent les domaines d’action 
suivants :
R20 : Délai de sortie à la mise 
en veille : 4 à 30 secondes
R25 ; Délai avant déclenche­
ment : 1 à 25 secondes
R23 : Délai avant activation du 
relais d’alarme : 1 à 30 se­
condes.

11 est possible d’ajouter une 
batterie tampon qui peut être 
reliée au connecteur J1B 
qui dispose d’une tension de 
12 volts et pouvoir fournir un 
courant compris entre 500 et 
700 mA (10 éléments bâton de 
1,2 volts en série).
En cas de coupure de courant 
220 volts, la centrale peut seu­
lement fonctionner avec les 
capteurs présents sur J1D et 
J1E du MK2450, vu que les ra­
dars ne sont alors plus alimen­
tés.

REGLAGE
Le réglage du système est 
très simple. Effectuer une 
simple intervention sur le ra­

dar MK2445. Retirer de son 
support le circuit intégré U3, 
le 555 en version C/Mos. 
Avec une longueur de fil rigi-

15 août/15 octobre 1999 - Nouvelle Electronique - 35



TABLEAU N1

MK 2445/1 —-----► MK 2450

Cavalier Résitance 15 kQ
installé

J 5 ------------------ -----► J3A------► Radar zone 1

J6 -----► J3B------► Radar zone 2

J7------------------ -----► J3C —► Radar zone 3

J8 ------------------ -----► J3D------► Radar zone 4

Des points de soudures 
doivent être installés 
entre les broches 
(1,2, 3, 4, 5) et les deux 
zones + ou
Ces soudures constituent 
le codage de securité.

Opp ON

Montage de l'articulation du bloc radar.

de faire un pont entre la 
broche 8 et la broche 3 du 
support de U3 (fig.7). Tour­
ner ensuite la vis de réglage 
de l’ajustable R9 de 20 tours 
en sens antihoraire pour s’as­
surer de sa remise à zéro. 
Mettre en place le cavalier J5, 
et sur le MK2450 la résistance 
de 15 Kohms en J3A. Mettre 
sous tension le radar et la cen­
trale. La LED DL1 du radar 
doit être constamment allu­
mée. Tourner en sens horaire 
très lentement la vis de régla­
ge de R9 jusqu’à l’allumage de 
DL1 de la centrale MK2450. 
L’ajustable R9 est maintenant 
réglé.
Effectuer cette opération avec 
une personne placée dans une 
autre pièce qui vous rensei­
gnera sur l’allumage de la 
LED.
Après le réglage retirer le 
pont du support de U3 et réin­
sérer U3 à sa place.
Pour l’adjonction de radars 
supplémentaires, il convien­
dra de répéter cette procédu­
re de réglage. Pour chaque 
zone identifiée par les 4 LED 
(DL1 à DL4) du MK2450 il est 
possible d’implanter le 
nombre de radars souhaités 
suivant la même procédure.

Comme pour tous les sys­
tèmes à ondes canalisées, 
quelques appareils peuvent 
provoquer des troubles com­
me les alimentations à décou­

page de mauvaise qualité 
montés sur les ordinateurs ou 
dans les appareils électro­
niques plutôt complexes.
Il conviendra éventuellement 
de déterminer la provenance 
des perturbations engen­
drées afin de les corriger si 
une gène vient à affecter la 
centrale d’alarme.

Les entrées J1D et J1F de la 
platine MK2450 peuvent rece­
voir la sortie de la barrière à 
infrarouge MK2565 décrite 
dans ce même numéro de 
Nouvelle Electronique. Ceci 
permet de protéger de larges 
zones des intrusions indési­
rables.

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet radar réf. 
MK 2445, comprenant tous 
les composants, les circuits 
imprimés, le boîtier percé, 
aux environs de 545,00 F

Le kit complet réf. MK 2450, 
comprenant tous les compo­
sants, le circuit imprimé, 
le transformateur, les sup­
ports de led, le boîtier avec fa­
çade sérigraphiée, aux envi­
ron de 550,00 F

La batterie 12 volts 1,2 amp. 
aux environs de 145,00 F

36 - Nouvelle Electronique - 15 août/15 octobre 1999



LISTE
DES COMPOSANTS 
MK2445

RI = 4,7 MégOhms 
R2 = 22 Kohms 
R3 = 1 Kohm 
R4 = 10 Kohms 
R5 = 1 Kohm 
R6 = 330 Kohms 
R7 = 3,9 Kohms 
R8 = 220 Kohms 
R9 = 2,2 Kohms 
RIO = 47 Kohms 
Rll = 10 Kohms 
R12 = 1 MégOhm 
R13 = 22 Kohms
R14 = 100 Kohms ajustable 
R15 = 1 MégOhm 
R16 = 1 Kohm
Cl = 22 pF céramique 
C2 = 2,2 pE céramique 
C3 - 2,2 pF céramique 
C4 = 100 nF multicouche 
C5 = 47 pF élec.
C6 = 33 pF céramique 
C7 = 10 nF céramique 
Ç8 = 100 pF céramique 
C9 = 330 pF céramique 
CIO = 47 pF céramique 
CH = 100 hF multicouche 
C12 = 100 nF multicouche 
C13 = 470 pF céramique 
CT4 = 330 pF céramique 
C15 = IpFelec.
C16 = 100 nF multicouche 
C17 = 330 pF céramique 
C18 = 100 nF multicouche 
C19 = 100 nF multicouche 
1)1 = 1N4148 
U1 = CD4060 
U2 = CD4049 

U3 = TL084 
SI = transducteur 

ultrason Mod 400ST
S2 = transducteur 

ultrason Mod 400 SR
DL1 = LED
XI = quartz 5,120 MHz 
1 strip contact 7 plots 
circuit imprimé MK2445 
2 supports 16 broches 
1 support 14 broches

LISTE
DES COMPOSANTS 
MK2445/I

RI = 10 Ohms 1 watt
R2 = 10 ohms 
R3 = 10 ohms 
R4 = 1 Kohm 
R5 = 68 Kohms 
R6 = 150 Kohms 
R7 = 6,8 Kohms 
R8 =8,2 Kohms 
R9 - 5 Kohms ajustable 

multitour vertical 
RIO = IKohm 
Rll = IKohm 
R12 = IKohm 
R13 = 1 Kohm 
R14 = 10 Kohms 
R15 = 47 Kohms 
R16 = 100 Kohms 
R17 = 47 Kohms 
R18 = 100 Kohms 
R19 = IKohm 
R20 = IKohm 
R21 = 18 Kohms 
R22 = 1 MégOhm 
Cl = 220 nF 250V 
C2 = 220 nF 250V 
C3 = 100 pF céramique 
C4 = 560 pF céramique 
C5 = 2,7 nF mylar 
C6 = 270 pF céramique 
C7 = 100 pF céramique 
C8 = 100 nF multicouche 
C9 = 10 nF mylar
CIO = 100 nF multicouche 
CU = IpFelec.
C12 = 4,7pFelec
C13 = 10 nF céramique
C14 = 100 nF multicouche 
C15 = 100 nF multicouche 
C16 = 1 pF elec.
C17 = 470 pF elec 
C18 = lOOpFelec. 
CT9 = 1 nF mylar 
Kl = VDR 25 à 50 volts 
DI = 1N4007 
1)2 = 1N4007 
D3 = 1N4148 
D4 = 1X4148 
J3 = 1 mH 
J4 = 1 mil 
Tl = 2N2219 
T2 = 2N2905 
T3 = BC109
T4 = BC237ouBC547 
T5 = BC237ouBC547 
U1 = CD4093 
U2 = MC145026 
U3 = TLC555

U4 = 7812
TF1 = transfo MKT14 
FIT = PontlAlOOV 
circuit imprimé MK2445I 
hornier 2 plots 
1 strip contact 8 plots 
Cavalier 
support 8 broches 
support 14 broches 
support 16 broches 
Boîtier MK2445/C

LISTE
DES COMPOSANTS 
MK2450

RRl = reseau res. 100Kx8 
RI = IKohm 1/2 watt 
R2 = 100 ohms 
R3 = 27 Kohms 
R4 = 150 Kohms 
R5 = 2,2 Kohms 
R6 = 6,8 Kohms 
R7 = 470 Kohms 
R8 = 470 Kohms 
R9 = 100 Kohms 
RIO = 220 Kohms 
Rll = 47 Kohms 
R12 = 220 Kohms 
R13 = 1 Kohm 
R14 = 1 Kohm 
R15 = IKohm 
R16 = 1 Kohm 
R17 = 33 Kohms 
R18 = 33 Kohms
R19 = 100 Kohms
R20 = 220 Kohms ajustable 
R21 = 10 Kohms
R22 = 100 Kohms
R23 = 470 Kohms ajustable 
R24 = 100 Kohms
R25 = 470 Kohms ajustable 
R26 = 22 Kohms
R27 = 1 Kohm
R28 = 15 Kohms 
Cl - 22 nF 400V 
C2 = lnF630V 
C3 = 470 pF elec. 
C4 = lOOpFelec. 
C5 = 100 nF multicouche 
C6 = 1,2 nF céramique 
C7 = 1 nF céramique 
C8 = 100 nF multicouche 
C9 =100 pF céramique 
CTO = 220 pF céramique 
Cil - 270 pF céramique 
C12 = 1 nF multicouche 
C13 = 100 nF multicouche 
C14 = 22 nF céramique 
C15 = 47 nF mylar
CT6 = 100 nF multicouche

C17 = IpFelec 
C18 = IpFelec. 
C19 = IpFelec. 
C20 = IpFelec.
C21 = 47 pF elec.
C22 = 47 pF elec.
C23 = 47 pF elec.
C24 = 100 nF multicouche 
C25 = 100 nF multicouche 
C26 = 100 nF multicouche 
C27 = 100 nF multicouche 
C28 = 47 pF elec.
C29 = 47 pF elec.
C30 = 10 nF céramique
C31 = IpFelec.
C32 = 10 nF céramique
C33 = 33 pF elec.
C34 = 100 nF multicouche 
C35 = 10 pF elec.
1)1 = 1N4004
1)2 = 1N4004
1)3 = 1N4007
1)4 = 1N4007
1)5 = 1N4148 
D6 = 1N4148 
1)7 = 1N4148 
1)8 = 1N4004 
1)9 = 1N4004 
D10 = 1N4148 
1)11 = 1N4148
1)12 = zener 2,4V 1/2 watt
D13 = 1N4148
DL1 = LED rouge 
DL2 = LED rouge 
DL3 = LED rouge . 
DU = LED rouge 
DL5 = LED rouge 
Tl = 2N2907 
T2 = BC237ouBC547 
T3 = BC337 
J2 = 1 mH 
U1 = CD40106 
U2 = CD4081 
U3 = CD4025 
U4 = MC145027 
U5 = NE556 
U6 = 7812
TF1 = transfo MKT14
PT1 = PontlAlOOV
RIT = relais 12V1 circuit 
RL2 = relais 12V1 circuit 
Kl= VDR 25 à 50 volts 
circuit imprimé MK2450 
interrupteur à levier 
8 borniers 2 plots 
4 supports 14 broches 
support 16 broches 
1 cavalier J3E, J3F
4 résistances 15 Kohms pour 
1 strip tulipe contacts 8 plots 
1 bande strip contacts 
5 supports led 
1 boîtier

75 août/15 octobre 1999 - Nouvelle Electronique - 37



M Alarme ' ' — —
----- BARRIERE
INFRAROUGE

longue portée
Garde invisible

Il y a quelques années, pour couvrir d'importantes 
distances avec un faisceau à rayons infrarouge, 
l'on avait recours à de coûteuses et délicates diodes 
Laser IR. Les nouvelles 
technologies optoélectroniques à LED 
permettent de nos jours de 
couvrir sans problème des distances 
de l'ordre de 30 mètres.

L
es barrières à rayons 
infrarouges sont large­
ment utilisées dans le 
domaine de la sécurité et du 

comptage. Auparavant, un 
système offrant d’excellentes 
prestations était incapable de 
dépasser 5 à 10 mètres de por­
tée. Pour couvrir des dis­
tances plus longues, il était 
fait appel à des dispositifs utili­
sant des diodes laser IR qui 
demeurent encore assez coû­
teux aujourd’hui. Grâce à de 
nouveaux composants opto­
électroniques toujours plus 
performants, la portée d’un 
faisceau de barrière IR à LED 
est poussée à 30 mètres pour 
un prix de revient sans com­
mune mesure avec celui re­
présenté par la mise en 
oeuvre de Diode Laser.
Avant d’aborder la description 
des deux sous-ensembles né­
cessaires à ce dispositif, soit 

l’émetteur et le récepteur à 
rayons infrarouges, donnons 
un bref aperçu des quelques 
utilisations pratiques de la 
barrière MK2565.
Afin de contrôler de façon in­
visible l’accès à une cour, un 
jardin ou un parc, il est pos­
sible de disposer la barrière à 
rayons infrarouges à un en­
droit stratégique de passage 
pour être informé des éven­
tuelles intrusions.
Ce dispositif convient parfaite­
ment pour déclencher automa­
tiquement au passage d’une 
personne, une installation 
d’éclairage, dans une rue, une 
allée, devant la maison etc.... 11 
permet en outre d’activer des 
systèmes de sécurité et auto­
matiser des portails, protéger 
toits et terrasses, comme les 
zones réservées, piscines, etc... 
La dernière application citée 
ici, contribue à empêcher le 

stationnement des véhicules 
stationnés dans une zone in­
terdite.
Pour les magasins et centres 
commerciaux qui nécessitent 
une zone d’accès et de passa­
ge pour les secours où le pu­
blic puisse librement circuler 
ou bien encore pour surveiller 
le stationnement devant votre 
entrée de garage, la chasse 
aux gêneurs sera grandement 
facilité avec ce système. La 
barrière IR judicieusement 
placée permet d’être immé­
diatement avisé du stationne­
ment d’un automobiliste indé­
licat.
Mille autres applications sont 
possibles, et chacun saura 
trouver dans ce système ma­
tière à réaliser ses projets les 
plus chers.
Au besoin, il est possible d’uti­
liser des miroirs orientables 
ou des catadioptres pour ren­

voyer le faisceau de place en 
place et couvrir la zone voulue 
dans la limite de portée du 
faisceau bien entendu.

SCHEMAS 
ELECTRIQUES
Les schémas électriques de 
l’émetteur MK2565/TX et du 
récepteur MK2565/RX sont 
reproduit en fig.l.
L’émetteur module les deux 
diodes d’émission à rayons in­
frarouges DL1 et DL2 avec un 
signal carré synthétisé par 
U1B et par deux oscillateurs 
formés par UlAetUlD.
U1C est en configuration de 
buffer inverseur du signal mo­
dulant.
U1A,B,C,D sont quatre portes 
NAND avec Trigger de 
Schmitt.
Le transistor Tl, commandé 
par le signal modulant synthé­
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tisé, permet de fournir aux 
deux LED démission DL1 et 
DL2 des courants de crête de 
plus de 1 ampère de façon à 
délivrer un signal pulsé suffi­
samment puissant pour fran­
chir les grandes distances. 
L’alimentation est constituée 
par le pont de diodes DI à D4, 
C3, C4, U2, C5 et fournit une 
alimentation aux deux émet­
teurs DL1, DL2 (+VA) et au 
circuit intégré U1 (+Vcc stabi­
lisé).
L’alimentation peut être pui­
sée sur une source 12 ou 24 
volts en courant, continu ou al­
ternatif.
Le récepteur MK2565/RX uti­
lise un module hybride (SI) 
réalisé pour la réception des 
rayons infrarouges modulés 
en PCM (Puise Code Modula­
tion) .
Il renferme une diode de dé­
tection IR, un amplificateur de 
signal avec contrôle automa­
tique de gain, un filtre passe 
bande et un démodulateur 
pour les signaux PCM captés 
par la diode de détection. Le 
tout est géré par un circuit de 
contrôle automatique, lui-mê­
me interne à SI.
La chaîne d’impulsions pré­
sente sur le pôle positif de C2 
entretient la tension de char­
ge de ce dernier à une valeur 
suffisamment basse pour 
maintenir l’entrée non inver­
seuse broche 3 de U1A à une 
tension inférieure à la tension 
d’entrée inverseuse broche 2. 
Ainsi la sortie broche 1 de 
U1A est au niveau logique 
bas, le transistor Tl ne 
conduit pas et le relais est au 
repos.
Si la barrière optique est inter­
rompue, le train d’impulsions 
du faisceau IR n’illumine plus 
le récepteur, ce qui implique 
une charge rapide de R2 et C2 
en provoquant le dépasse­
ment sur la broche 3 de la ten­

sion de seuil fixée sur la 
broche 2. La sortie passe au 
niveau logique haut (environ 
la tension d’alimentation) et 
en mettant en conduction Tl, 
provoque l’activation du relais 
RL1. La LED DL1 indique la 
présence du train d’impulsion 
par son clignotement.

REALISATION 
PRATIQUE
La réalisation pratique des 
deux modules MK2565/TX/RX 

ne comporte aucune difficul­
té.
Sur le circuit imprimé 
MK2565/TX, placer les com­
posants conformément au 
schéma d’implantation repro­
duit en fig.2 TX.
Si le montage est soumis à 
une alimentation de 12 volts 
en courant continu ou alterna­
tif, R5 et R6 doivent prendre 
une valeur de 27 ohms 5W et 
RX1 doit être constitué d’un 
simple strap réalisé avec une 
simple longueur de fil.

Lorsque le montage est 
soumis à une tension de 
24 volts en courant continu 
ou alternatif, R5 et R6 pren­
nent une valeur de 56 ohms 
5Watts et RX1 100 ohms 
1/2 watt.
Les deux LED émission DL1 
et DL2 ainsi que les résis­
tances R5 et R6 seront mon­
tées conformément aux spéci­
fications de la fig.2.

121 LED DIB peut être insérée 
sur la platine ou déportée à
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Montage des résistances R5, R6

DLI

b I SM Fig.2 RX Schéma d'implantation de la
U E E platine.MK2565/RXet quelques indications

+ pratiques pour le montage des divers élé-
ci. C2. C3, C4, es ments.

l’extérieur avec deux lon­
gueurs de fil.
Sur la platine MK2565/RX 
placer les composants confor­
mément au schéma d’implan­
tation reproduit en fig,2RX.
Pour le récepteur, il convient 
également de déterminer s’il 
est destiné à être alimenté 
sous 12 ou 24 volts.
Dans le cas d’une alimenta­
tion 12 volts, RX1 et RX2 sont 

constituées de deux simples 
straps. Avec une alimentation 
de 24 volts RX1 prend la va­
leur de 330 ohms 1/2 watt et 
RX2 100 ohms 1/2 watt.
Le capteur SI est à implanter 
au plus près du circuit impri­
mé.
La face sensible aux rayons in­
frarouges est celle qui présen­
te un renflement cylindrique. 
La LED témoin de fonctionne­

ment DL3 est à placer directe­
ment sur le circuit imprimé ou 
à amener par deux longueurs 
de fil sur l’extérieur de la plati­
ne.

ESSAIS

Pour tester l’ensemble, utili­
ser un transformateur dont le 
secondaire délivre 12 volts 
500 mA pour l’émetteur 

MK2565/TX et 12 volts 100 
mA pour le récepteur 
MK2565/RX (fig.3).
Les deux platines peuvent 
également être alimentées 
par une tension continue de 
12 volts 500 mA pour l’émet­
teur et 12 volts 100 mA pour le 
récepteur.
Pour une fois, le respect de la 
polarité d’alimentation est su­
perflu pour les deux platines 
compte tenu de la présence 
d’un pont redresseur qui re­
met automatiquement les po­
larités dans le bon ordre.
A la mise sous tension de la 
platine MK2565/RX, la LED 
DLS clignote rapidement.
Aligner les LED émettrices IR 
de la platine 2565/TX et le 
capteur IR SI de la platine 
MK2565/RX de façon que le 
relais se désactive et que la 
LED DLI commence à cligno­
ter très rapidement. En éloi­
gnant les deux platines l’une 
de l'autre, le clignotement de 
DLI change d’intensité. En li­
mite de portée, DLI cesse de 
clignoter et reste allumée.
A l’extérieur, en présence de 
lumière solaire (rues, jardin 
etc...), la portée pratique est 
de l’ordre de 25 mètres. En in­
térieur, en présence d’un 
éclairage artificiel, la portée 
passe alors à 30 mètres, et 
peut atteindre 35 mètres de 
nuit ou en pénombre.
La consommation moyenne 
de la platine MK2565/TX est 
de 280 mA sous 12 volts. La 
consommation de la platine 
MK2565/RX est de 75 mA 
lorsque le relais est activé et 
de 10 mA quand il est au re­
pos.

Pour coupler la barrière à in­
frarouge au système d’alarme 
MK2450, relier les contacts 
du relais présents sur JP2 de 
MK2565/RX aux bornes 7,8 
de J1D de la platine MK2450.
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Lorsque la barrière est inter­
rompue par un passage, la pla­
tine MK2450 se positionne en 
alarme.
Il est par contre pertinent de 
veiller à installer le dispositif à 
au moins un mètre de hau­
teur, sinon la moindre feuille 
poussée par le vent ou le va et 
vient des animaux comme 
chiens et chats ne va pas man­
quer de vous mettre souvent 
en émoi !

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet émetteur 
réf. MK 2565 TX, comprenant 
tous les composants, le circuit 

Fig.3 Disposition à adopter pour l'alignement et les essais de la barrière Infrarouge longue portée

CONTACTS RELAIS

imprimé, aux environs
de 155,00 F

Le kit complet récepteur 
réf. MK 2565 RX, comprenant 
tous les composants, le circuit 
imprimé, aux environs 
de 165,00 F

Suivant le gain du transistor
utilisé, il peut être nécessaire
d'ajouter la résistance de Diode « » ,

initias! 1 m Résistance 2,2 kQ
2,2 kil en série dans la base M
du transistor.

LISTE DES COMPOSANTS 
MK2565/TX
RI = 2,7 MégOhms
R2 = 180 Kohms 1%
R3 = 2,2 Kohms
R4 = 2,2 Kohms
R5 = 27 ou 56 ohms 5 watts (voir texte)
R6 = 27 ou 56 ohms 5 watts (voir texte)
RX1 = Strap ou 100 ohms 1/2 watt

(voir texte)
Cl = 47 nF céramique
C2 = 220 pF céramique
C3 - 1000 pF 63 volts elec.
C4 =100 nF multicouche
C5 = 10 pF elec.
Dl = 1N5402
D2 = 1N5402
D3 = 1N5402
D4 = 1N5402
DL1-DL2 = TSIP 5201

DL3 = LED
Tl = BDX53
Ul = TC4093 BP
U2 = 78L08
support 14 broches
bornier 2 plots
circuit imprimé MK2565/TX
fil argenté 0,5 mm

LISTE DES COMPOSANTS
MK2565/RX
RI = 330 ohms
R2 = 100 Kohms
R3 = 4,7 Kohms
R4 = 15 Kohms
R5 = 10 Kohms
R6 = 470 ohms
RX1 = strap ou 330 ohms 1/2 watt 

(voir texte)

RX2 = strap ou 100 ohms 1/2 watt 
(voir texte)

RL1 = relais 12 volts 1 circuit
Cl = 47 pF elec, 
C2 = 2,2 pF elec. 
C3 = 10 pF elec. 
C4 = 1 pF elec. 
C5 = 220 pF 35V elec. 
C6 = 100nF multicouche 
Dl = 1N4148 
D2 = 1N4148 
DL1 = LED
PT1 = pontredrcs.lAlOOV
SI = TFMS5330
Tl = BC337
Ul = LM358
U2 = 78L05
borniers 2 plots 
circuitimprimé MK2.565/RX 
fil argenté 0,5 mm
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Téléphone

E
n ajoutant cet appareil 
sur la ligne télépho­
nique, toute conversa­
tion transitant sur le télépho­

ne peut être transmise vers un 
récepteur, ceci à des fins d’en­
registrement par exemple. Le 

micro émetteur entre en ac­
tion automatiquement au dé­
croché de la ligne.
Il ne nécessite aucune alimen­
tation et sa fréquence d’émis­
sion est de 433,75 MHz. En 
guise de récepteur, il convient 

d’utiliser le montage MK3390. 
Certains appels télépho­
niques méritent d’être mémo­
risés et enregistrés pour ne 
pas oublier des rendez-vous, 
accords et autres contacts 
conclus avec son interlocu- 

tcur. Il est vrai qu’il est pos­
sible pour cela d’utiliser des 
magnétophones ou des petits 
appareils qui les comman­
dent. Dans ce cas cependant, 
l'habituel inconvénient des fils 
éparpillés un peu partout est 
toujours très fastidieux à ré­
gler élégamment surtout si 
l’appareil téléphonique est ni­
ché sur une petite étagère ou 
sur un guéridon.
Pour cette raison le MK3385 
permet le déport sans aucun 
fil et transmet par RadioFré- 
quencc les appels télépho­
niques à un petit récepteur 
(voir sur ce même numéro le 
montage MK3390) qui peut 
très bien se situer dans une 
autre pièce.
Attention, ce type de dispositif 
comme de nombreux autres 
sur le marché ne garantit au- 
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cune sécurité de communica­
tion, car avec la portée de 
l'émetteur, vos communica­
tions peuvent être intercep­
tées par qui dispose du récep­
teur idoine...
Le module hybride émetteur 
MK3385, M12 est du type 
LPD (Low Power Devices) en 
bande 433 MHz et reste libre 
d'utilisation.
Ce dispositif MK3385 a été 
conçu pour une utilisation 
amateur et expérimentale et 
n’est pas assujetti à la norme 
CE.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique du mi­
cro émetteur est reproduit en 
fig.l. La complexité de l’en­
semble s’efface devant la pré­
sence de deux circuits hy­
brides, MH et MI2 et un 
condensateur électrolytique ! 
Le premier circuit hybride 
Mil réalise une interface télé­
phonique complète et sert à 
coupler la ligne au module 
émetteur MI2 sans surcharge 
ni distorsion des signaux au 
niveau de l’installation télé­
phonique.
Rappelons que ce dispositif 
expérimental est normale-

LISTE
DES COMPOSANTS
MK3385

Cl = 22 pF elec.
Mil = module hybride 

interface de ligne
MI2 = module hybride TX
FM audio 

ment prévu pour être utilisé 
derrière un central télépho­
nique privé.
Cl est un condensateur de fil­
trage sur l’alimentation de 
MI2.
MI2 est un émetteur audio 
FM opérant à la fréquence de 
433,75 MHz +/-100 KHz. Il 
renferme tous les sous-en­
sembles radio ainsi que deux 
amplificateurs de basse fré­
quence et un modulateur qui 
pilote l’étage oscillateur 
contrôlé en fréquence par un 
résonateur à onde de surface. 
Ces résonateurs, désormais 
universellement utilisés dans 
les appareils émetteurs LPD, 
remplacent les traditionnels 
quartz et leurs étages multi­
plicateurs de fréquence.

REALISATION 
PRATIQUE
Le schéma d’implantation des 
composants est reproduit en 
fig.2. Utiliser un fer à souder 
de faible puissance (maxi 30 
W) et de l’étain de diamètre 
de 1 mm composé d’une âme 
interne désoxydante. Respec­
ter la polarité de Cl lors de 
son implantation. Mil et MI2 
diffèrent par leur nombre de 
broches aussi leur positionne­
ment sur la platine sera très 
facile.
En guise d’antenne, recourir à 
une longueur de fil de 17 cen­
timètres.
Le raccordement à la ligne té­
léphonique est très simple. 
En effet, il suffit d’inter­
rompre indifféremment le fil 
gris ou blanc de la ligne et in­
sérer le dispositif par les 
points A et B du bornier du 
MK3385 (fig.2). Il est égale­
ment possible d’intervertir les 
liaisons A et B en préférant la 
position dans laquelle le si­
gnal reçu est plus fort en volu­
me.

Les essais passent immanqua­
blement par l’utilisation d’un 
récepteur.
Utiliser le récepteur MK3390 
ou un récepteur dont l’accord 
se fait sur 433,75 MHz, FM à 
large bande (récepteur Scan­
ner ou similaire).
Relier le module à la ligne 
(fig.2) et décrocher le combi­
ne téléphonique.
Immédiatement le récepteur 
émet la tonalité d’invitation à 
numéroter (IAN) qui doit se 

Vous aimez 
l’électronique, 

vous allez aimer
nouvelle □

Lü^iki ij î j’*J r1 il r ’Ji • i

Abonnez-vous 
page 57

transformer ensuite en tonali­
té d’occupation.
L’émetteur ne nécessite au­
cun autre réglage.

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet microémet­
teur, comprenant tous 
les composants et le circuit 
imprimé, aux environs 
de 245,00 F
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whone

Microrecepteur 
audio UHF
Histoire sans fils (suite)
Inlassablement et inexorablement nous assistons de nos jour à un portage 

systématique de tous les dispositifs communiquants quel que soit leur do­
maine d'utilisation (Téléphone, Audio, etc...) vers leur version sans fils. Ain­
si, ce minirécepteur aux fonctions évoluées utilise comme beaucoup 
d'autres montages modernes les célèbres modules hybrides UHF, et permet 
d'envisager des applications intéressantes associant Audio et téléphonie.

C
e récepteur affiche 
d’excellentes presta­
tions apportées princi­

palement par la présence d’un 
module hybride, qui lui per­
met entre autres d’occuper

des dimensions réduites à 33 
x 66 millimètres. La fréquence 
de réception est de 433,75

MHz en modulation de fré­
quence. Il dispose d’un ampli­
ficateur audio de 500 mW et 
de relais pour l’activation au­
tomatique d’éventuels magné­
tophones. Il comporte des 
contrôles de volume et de sen­
sibilité affectant la sortie re­
lais dont l’activation est basée 
sur l’amplitude du signal cap­
té à l’antenne. Cet appareil 
constitue le récepteur idéal 
pour développer de nom­
breuses applications de trans­
mission de signaux ou d’auto­
matismes provenant par 
exemple des émetteurs 
MK3400 ou MK3385.
Les caractéristiques complé­
mentaires du module em­
ployé sont les suivantes : 
- sensibilité : -100 dBm
- bande passante : 20 Hz 
à 20 KHz
- alimentation : +3 volts 
- consommation typique : 
13 mA.
La circuiterie environnant 
le module fait disposer d’un 
niveau de sortie audio de 
500 mW, autorisant le pilotage
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direct d’un haut-parleur ou 
d’un casque ainsi que d’un 
dispositif de Squelch réglable 
de -50 dBm à -lOOdBm.
Le seuil de Squelch est très 
important car il sert à la com­
mande du relais qui à son tour 
peut commander le démarra­
ge d’un magnétophone par 
exemple. En utilisant l’émet­
teur de conversations télépho­
niques MK3385, a chaque dé­
croché du combiné du télé­
phone, le relais du MK3390 se 
déclenche en mettant en ac­
tion le magnétophone qui per­
met d’enregistrer toutes les 
conversations.
Comme le mentionne les ar­
ticles concernant aussi bien 
l’émetteur MK3400 que 
l’émetteur téléphonique 
MK3390, il convient de rappe­
ler que ces dispositifs sont 
destinés à des expérimenta­
tions strictement du domaine 
amateur.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique du mi­
crorécepteur est reproduit en 
fig.l.
Le signal RadioFréquence 
capté par l’antenne est direc­
tement adressé au module ré­
cepteur Mil. La sortie basse 
fréquence, broche 10 de MU 
est appliquée sur l’entrée d’un 
amplificateur audio Ul. Ce 
dernier est un circuit intégré 
spécialement développé pour 
l’amplification des signaux 
provenant des récepteurs ra­
diofréquences.
Le volume audio de réception 
est contrôlé par l’ajustable R3 
et atteint au maximum 0,5 
watt sur 8 ohms.
L’ajustable RI règle le seuil de 
déclenchement clu relais RLE 
La sortie qui commande RL1, 
broche 18 de Mil, est une sor­
tie Squelch qui est réglée par 

RI. En pratique, RL1 s’active 
en fonction d’une certaine am­
plitude de champ capté par 
l’antenne, c’est à dire lorsque 
le récepteur détecte la présen­
ce d’une porteuse RadioFré­
quence à 433,75 MHz.
La diode zener DZ1 sert à li­
miter la tension d’alimenta­
tion de Mil à 3 volts.
Le schéma synoptique du cir­
cuit hybride récepteur Mil 
est reproduit en fig.2.
Le module A est un amplifica­
teur de RadioFréquence qui 
amplifie le signal provenant 
de l’antenne afin de le rendre 
exploitable par le mélangeur 
qui constitue l’étage suivant. 
Un second signal, généré par 
l’oscillateur local (O.L) et 
contrôle avec un résonateur à 
onde de surface, est lui aussi 
envoyé au mélangeur et dis­
pose d’une fréquence de 
423,05 MHz. Le résultat de la 
conversion retenu en sortie 
du mélangeur est la fréquen­

Condensateur 
électrolytique

Alimen talion
12 V- 50 ni A

Fig.3 Schéma d'implantation et détail d'assemblage de la platine MK3390

ce de: 433,75-423,05= 10,7 
MHz qui matérialise la fré­
quence intermédiaire (Fi). 
Cette dernière est amplifiée 
par un premier amplificateur 
de fréquence intermédiaire 
noté B, filtrée par l’étage C et 
amplifiée une seconde fois par 
l’étage D.
Le signal à 10,7 MHz, est en­
suite rectifié par le démodula­
teur à quadrature repéré en E. 
Le signal audio délivré par 
l’étage E est amplifié par l’éta­
ge F et rendu disponible sur la 
broche 10.
Le comparateur relié à la par­
tie D actionne le circuit de 
Squelch, accessible par les 
broches 18 et 19. Son seuil de 
déclenchement est réglable 
par la tension présente sur la 

broche 15. La broche 1 est cel­
le d’alimentation, les broches 
2, 7, 11, 16 et 20 sont des 
broches de masse.

REALISATION 
PRATIQUE
Le schéma d'implantation du 
MK3390 est reproduit en 
fig.3.
Utiliser un fer à souder à 
pointe fine de faible puissan­
ce (maxi 30 watts) et de 
l’étain avec âme interne 
désoxydante.
Avant de monter les compo­
sants sur le circuit imprimé, 
effectuer les deux straps avec 
du fil argenté. Le premier 
est proche de Dl, le second 
de C7.

Normalement 
fermé

Normalement 
ouvert

■ Commun

Contacts 
relais
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Antenne

Antenne

OUT - + C NO NF

Control

LISTE DES COMPOSANTS 
MK3390

Kl = 10 Kohms ajustable vertical
Ré = 220 ohms
R3 = 22 Kohms ajusable vertical
R4 = 4,7 Kohms
Cl = 47 yF/16Velec.
C2 = lOOnF multicouche
C3 = 100 nF multicouche
C4 = 100 nF multicouche
C5 = 220 pF/16V elec.
C6 = 220 g 1716 V elec.
C7 = 47 nF céramique
C8 = 100 pF/16V elec
C9 = 100 pF/16V elec.
Dl = 1N4007 diode 1000V IA
DZ1= zener 3,6V 1/2 watt
J1 = Cavalier + support 
RL1 = microrelais 12 volts 
Ul = TDA2822M
MI1= Module Hybride RX audio FM 
circuitimprimé MK3390 
fil antenne 
fil pour strap 
support 8 broches

Prendre garde aux polarités 
des condensateurs électroly­
tiques, des deux diodes Dl et 
DZletUl.

ESSAIS

Suivant l’application envisa­
gée et l’émetteur utilisé, la 
procédure de réglage diffère 
quelque peu. Noter en fig.4 
les liaisons à effectuer pour 
une utilisation avec un émet­
teur traditionnel comme le 
MK3400 par exemple.
Sur la sortie audio OUT, utili­
ser indifféremment un clas­
sique casque de Walkman ou 
un haut-parleur (diamètre de 
5 à 15 cm) dont l’impédance 
est de 8 à 16 ohms.
En guise d’antenne, utiliser 
une longueur de fil de 17 cen­
timètres. L’ajustable de 
Squelch RI est à positionner à 

la sensibilité maximum, soit 
tourné complètement en sens 
antihoraire. L’ajustable R3 est 
utilisé pour le réglage du volu­
me audio. J1 doit être exempt 
de cavalier de façon à exclure 
la fonction relais qui implique­
rait dans ce cas une consom­
mation de courant supérieure 
et inutile. En ce qui concerne 
l’alimentation de 9 ou 12 volts, 
elle peut être fournie par une 
pile ou une petite alimentation 
délivrant au moins 50 mA. En 
utilisant une alimentation de 9 
volts, la puissance audio dis­
ponible sur la sortie OUT est 
inférieure à celle que procure 
une alimentation 12 volts. 
Pour disposer d’une autono­
mie suffisante avec des piles 
(200 heures environ) utiliser 
un coupleur de 8 piles de 1,5 
volt type R6.

Adopter une configuration 
identique pour le récepteur 
MK3390 (voir fig.4) si vous 
l’utilisez en association avec 
l’émetteur téléphonique 
MK3385 seulement pour 
l’écoute des conversations té­
léphoniques sans utilisation 
de la fonction relais.

La configuration avec mise en 
oeuvre de la fonction liée à la 
commande du relais est dé­
taillée en fig.5.
Elle sera utilisé lorsque le 
couple TX MK3385, RX 
MK3390 est rnis en oeuvre 
pour des enregistrements de 
conversations téléphoniques 
distantes.
La sortie OUT est reliée à l’en­
trée micro du magnétophone 
et les contacts relais C (com­
mun) et NO (Normalement 
Ouvert) à la prise REMOTE 
CONTROL (télécommande). 
Sur J1 installer le cavalier pré­
vu à cet effet. Pour l’alimenta­
tion recourir par exemple à un 
bloc secteur moulé délivrant

les caractéristiques mini­
males requises (12 volts ten­
sion continue / 50 mA mini). 
En ordre de marche, le ma­
gnétophone doit être en posi­
tion REC et sera commandé 
par le contact REMOTE 
CONTROL relié aux contacts 
du relais RL1. Ce dispositif 
met en fonction le magnéto­
phone à chaque décroché de 
la ligne de téléphone. R3 sera 
réglé pour obtenir un enregis­
trement sans distorsion audio 
excessive. RI, normalement 
prépositionné pour la sensibi­
lité maximum de réception, 
peut être retouché en cas 
d’éventuelles perturbations. 
Pour écouter les enregistre­
ments, retire la fiche Jack de 
la prise REMOTE CONTROL 
du magnétophone, rembobi­
ner la bande (REWIND) et ap­
puyer sur PLAY. Il est pos­
sible de remplacer la petite 
alimentation avec un bloc de 
piles alcalines de 12 volts 
(coupleur 8 x 1,5 = 12 volts), 
dans ce cas, l’autonomie du 
récepteur Mk3390 est d’envi­
ron 72 heures.

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet réf. MK 3390, 
comprenant tous les compo­
sants et le circuit imprimé, 
aux environs de 425,00 F
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nouvelle

EXTRAIT DE NOTRE CATALOGUE GENERAL

Commande 
par minitel : 

3615 IFRANCE*NEMINI

GPE. MK2510 Kit synttiétiseur vocale 60 secondes
MK2585 Kit truqueur de voix digitale

495,00 F MM 
175,00F MK235QRX

¡ME_ _ _ _ _ _ _ _ _
ALIMENTATION SANS TlMl MK2825 Kit alarme gaz méthanol GPL, complet

MK115A5 
MK115A12 
MK175A5 
MK175A8 
MK175A15 
MKW0A5
MK60OA12 
MK6MA15 
MOT 
MK930 
MK935

Kit platine alimentation double+■ 5 vote 1A
Kit platine alimentation double+-12 volts 1A
Kit platine alimentation 5 vohs IA
Kil platine alimentation 8 volts 1A
Kit platine alimentation 15 volts IA
Kit platine alimentation 5 volts 3 A
Kit platine alimentation 12 volts 3 A
Kit platine alimentation 15 volts 3 A
Kit protection pour alimentation
Kit réducteur de tension 12 volts 5 V
Kit réducteur de tension 12volts8V

95,00 F
95,00 F
65,00 F
65,00 F
65,00 F

175,00 F 
175, MF 
175,00F
149,00 F
60,00 F
60,00 F

MK3325
MK2190
MK32T0

Kh centrale d'alarme pour moto, complet 
Kit centrale d’alarme pour voiture, complet 
Kit sirène deux tons

455,00 F
275,00 F
165,00 F
75,00 F

MK304BTX
MK3040RX
MK3165TX
MK3165RX

Kittélécommande 1 canal UHF
Kit récepteur télécommande I canal UHF
Kit télécommande 2 canaux

189,00 F
235,00 F
320,00 F

Kit récepteur radio commande 2 canaux MK 3470TX 335,00 F

AUDIO
MK2940 
MK745 
MK3415 
MOT 
MK3I40 
MK2010 
MK1T25

Kît démagnétiseur pour tète magnétique 
Kit micro amplificateur audio de 2 w mono 
Kit micro directionnel, complet 
Kit préampli micro avec tonalité 
Kit processeur audio effet tridimentionnel 
Kit protection pour enceinte
Kit protection enceinte pour ampli MK1435

210,MF
65,00 F

165,00 F
125,00 F
295,00 F
135,00 F
185,00F

MKI365
MK1735
MK2570
MK2615
MK1380
MK1M25
MK214O
MK3085
MK3285
MK2480
MK595

Kit Altimètre digital LCD max 5060 mètres, complet 
Kit baromètre digital LCD, complet 
Kit compteur d’heures, complet 
Kh compteur geiger muller, complet 
Kit mesureur de champ de 25 à 32 MHz, complet 
Kit mini sonde logique en CMS 
Kitmodulethermomètre-4flà+!50°C 
Kittesteur de télécommande LU, complet 
Kit thermostat avec indicateur led de 0 à 150’0
Kit thermostat pour ventilateur
Kit voltmètre LCD de 200 mV à 200 Volts

TELECOMMAI

795,00 F 
765,00 F
455,00 F 

1390,00 F
149,00 F 
59,00 F 

205,00F 
149,00F 
W
99,00 F

322,00 F

MK3470TX 
MK3470RX 
MK3495TX 
MK3495RX 
MOT 
MOTCH 
MOT
MOTCH 
MK2985

Kit émetteu r télécommande I.R.3 canaux 
Kit récepteur télécommande 1 canal I.R. 
pourMK3165TX
Télécommande 4 canaux codée montée 
Kit récepteur I Canal pour MK3470TX 
Télécommande 2 canaux rolling code montée 
Kit récepteur 2 canaux pour MK3495R 
Kit clef électronique à mémoire, complet 
Clef seule pourMK2690
Kit serrure à microprocesseur avec plaque 
Clef seule pour MOT et MOT 
Kit serrure à microprocesseur à encastrer

RADIO

135,00F

295,00F
259,00F
235,00 F
159,00 F
275,MF
545,00 F
105,00 F
425,00 F

89,00 F
415,00 F

SERRURE
M KI20OTX Kit télécommande 1 canal codée
MK1200RX Kit récepteur télécommande 1 canal codée

135,00 F
249,00 F

MK3240 
MK090 
MK3220 
MK105O0 
MK34M 
MK3225
MK3070 
MK30M

Kit convertisseur réception CB sur autoradio 1 canal 125,00 F
Kit émetteur FM 88 à 108 Mhz FM, complet 
Kit émetteu r FM 88 à 108 M Hz FM 300 mW 
Kit micro émetteur espion 94/112 MHz en CMS 
Kit micro récepteur audio FM UHF 
Kit préampli 12 dB 12 volts 27 MHz, complet 
Kit préampli 22 dB 12 vohs 40 a IM MHz, complet 
Kit récepteur FM LCD de 32 à 200 Mhz 
10 mémoires, complet

125,00F
155,00 F
95,00 F

205,00 F
209,00 F
195,00 F

1575,MF

■ÿSæSa.
otre carte bleue

Rc______________ ____ _______r_______ _______________

www.nouvelleelectronique.com
MK216O KitfécepteurFMde65à210MHz,complet 495,00 F

TELEPHONIE
MK2345 
MOT 
MK342O 
MK33M
MK19Û5 
MK2340 
MK2390

Kitamplificateurtéléphonique
Kitd'attente téléphonique musicale
Kit moniteur de sonnerie de GSM E-TACKS par led
Kit protection pourtéléphone
Kit répétiteur de sonnerie téléphonique
Kit visualisationd’appel téléphonique parled
Module hybride enregistreur téléphonique monté

75,00 F 
65,00F
75,00 F 

139,00 F
85,00 F 
59,00 F 

145,MF

VIDEO
MK2810 Kit émetteur TV vidéo UHF 165,00 F
MK1700 Kit ampli pour duplication K7 vidéo et audio I55.ÕOF
MK2705 Kit distributeur vidéo 3 péritels avec amplification 175,00 F
MK32ANT Antenne 432.9 MHz avec 4 mètres de coax 125.00 F

DIVERS
MK2285 Kit acupuncteur électronique, complet 749,00 F
MOT Kitanticalca ire bi fréquence, complet 195,00 F
MK2145 Kh clôture électrique 210,60 F
MK3170 Kil jardinière électronique manque dreau 85,00 F
MK274O Kh régulateur lampe hallogène basse tension 149,06 F
MK2735 Kh régulateur lampe hallogène 220 v 165,MF
MK2495 Kil limer pour plafonnier de voiture 49,MF

MODULES AUREL
TX-SAW Module émetteur 433 Mhz 50mW 122,MF

MK2525
MK2550
MK22W
MK2290
MK2265
MOT

Kit ange musicale à led 
Kit hotte Père Noël à led 
Kit chandelle lumineuse 
Kitnœud papillon psychédélique 
Kit Père Noël partant enregistrement 
Kil Père Noël musical

115,00 F 
125,MF 
125,00F 
125,00F 
425,00 F
99,00 F

TX-SAW-B00ST Module émetteur 433 MHz 400 mW
BC-NB Module récepteur 433,92 MHz
AC-RX Module récepteur codée 433,92 MHz
TX-FM-AUD10 Module émetteur FM audio 433 MHz
RX-FM-AUDIO Module récepteur FM audio 433 MHz
US-40-AS
CT-1

CG-06

Module émetteur 4fl KHz
Module générateur music
Module pour interface téléphonique
Module pour sirène deux tons

154,MF
73,00 F
95,00 F

146,00 F
235,00 F
83,00 F
49,00 F
56,00 F
52,00 F

Retrouvez notre lidte complète ded kitd dioponibled dur : WWW.nOUVelleelectronique.com 
Tous les mois, deux kits à réaliser en direct

nuova
ELETTRONICA _____ J

ALIMENTATION & CHARGEUR

KC 1198,12
KC 1198,226
KC1315
KC1140
KC1I5Û
KCI275
KCI333

Khfiltre actif cross over 12 V, complet
Kit filtre actif cross over 220 V, complet
Kit guitare sound processeur, complet 
Khpréampli HI-FI à lampes, complet 
Kit préampli HI-FI à Fet, complet 
Kit préampli micro sensible, complet 
Kit préampli pour guitare électrique, complet

560,00 F
490,00 F

1200,00 F
2278,00 F
1111,00 F

347,00 F
390,00 F

MESURES

KC1126 Kit alimentation train électrique, complet 354,00 F
KC1364 Kit alimentation 2,5 a 25 Volts digit, complet 1293,00 F
KC 1069 Kit chargeur accu a UM .2400, complet 426,00 F
KC1159 Kit chargeuraccu de l,2à 7,2 V/12 V, complet 485, MF
KC1131 Kit platine alimentation 3/ISVolts 2 A, complet 200,MF
KC1168 Kitrégénèrateurd’AccuCD/Nl, complet 619,00F

BIOELECTRONIQUE

AUDIO
KC1164 Kit ampli HI-FI stéréo à IGBT 2 X100 W, complet 1799,00 F
KC1361 Kit ampli HI-FI stéréo à IGBT 2 X 20 W

classe A, complet 1780,00 F
KC 1113.34 Kit ampli HI-FI stéréo à lampes EISA, complet 3404,00 F
KC 1113.88 Kit ampli HI-FI stéréo à lampes KT 83, complet 3982,00 F
KC 1240 Kit ampli HI-FI stéréo à lampes classe A, complet 2082,00 F
KC1I44 Kit ampli casque à Fet, complet 462,00 F
KC1309 Kil ampli casque à lampes, complet 934,00 F
KC 1320 Kit ampli préampli Hl-F! stéréo à 12 lampes, complet5990,00 F
KC1391 Kit convertisseur monWéré0, complet 169,00 F
KC1285 Kh décodeur surround, complet 2042,00 F
KC1177 Kit expanseur stéréo tridimensionnel, complet 289,00 F

Demandez notre catalogue 
(+ de 250 kits) contre 
5 timbres à 3,00 F.

LX1343
KC1175
KCW
KCI365
KC 1146.2

KC 1293

KC1324
KC1387

KC1370 
LX1373 
KC 1045 
LX1287 
KC13I0 
LX1339
LXI125

Kit épurateur d'air, complet 510,00 F
Kh générateur biostimulateur musculaire, complet 1388,00 F
Kh générateur éle ci roanestii ésiq ue, complet 
Kit générateur ionophorèse, complet 
Khgénérateur magnétothérapie BF 
completi 2 MP90| 
Khgénérateur magnétothérapie HF 
complet! 2 Nappes |

779,00 F
835,00 F

1428,00 F

1 335,MF
Kit générateur magnétothérapie HF de voiture, complet407,00 F
Kit générateur tens, complet

SECTION
Kit détecteur d'absence tx/rx, complet
Kit détecteur de fuite d'eau
Kit détecteur de métaux, complet
Kit détecteur de micro espion, complet
Kit détecteur mesureur de champs LCD, complet

1165,00 F

350,00 F
199,00 F
598,00 F
178,00 F
460,00 F

Kit enregistreur automatique téléphonique, complet 165,00 F
Khgaussmètre digital LCD, complet 325,00 F

KC1392 
KC1118 
KC34O5 
KC1I91 
1X1189 
KC1013 
KCI340 
LX1116 
LX1117 
KC1188 
KC1313 
KC1056 
LX136« 
KC119Ö 
KC1232 
KC1374 
KC1345 
KC1337 
KC1142 
KC973 
KCI300 
KC1I60 
KCI066 
KC1192 
LX1393
KC1330 
KC1132

Kh analyseur distorsion harmonique, complet 495,N F
Kit analyseur spectre pour oscilloscope, complet 628,M F
Kit analyseur de spectre 100 KHz à 1 GHz, complet 8200,M F
Kit analyseur réseau secteur LCD, complet
Kit base de temps à quartz
Kit capacimètre à microprocesseur, complet
Kit capacimètre d igital autozéro, complet
Kit charge B.F. 8 Ohms 150 watts, complet
Kit charge H.F. 52 Ohms 120 watts, complet
Kit compteur universel 4 digits, complet
Kit controleur de vidéo composite RVB, complet
Kit décibelmètre 20 leds, complet
Kit déperdimètre, complet
Kit fréquencemètre B.F. de 1 Hz à 1 MHz, complet
Kit fréquencemètre 1 Hz à 23 GHz, complet
Kit fréquencemètre 10 Hz à 2 GHz, complet
Kit générateur B.F. PRÛ 2 Hz à 5 MHz, complet
Kit générateur B,F, 10 à 50 Khz, complet
Kit générateur de bruh 1 Mhz à 2 GHz, complet

800,00 F 
81,DOF

767,MF
815,MF
212,00 F 
364,MF 
490,MF 
280.D3F
395,00 F
280,00 F
548,06 F

1690, MF 
1210,MF 
1890,MF 
410,00F
403,MF

Kit générateur d'impulsions programmable, complet 945,MF
Kit générateur R.F. de IM Hzà 1 GHz, complet 
Kit générateur sinusoïdal, complet 
Kit hygromètre 17 leds, complet

5190,00 F 
165,« F 
517,00 F

Kit Impédencemètre/Réactancemètre BF, complet 966,M F
Kit mesureur impédance d'antenne, self, complet 149,(0 F
Kit mesureur R.LCZ mètre vectoriel, complet 1360,00 F
Kit mesureur Ph-Mètre thermomètre LCD, complet 792,00 F

■ LX135I Kit mire vidéo, VGA, SVGA, 16/9, complet 690,06 F
1 LX1169 Kh Préampli. d'instrumentation 400 Khz à 2 GHz

complet 110,06 F
KC1109 Kh testeur de Cl affichage digita 1. complet 690,MF
LXI274 Kittesteurde diodes varicap, complet 242,06 F
LX1272 Khtesteur de mosfet, compel 119,00 F
KC 1266 Kittesteurde piles actif, complet 202,00 F
LX1180 Kit testeur de télécommande radio VHF-UHF, complet 89,00 F
KC1223 Kit testeur de transistors avec facteur bêta, complet 290,00 F
LX1228 Kitlesteur de transistors, complet 151,00 F
KC1111 Kit testeur de thyristor ettriac, complet 323,00 F
KC1124 Kit testeur de thyristor ettriac vumètre, complet 416,1» F
KC899 Kit wattmêtre HF 30 Mhz max 1000 w, complet 496,MF

11: METEO 1
ANT30.05 Antenne parabole ajourée Météosat 24 dB, complet 425,00 F
ANTS.05 Antenne double V satellites polaires 260.00 F
TW70 ConvertisseurCMS météosat HRPT monté 890,00 F
KCI163 Kit récepteur météosat complet 1180,00 F
1X1375 Kit récepteur météosat numérique, complet 1790,00 F
ANT8.07 Préamplificateur polaires en CMS monté 159,00 F
KCI195 Kit télécommande de monture équatoriale 706,00 F

Haï1 1 1 i ßO

KC1077 Kit antenne active 1,7 à 30 MHz, complet 820,00F
KC1030 Kit antenne active Grandes Ondes, complet 473,MF
U885 lit convertisseur G0/0C, complet 12?,MF
KC1312 Kitécho roger-beep, complet 3M,MF

KC1021 Kit émetteur 21-27 MHz 10 W, complet 584,00 F
KC1349 Kit émetteur 144- 146 MHz. complet 290,00 F
KC1059 Kit horloge radioamateur, complet 711,00 F
KC1148 Kit interface DSP J V-FAX, complet 790,00 F
KC1237 Kit interface Hamcomm, complet 268,00 F
KC1184 Kit interface modem packet 1200 Bauds, complet 481,MF
KCIÖ26 Kh interface RTTY, complet 333,60 F
KCisæ Kit interface RTTY SSTV, complet 235,00 F
1X873 Kit préamplificateur 144/146 MHz 153,00 F
LX467 Kh récepteur FM 88-190 MHz 345,MF
KC1346 Kit récepteur 38 à 8M MHz AM/FM digh, complet 1990,00 F
LX1224 KitVFO FM multibande, complet 381,00 F
KC1378 KhvnxantivûxTRX, complet 390,00 F

VIDEO
nera Kit convertisseur chasseur d'ultrasons, complet 353,00 F
KC1386 Kit filtre électronique pour magnétoscope, complet 540,00 F
KCW Kit table d'effet vidéo, complet 65Í.KF

: DIVERS
^1350 Kit anti calcaire électronique, complel 240,00 F
1 KCI259 Kit anti moustique à ultrasons, complet 225,00 F

KCI332 Kit anti rongeur électronique, complel W0 F
1X1194 Kh carillon mélodique a deux entrées, complet 155,06 F
IXffl Kit leurre électronique pour la pécha, complet 149,66 F
KC12M Kitmini roulette, complet 275,00 F
KC1292 Kittransformateur de tesla, complet 1238,00F

BON DE COMMANDE : A renvoyer à : NOUVELLE ELECTRONIQUE IMPORT-EXPORT
96 rue Roger Salengro - BP 203 - 34401 Lunel Cedex - Tél : 04 67 71 10 90 - Fax : 04 67 71 43 28

NOM : ......................................
Adresse : ..................................
Code postal :.............................
Votre n° client :..........................

EXEMPLE : KiT détecteur micro

Prénom :

Ville :
........Votre E-mail :
LX1287

Votre n" de téléphone :

219,00 F219,00 F

DÉSIGNATION ARTICLE RÉFÉRENCE QUANTITÉ PRIX UNITAIRE PRIX TOTAL

JE CHOISIS MON MODE DE PAIEMENT :
□ Chèque bancaire ou postal (à l'ordre de Nouvelle Electronique Import) □ Mandat-lettre

□ Avec ma carte bancaire Expire le : I___I__ I__ I__ I

Numéro de la carte : I__ I__ I__ I__ I__ I__ I__ I__ I__ I__ I__ I I__ I__ I__ I__ I__ I__ I__ I

Montant total des articles ,
Participation forfaitaire aux frais
de traitement et de port + 50,00 F , 
Versions montées +40% du prix du kit
TOTAL A PAYER 
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Les ondes
électromagnétiques

Voyage au centre de 
l'Ether II

Après avoir découvert dans le premier article les principes généraux 
régissant les ondes électromagnétiques et notamment leurs découpages en 
différentes bandes de fréquences, nous allons maintenant explorer plus en 
détail la composition des bandes TV à cheval sur le domaine VHF et UHF.

S
elon des accords inter­
nationaux, les chaînes 
de télévision diffusent 
des signaux qui sont répartis 

an sein de certaines gamines 
de fréquence bien définies. 
Chaque bande de fréquence 
peut contenir la transmission 
de nombreux signaux télévi­
sés, chacun d’eux occupant 
une portion bien déterminée 
de la bande qui est découpée 
en canaux. Un même décou­
page est réalisé pour les 
autres bandes du spectre.
Un canal télévisé, soit en noir 
et blanc ou en couleurs, né­
cessite une amplitude de 
7 MHz qui, par exemple pour 
le canal B s’étend entre 61 et 
68 MHz. Pour le système PAL 
(Phase Alternative Line) utili­
sé en Europe, la fréquence 
porteuse du signal vidéo est 
placée à 1,25 MHz par rap­
port au début du canal, et la 
porteuse du signal audio est à 
5,5 MHz de la porteuse vidéo, 
soit environ à l’extrémité op­
posée de ce canal. En france, 
le système de codage des si­

gnaux de télévision SECAM 
(acronyme de Séquentiel à 
mémoire) fait appel à un prin­
cipe légèrement different qui 
veut que la sous-porteuse au­
dio soit décalée de 6,5 Mhz 
par rapport à la porteuse vi­
déo. Autre différence entre 
ces deux standards de diffu­
sion, le mode de modulation 
du son se fait en FM (Modu­
lation de Fréquence) pour le 
PAL alors que la transmission 
du son est codée en AM pour 
le système SECAM. Comme 
le montre la figure 1 qui deve­
loppe l’occupation d’un canal

Figure 1.

Porteuse vidéo —► 

62 ] 63

62.25
65 66 [ 67

66,88

du système PAL, l’écartentre 
les deux porteuses est élevé. 
Le signal vidéo PAL occupe 
environ 5,5 MHz et le signal 
audio 0,2 MHz.
Dans une transmission en 
couleur, il existe une sous 
porteuse chromatique placée 
à 4,43 MHz de la porteuse vi­
déo, moyennant laquelle sont 
transmis les signaux de chro­
minance relatifs au rouge et 
au vert. Comme nous le ver­
rons par la suite, la connais­
sance du canal d’une émis­
sion télévisée sert pour choi­
sir le type d’antenne à utiliser

5,5 MHz

4,43 MHz 

et à ce niveau, seule la fré­
quence de transmission des 
canaux utilisés compte, le 
système de codage (PAL, SE­
CAM etc.,.) étant pris en 
charge par le tuner présent à 
l’intérieur du téléviseur.
Le tableau 1 met en évidence 
les différentes bandes de fré­
quence et leur découpage en 
canaux dont les valeurs des 
fréquences des porteuses et 
des sous porteuse Audio sont 
indiquées. Le tableau 2 donne 
directement la fréquence 
principale en fonction du ca­
nal utilisé.

Porteuse audio
Sous porteuse 
chromatique

' 68 Fréquence 
67 75 (MHz)
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BANDE - CANAUX - FREQUENCE - PORTEUSES - LONGUEUR D'ONDE

Bande 
VHF Canal

Fréquence 
Canal 
MHz

Porteuse 
Video 
MHz

Porteuse 
Audio 
MHz

Longueur 
d'onde

Ban de 
UHF Canal

Fréquence 
Canal 
MHz

Porteuse 
Video 
MHz

Porteuse 
Audio 
MHz

Longueur 
donde

E2 47+54 48,25 53,75 5,9 21 470+478 471.25 476,75 0,63
BANDE A 52.5+59.5 53.75 59,25 5,3 22 478+486 479.25 484,75 0,62

I E3 54+61 5525 60.75 5,2 23 486+494 487,25 492,75 0,6 f
E4-B 61+68 62,25 67,75 4,7 24 494+502 495,25 500,75 0,60

BANDE C 81+88 82,25 87,75 3,5 25 502+510 503.25 508,75 0.59
n FM-Radio 88+104 3,4 26 510+518 511,25 516,75 0,58

27 518+526 519,25 524.75 0.57
HJ E5-D 174+181 175,25 180.75 1,69 28 526+534 527,25 532,75 0,57
X E6 181+188 182,25 187,75 1.63 BANDE 29 534+542 535,25 540.75 0,56
È E 182,5+189,5 183,75 189,25 1,61 rv 30 542+550 543,25 548.75 0,55
g E7 188+195 189,25 194,75 1,57 31 550+558 551,25 556,75 0,54

BANDE F 191+198 192,25 197,75 1,54 32 558+566 559,25 564,75 0,53
ni E8 195+202 196.25 201,75 1,51 33 566+574 567,25 572,75 0,53

G 200+207 201.25 206,75 1,47 34 574+582 575,25 580.75 0,52
E9 202+209 203.25 208.75 1,46 35 582+590 583.25 588,75 0,51

E10-H 209+216 210.25 215,75 1,41 36 590+598 591,25 596.75 0,51
Ell-H1 216+223 21725 222.75 1,37 37 598+606 599,25 604,75 0.50
E12-H2 223+230 224.25 229,75 1,33

BANDE F2 41+54,15 52,40 41,25 6,3 38 606+614 607,25 612,75 0,49
I F4 54,15+67.3 65,55 54,40 4,9 39 614+622 615,25 620,75 0,49

40 622+630 628.75 0.48
F5 162,25+175,4 164.00 175,15 1.77 41 630+638 631,25 636,75 0.47

□ F6 162+175,15 173.40 162,25 1,78 UHF 42 638+646 639,25 644.75 0.47Z F7 175,4+188,55 177,15 188.30 1.64 43 646+654 647,25 652.75 046
g BANDE F8A 1 /Ar- ] 88 185,25 174.10 1,65 44 654+662 655,25 660.75 0.46

m F8 175.15+188,3 186.55 175,40 1,65 45 662+670 663.25 668.75 0,45
F9 188,55+201,7 190.30 201,45 1,53 46 670+678 671.25 676,75 0.45
FIO 188,3+201,45 199.70 ¡88,55 1,54 47 678+686 679,25 684.75 0.44
Fil 201,7+214,85 203,45 214,60 1,44 48 686+694 687,25 692,75 0,44
F12 201,45+214.6 212.85 201,70 1,44 49 694^-707 695 25 70075 043
SI 104+111 105.25 110.75 2,79 50 702+710 70325 70875 0/13
S2 111+118 112.25 117,75 2,62 51 710+718 711,25 716,75 0,42
S3 118+125 119.25 124.75 2,47 52 718+726 719.25 724,75 0,42
S4 125+132 126,25 131.75 2,33 BANDE 53 726+734 727,25 732.75 0,41
S5 132+139 ¡33.25 138,75 2,21 V 54 734+742 735.25 740.75 0.41
S6 139+146 140.25 ¡45,75 2,10 55 742+750 743.25 748,75 0,40
S7 146+153 147,25 152,75 2.00 56 750+758 751,25 756,75 0.40
S8 153+160 154.25 159,75 1,91 57 758+766 759,25 764,75 0.39

ai S9 160+167 161.25 ¡66.75 1,83 58 766+774 767,25 772,75 0.39
È IV S10 167+174 168.25 173,75 1,75 59 774+782 775,25 780,75 0,39
£ SU 230+237 231.25 236.75 1,28 60 782+790 783.25 788,75 0.38

S12 237+244 238.25 243,75 1,24 61 790+798 791.25 796.75 0,38
< S13 244+251 245,25 250.75 1.21 62 798+806 799,25 804,75 0.37
g S14 251+258 252.25 257,75 1,18 63 806+814 807,25 812,75 0,37
§5 S15 258+265 259,25 264,75 1,15 64 814+822 815,25 820.75 0,37

S16 265+272 266,25 271,75 1,12 65 822+830 823,25 828,75 0,36
S17 272+279 273,25 278,75 1,09 66 830+838 831,25 836,75 0,36
S18 279+286 280,25 285,75 1,06 67. 838+846 839,25 844,75 0,36
S19 286+293 287,25 292,75 1,03 68 846+854 847,25 852,75 0,35
S20 293+300 294,25 299,75 1.01 69 854+862 855,25 860.75 0,35

FREQUENCE PAR ORDRE DE CANAUX
Canal MHz Canal MHz Canal MHz Canal MHz

01 46,25 26 511,25 51 711,25 76 83,25
02 48,25 27 519.25 52 719.25 77 90,25
03 55,25 28 527,25 53 727,25 78 97.25
Of 62.25 29 535.25 54 735.25 79 59,25
05 175,25 30 543,25 55 743.25 80 93.25
06 182.25 31 551,25 56 751,25 81 105,25
07 189,25 32 559,25 57 759.25 82 112,25
08 196,25 33 567,25 58 767,25 83 119,25
09 203.25 34 575.25 59 775,25 84 126,25
¡0 210,25 35 583,25 60 783.25 85 133,25
11 217,25 36 591,25 61 791,25 86 140,25
12 224,25 37 599.25 62 799.25 87 147,25
13 53,25 38 60725 63 807,25 88 154.25
14 62,25 39 615.25 64 815.25 89 161,25
15 82,25 40 623.25 65 823.25 90 168.25
16 175,25 41 631,25 66 831,25 91 231,25
17 183,25 42 639,25 67 839,25 92 238.25
18 192.25 43 647,25 68 847,25 93 245,25
19 201,25 44 655,25 69 855.25 94 252.25
20 210,25 45 663,25 70 863,25 95 259,25
21 47125 46 671.25 71 871.25 96 266,25
22 479.25 47 679.25 72 879,25 97 273.25
23 48725 48 687.25 73 887.25 98 280.25
24 495,25 49 69525 74 69,25 99 287,25
25 503,25 50 703,25 75 76,25 00 294,25
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A la poursuite du LESAR VERT
Parmi le courrier ayant trait aux 
systèmes LASER, il nous est 
fréquemment demandé des 
renseignements sur l'existence 
de diodes capables d'émettre 
un faisceau de couleur verte.

C
ommençons d’emblée 
par signaler qu’en 
l’état actuel de la re­
cherche, il n’existe pas de dio­

de capable d’émettre un fais­
ceau laser vert. Pour obtenir 
ce type de radiation sans de­
voir recourir aux encom­
brants laser à gaz, il convient 
de s’orienter vers les laser à 
pompages état solide ou 
mieux aux diodes laser à pom­
page état solide.
Les diodes laser à pompage 
état solide (Diode Pumping 
Solid State = DPSS) sont des 
variantes des LASER à pompa­
ge état solide (NdYAG, Rubis) 
plus connus où une diode la­
ser infrarouge de haute puis­
sance se substitue aux am­
poules flash habituellement 
mises en oeuvre pour activer 
le cristal constituant le milieu 
actif. La diode laser de pompa­
ge employée pour exciter le 
milieu actif émet normale­

ment un faisceau dont la lon­
gueur d’onde est d’environ 
800nanomètres (nm = 10’9 m). 
Avec cette technique, au 
maximum quelques watts de 
puissance optique sont obte­
nus en sortie. Dans le cas où 
sont nécessaires des puis­
sances supérieures (de 
l’ordre de dizaines ou cen­
taines de watt), il est fait appel 
à des matrices de diodes de 
pompage.

LE LASER VERT

Les diodes laser à pompage 
état solide (DPSS) utilisent 
comme milieu actif un cristal 
spécialement dopé avec du 
Neodyme (Nd) qui émet des 
radiations laser dans la proxi­
mité de l’infrarouge (Near In­
fra Red = NIR) et plus précisé­
ment à 1064 nm.
Comparé aux autres milieux 
actifs à l’état solide, le Neody­

me a un seuil de pompage très 
bas, ainsi il est demandé une 
énergie inférieure par rapport 
aux autres milieux actifs so­
lides comme le rubinium par 
exemple. La longueur d’onde 
de 1064 nm est placée, dans le 
spectre électromagnétique, à 
la frange de l’infrarouge invi­
sible pour l’oeil humain. Pour 
que le rayon laser généré par 
un cristal dopé en Neodyme 
soit visible par l'oeil humain, il 
convient d’en réduire la lon­
gueur d'onde.
Une méthode pour obtenir ce 
résultat consiste à faire passer 
le rayon à travers un autre 
cristal, qui correspond de fa­
çon non linéaire à une radia­
tion infrarouge intense.

Il existe un nombre assez éle­
vé de cristaux qui possèdent 
cette propriété et qui sont ca­
pables de travailler sur la lon­
gueur d’onde de 1064 nm. Les 
diodes à pompage état solide 
doublées en fréquence (Diode 
Pumping Solid State Fréquen- 
cy Double = DPSSFD) per­
mettent d’obtenir une lon­
gueur d’onde de 532 nm (vert 
pur) et utilisent un processus 
qui se résume en trois points 
fondamentaux :
1) Une source de lumière gé­
nère un flux élevé de radia­
tions infrarouge. Ce peut être 
une ampoule flash ou une dio­
de IR de puissance élevée. 
Une longueur d’onde d’envi­
ron 800 nm est utilisée pour 
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engager la réaction laser dans 
le milieu actif.
2) La radiation IR effectue le 
pompage sur une barette, spé­
cialement dopé de Neodyme 
qui constitue le milieu actif, et 
qui génère une radiation laser 
de 1064 nm.
3) La radiation de 1064 nm ex­
cite un cristal KTP (Potas- 
sium-Titanyl-Phosphate) qui 
génère en sortie une radiation 
dont la fréquence est égale au 
double de celle présente en 
entrée. La longueur d’onde 
est par conséquent égale à la 
moitié de celle d’entrée soit 
532 nm ce qui correspond à 
une radiation lumineuse ver­
te.
Ceci est le résultat de l’inter­
action de la radiation électro­
magnétique avec un cristal, le 
KTP qui a un comportement 
non linéaire par rapport à la 
radiation électromagnétique 
entrante.
D’autres types de cristaux 
non linéaires peuvent être em­
ployés pour tripler (DPSSFT) 
ou quadrupler (DPSSFQ) la 
fréquence de départ. Dans de 
nombreuses applications nou­
velles, l’on préfère recourir 
aux DPSSFD plutôt que d’em­
ployer des lasers à ions d’ar­
gon qui en plus d’être encom­
brants, réclament une quanti­
té considérable d’énergie 
électrique et de grandes pré­
cautions pour leur mise en 
oeuvre qui reste très délicate 
et affaire de spécialistes hau­
tement qualifiés.

ANATOMIE
D'UN LASER DPSSFD 
DE 3 mW
Ce qui suit peut être considé­
ré comme un résumé des dif­
férents éléments constitutifs 
d’une diode laser à pompage 
état solide doublé en fréquen­
ce.

Avant tout, il est fait appel à un 
dispositif driver externe ca­
pable de piloter une diode IR 
de 808 nanomètres délivrant 
une puissance optique d’envi­
ron 500 mW.
La diode employée est un 
Brimrose-808-.5 qui dispose 
des caractéristiques suivan­
tes :

* longueur d’onde : 808 nm+/- 4 nm

’’puissance optique nominale : 300 mW

* courant de seuil : 0,15A à 0.25A

* courant opérationnel : 0,7 à 0,95 A

*divergence : 35° x 10 °

* température de travail : -20° C à +30° C

Comme le montre la fig.l, la 
diode laser illumine directe­
ment une barette de Neody- 
me-Yttrium-Vandate (NdY- 
VO4) dont la surface est de 
2 nmz et l’épaisseur de 1 mm. 
Cette barette est sertie dans 
un disque en cuivre d’épais­
seur 1 mm qui est calculé de 
façon à servir de radiateur et 
dissiper la chaleur considé­
rable générée par la diode de 
pompage..
Toujours sur le même disque 
en cuivre, mais sur le côté op­
posé, un cristal non linéaire 
duplicateur de fréquence 
(KTP) est accollò. Ses dimen­
sions sont de 3x3x2 mm.
Une face du cristal KTP com­
porte un miroir concave spé­
cialement traité et qui s’at­
tache à réfléchir en interne la 
radiation de 1064 nm. La ra­
diation ainsi réfléchie passe 
de nouveau à travers le cristal 
non linéaire jusqu’à la barette 
de NdYVO4 : ainsi est crée un 
résonateur optique. Lors de 
l’établissement du projet, il 
est important de tenir compte 
du fait que le cristal KTP entre

Lentille Miroir NdYV04 KPT

Fig.1 Diagramme schématique d'un laser à pompage état solide.

(GHz)

Fig.2 Analyse 
spectrale 
d'un laser à 
pompage 
état solide.

Fig,3 Courbe de puissance optique en fonction du temps.

dans la construction du réso­
nateur optique lui-même en 
plus de constituer le doubleur 
de fréquences.
Ace point l’on rencontre une 
lentille de filtrage qui est ca­
pable de laisser passer uni­
quement la longueur d’onde 
de 532 nm, en réfléchissant 
celle de 1064 nm.
En dernier, est placé un filtre 
IR (facilement reconnaissable 
car réalisé en plastique bleu) 
qui empêche la sortie d’éven­
tuelles radiations infrarouge 
parasite. La figure2 montre 
l’analyse spectrale de l’émis­
sion et la figure3 donne le gra­
phique relatif à la stabilité (op­

timale) de la puissance op­
tique diffusée.
Cette configuration représen­
te le système le plus simple 
pour réaliser un DPSSFD !!! 
Attention, même si cet article 
laisse penser que la maîtrise 
de cette technique semble 
abordable, la réalité est toute 
autre et réclame une attention 
particulière et surtout une ex­
cellente connaissance dans ce 
domaine. En effet, d’éven­
tuelles erreurs sont immédia­
tement sanctionnés par la des­
truction de la source LASER, 
composant qui malgré tout 
reste fort coûteux.
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Télécommande 
par téléphone 
à 4 canaux
Un majordome 
dévoué !
Même si vous êtes en voyage à l'autre bout 
du monde, pouvoir agir sur des équipements 
domestiques de votre domicile est facilement 
envisageable avec un dispositif sécurisé de co 
à distance par téléphone autorisant par exei 
en ou hors fonction d'un appareil de chaut 
ventilation etc...

D
étaillons la composi­
tion du système 
transmission/récep­

Fig.2 Circuit imprimé.

tion. L’émetteur est un petit 
générateur de tonalités 
DTMF/DSDTMF. Ses petites 

dimensions (inférieures à un 
paquet de cigarettes en choco­
lat) en font un appareil facile­
ment de chaque voyage. 11 dis­
pose d’un clavier à 12 touches 
et d'un petit haut-parleur qui, 
mis au contact du micro du 
combiné téléphonique envoie 
les tonalités de commande à 
destination du récepteur.
L’émetteur DTMF MK2270 
(disponible monté) renferme 
un résonateur céramique sup­
plémentaire pour la généra­
tion de codes sécurisés hors 
standard DSDTMF(Down 
Shift Dual Tone Multi Fre­
quency). Le récepteur 
MK2275 est une platine élec­
tronique compacte (environ 
10 x 7,5 cm) qui comporte 4 
LED rouges pour visualisa­
tion du fonctionnement, 2 re­
lais pour la commande de 

deux appareils distincts et 
tout naturellement toute 
l’électronique de gestion. Le 
récepteur est branché en pa­
rallèle sur la ligne télépho­
nique et ne perturbe en rien 
l'utilisation des téléphones 
d’une installation privée.
Pour les lecteurs qui ignorent 
tout de ce dispositif, donnons 
un exemple simple pour expli­
quer l'utilité pratique d'un tel 
montage.
Dès lors que l’on envisage de 
passer quelques jours dans 
une maison secondaire éloi­
gnée, il s’avère souhaitable de 
pouvoir activer le système de 
chauffage une journée avant 
l’arrivée pour trouver un en­
droit chaud et accueillant. Il 
suffit de composer le numéro 
de téléphone de la maison et 
de déclencher à distance le
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chauffage très simplement en 
appuyant sur un des pous­
soirs de l’émetteur MK2270. 
Ce dispositif peut également 
être mis en oeuvre pour com­
mander une alarme, arroser 
le jardin, etc.
Le système DTMF s’appuyant 
sur un standard commun à 
tous les appareils télépho­
niques, il est difficile de proté­
ger le système de codage à 
moins de rajouter un système 
de code secret ce qui com­
plique notablement le systè­
me. Pour notre part nous 
avons donc opté pour laisser 
la possibilité de changer le 
couple de résonateurs sur 
l'émetteur et le récepteur, afin 
de rendre impossible toute ac­
tion provenant de générateur 
de signaux DTMF standard. 
Cette option de personnalisa­
tion porte le nom de 
DSDTMF (DOWN SHIFT 
DTMF).

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique du ré­
cepteur MK2275 est repro­
duit en fig.l. Il se compose de 
quatre étages principaux : un 
répondeur automatique tem­
porisé, un décodeur pour si­
gnaux DTMF/DSDTMF, un 
système de commande pour 
les équipements externes de 
puissance et un générateur de 
message de réponse. Attar­
dons-nous sur le répondeur 
automatique qui constitue le 
point critique de nombreux 
systèmes de ce type. Un dé­
tecteur de sonnerie télépho­
nique composé par un opto- 
coupleur FT1 et ses compo­
sants connexes, dirige un 
timer formé par U1A, B, C, et 
les réseaux de retards corres­
pondants C6- R7 et C7- R8. Le 
timer actionné par la sonnerie 
téléphonique active le relais

Fig, 7 Schéma électrique du MK2275.

RL1, qui assure la double 
fonction du décroché de la 
ligne téléphonique (RI) et de 
la mise en relation de la partie 
restante du circuit électro­
nique avec la ligne télépho­
nique à travers les condensa­
teurs C5, C12 et C13. Le 
temps de repos d’utilisation 

de la ligne téléphonique est 
déterminée par la valeur de la 
résistance R7. Le décodeur 
DTMF/DSDTMF (U2) est 
mis en communication avec la 
ligne téléphonique par RL1 
via C5 et R17.
Celui-ci reconnaît les signaux 
provenant du MK2270 et acti­

ve une de ses quatre sorties 
(broches 2, 1, 14, 13). A leur 
tour, les sorties de U2 para­
métrent les deux flip-flop 
composés respectivement de 
U3A, U3B et U3C, U3D. Ce 
paramétrage provoque égale­
ment la fermeture et l’ouver­
ture des relais RL2 et RL3. Les
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Fig.3 Schéma d'implantation.

14 8

WMi

Ligne 
téléphonique

Ul,2,3,4

x« «j ‘Sis »its '-if <
1 7

Tl,4 T2,3 U5

DZ1,2
DLI-DL2

contacts de ccs derniers ser­
vent à actionner différents 
équipements comme les ins­
tallations de chauffage, d’ar­
rosage, alarme etc... Les 4 sor­
ties de U2, dirigent deux oscil­
lateurs indépendants 
composés par U4A, U4B et 
U4C, U4D qui envoient sur la 
ligne téléphonique à travers 
C12 et C13 deux notes, l’une 

aiguë et l’autre grave. La gé­
nération de ces deux notes 
constitue l’acquittement du 
récepteur pour la commande 
envoyée à l’appareil. Evidem­
ment cette information sono­
re est transmise dans le com­
biné du téléphone à partir du­
quel sont envoyés les signaux 
de commande. Le fonctionne­
ment de l’ensemble est confié 

à une alimentation stabilisée 
de 5 volts composée du re­
dresseur D14 à D17, C27, 
R30, U5,ClletC19.

REALISATION 
PRATIQUE
La réalisation pratique 
concerne uniquement le ré­
cepteur MK2275 car le 

MK2270 est fourni monté et 
testé et comporte sa propre 
pile. Placer les composants 
conformément au schéma 
d’implantation reproduit en 
fig.3.
Le choix de la résistance R7 
détermine le temps d’utilisa­
tion de la ligne pour effectuer 
les commandes et est à la dis­
crétion de chacun.

Récepteur 
MK2275

Fig.4 Exemple de câblage et configuration du système Mk2275.

JP4

Transformateur
220 V
9 V-300 mA

Exemple de branchements. 
Ici, 2 lampes 100 W 220 V
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Les valeurs possibles de R7 
sont les suivantes :
1,5 MégOhm->10 secondes 
2,7 MégOhms ->20 secondes 
4,7 MégOhms ->30 secondes 
6,8 MégOhms -> 40 secondes 
8,2 MégOhms -> 50 secondes 
10 MégOhms -> 1 minute.
Par expérience, la valeur 
moyenne conseillée est celle 
déterminée par R7 = 4,7 
MégOhms, soit environ 30 se­
condes.
Le résonateur X1, peut être 
choisi de deux valeurs diffé­
rentes de fréquence. Avec 
une valeur de 3,58 MHz, il est 
toutefois possible de recevoir 
les signaux DTMF standard. 
Préférer la valeur de 2 MHz 
pour générer les signaux 
DSDTMF hors standard. Si 
vous utilisez l’émetteur 
MK2270 avec sa valeur d’ori­
gine, c’est à dire sans effec­
tuer le changement de son ré­
sonateur céramique, il 
convient de choisir XI à 3,58 
MHz. Dans le cas où le réso­
nateur doit être remplacé 
pour l’émission de signaux 
DSDTMF, monter XI de va­
leur 2 MHz sur le récepteur 
MK2275 également.

ESSAIS

Un schéma applicatif clas­
sique est représenté en fig.4. 
Par commodité, les équipe­
ments à télécommander sont 
représentés par deux am­
poules de 100 watts 220Vca. 
La charge maximum admise 
par les relais est de 5A à 220 
volts courant alternatif 50 Hz, 
soit 1000W. La fig.4 montre la 
position standard de l’ajus­
table R17. Cette position peut 
être retouchée en cas de ligne 
très dérangée (en le tournant 
en sens antihoraire) ou de 
ligne avec des signaux très 
forts (en le tournant en sens 
horaire). En général la posi­
tion visible en fig.4 reste la 
meilleure dans 99% des cas.

Pour les essais, il vous faudra 
disposer d’une autre ligne té­
léphonique (voisin, portable, 
cabine). Composer le numéro

de votre installation. Après 
une ou deux sonneries le 
MK2275 répond en décro­
chant la ligne (DL1 doit s’allu­

mer) . Approcher le transmet­
teur MK2270 du microphone 
du combiné, et appuyer sur la 
touche (1). RL2 doit s’activer

Output Input

GND

Fig.6 Brochage et schéma 
interne du 78L05.

78L05
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CU401 1CD4(»I

B C E

A(+) C(-) NC

Fig. 8 Brochage et 
schéma interne de 
l'optocoupleur 4N35.

et DL2 s’allumer sur le récep­
teur alors qu’une tonalité ai­
guë doit confirmer la com­
mande.
Cette tonalité dure 4 secondes 
environ et est ponctuée d’un 
signal sonore différent pour la 
distinguer des éventuels si­
gnaux d’anomalie. Appuyer 
sur la touche (2) du MK2270. 
RL2 doit se désactiver et DL2 
s’éteindre. Immédiatement 
une tonalité grave de 4 se­
condes environ, toujours 
ponctuée avec le même effet 
confirme la commande.
La procédure est identique 
pour la vérification du fonc­

Fig.7 Brochage 
et schéma inter­
ne des circuits 
intégrés CD4001 
etCD40n.

tionnement des deux canaux 
qui actionnent le relais RL3 et 
la LED DL3 associée. L’activa­
tion du relais RL3 et l’alluma­
ge de DL3 doit s’effectuer lors 
de l’appui sur la touche 4, tan­
dis que la désactivation s’opè­
re à l’aide de la touche 8. Au 
cas où une autre touche aurait 
été sollicitée par inadvertance 
(différente de 1,2,4,8) il peut 
arriver de douter de l’état des 
deux relais RL2, RL3. Réinitia­
liser alors le dispositif, et ap­
puyer sur la touche (0) ce qui 
a pour effet de désactiver les 
deux relais RL2 et RL3.
Il est important de noter que 
seules les touches 1,2,4,8 et 0 
de l’émetteur MK2270 doi­
vent être actionnées.

MK2270

Remplacement du résonateur 
céramique (uniquement dans 

le cas où l’on souhaite trans­
mettre des signaux hors stan­
dard DSDTMF).
A) Retirer le couvercle du 
compartiment pile
B) Oter la pile ainsi que la vis 
du boîtier.
C) Faire levier à la jointure 
pour séparer les deux parties 
du boîtier du MK2270.
D) Dessouder avec soin le ré­
sonateur céramique qui est le 
premier composant situé à 
droite du circuit intégré et 
souder à sa place le modèle de 
2 MHz.
E) Repositionner le clavier en 
caoutchouc, puis le circuit im­
primé en vérifiant que les 
deux ergots de centrage pré­
sents sur le couvercle du boî­
tier soient correctement insé­
rées sur le clavier et le circuit 
imprimé (voirfig.)
F) Exercer une faible pres­
sion pour assembler les deux 

parties du boîtier du trans­
metteur MK2270.
Remettre la vis et les piles et 
le couvercle.

Le transmetteur DTMF 
MK2270 dispose d’un systè­
me électronique de mise hors 
fonction. Il s’allume en ap­
puyant sur une touche quel­
conque et se coupe en absen­
ce de sollicitation des 
touches.
Pour le remplacement des 
piles, demander le modèle 
G13 ou L1154 ou équiva­
lentes.

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet réf. MK 2275, 
comprenant tous les compo­
sants, le circuit imprimé, le 
transformateur, les supports 
de led, le boîtier avec façade 
percée et sérigraphiée aux en­
virons de 595,00 F

L’émetteur télécommande 
réf. MK 2270 monté avec 
deux piles L1154 aux environs 
de 179,00 F

LISTE R19 = 1 MégOhm C12 = 47 nF pol. T4 = BC237ou BC547
DES COMPOSANTS R20 = 1 MégOhm C13 = 47 nF pol. FIT = 4N35
RMI/ "11- R21 = 12 Kohms C14 = 33 pF céramique U1 = CD4011

R22 = 12 Kohms C15 = 33 pF céramique U2 = MC145436
RI 680 ohms

R23
R24

= 12 Kohms
12 Kohms

C16
C17

100 nF multicouche
100 nF multicouche U3 =

T T 4
4001

R2 = 10 Kohms R25 = 12 Kohms C18 s 100 nF multicouche U4 = 4011
R3 10 Kohms R26 - 12 Kohms C19 = 100 nF multicouche U5 = 78L05
R4 = 10 Kohms R27 = 82 Kohms C20 100 nF multicouche DL1HÜL4 = LED rouge
R5 = 10 Kohms R28 = 82 Kohms C21 = 100 nF multicouche JPlàJP4 = bornier 2 plots
R6 = 47 Kohms R29 = 470 ohms C22 — 100 nF multicouche XI = résonateur céramique
R7 = voir texte R30 = 2,2 ohms C23 = 22 pF elec. 3,58 MHz/2MHz
R8 = 330 Kohms Cl = 470 nF 63V pol. C24 = 22 pF elec. (voir texte)
R9 ' = 330 Kohms C2 = 470 nF 63V pol C25 = 2,2 nF céramique RIT = microrelais 12 V 2 RT
RIO = 330 Kohms C3 = 1 pF elec. C26 = 10 nF céramique RL2 = relais 12 V1 RTRll •= 4,7 Kohms C4 = 4,7 pF elec. C27 = 470 pF elec. RI 5! = rplaiQ 12V1 RTR12
R13

= 4,7 Kohms
4,7 Kohms

C5
C6

= 4,7 pF elec.
10 pF elec.

DlàD10= 1N4148
DllàD17 =1N4OO2...7 circuit imprimé MK2275

R14 = 2,2 Kohms C7 = 10 pF elec. DZ1 — zener 36V _ watt 4 supports 14 broches
R15 = 2,2 Kohms C8 = 10 pF elec. DZ2 = zener 36V _ watt 1 inverseur
R16 = 2,2 Kohms C9 = 10 pF elec. Tl = BC337 4 supports de led
R17 = 47 Kohms ajustable CIO = 100 pF elec. T2 = MRS A13 1 transformateur MKT 2275
R18 = 1 MégOhm Cil = 100 pF elec. T3 = MRS A13 1 boîtier
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L'exemple
tombe à PIC

Ce premier exemple pratique repose sur la mise en oeuvre complète d'un PIC 
pour la réalisation d'un simple clignotant à LED qui va nous permettre de 

découvrir chaque étape du développement de ce projet.

T
rès simple, ce disposi­
tif qui fait clignoter 
une LED, sert de sup­
port à ce volet du cours, et 

met en scène un PIC16F84. 
Nous allons voir en détail 
l’écriture du programme en 
assembleur, sa compilation et 
le transfert du fichier exécu­
table dans la mémoire FLASH 
du PIC. Vu sa simplicité, pour 
ce premier circuit, il n'a pas 
été développé de circuit impri­
mé. Pour la réalisation, il est 
possible de procéder de deux 
façons ;
* utiliser une platine expéri­
mentale (PicTech par 
exemple) qui comporte tous 
les composants utilisés cette 
fois comme pour les pro­
chains exemples à venir.
* réaliser le câblage en utili­
sant un circuit imprimé proto­
type disposants de grilles pas­
tillées au pas de 2,54 mm. Ses 
dimensions devront être suffi­
santes de manière à pouvoir 
accueillir les autres compo­
sants utilisés dans les pro­
chaines expériences : une pla­
tine au format double Euro­
card est donc conseillée.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
En fig.l est reproduit le sché­
ma électrique de notre pre­

mier montage réalisé avec un 
PIC. Le PIC 16F84 est doté de 
18 broches dont 13 sont utili­
sables comme lignes d’en- 
trée/sortie I/O), c’est à dire 
comme ligne dont l’état lo­
gique peut directement être 
contrôlé par le programme. 
Ces lignes sont divisées en 
deux ports : le port A et le 
port B. Le port A dispose de 
5 lignes d’entrées/sorties I/O 
désignées RAO, 1,2,3,4 et le 
port B de 8 lignes annotées 
RBO, 1,2,3,4,5,6,7. Leni 
veau du signal en sortie ou en 
entrée est au standard TTL 
soit 0 volt pour l’état logique 
bas et 5 volts pour l’état 
logique haut. Les autres 
broches du PIC sont :
VDD (broche 14) : broche 
d’alimentation qui doit être re­
liée aux +5V,
GND (broche 5) : la broche 
de masse à raccorder au néga­
tif d’alimentation,
MCLR (broche 4) : broche re­
set qui en conditions nor­
males de fonctionnement doit 
être maintenue à +5V. Dès 
lors que l’on souhaite faire 
une Remise A Zéro (RAZ ou 
RESET en anglais) du PIC, il 
convient de placer sur la 
broche MCLR un poussoir à la 
niasse.
Les broches OSCI (broche 
16) et OSC2 (broche 15) re­

çoivent un quartz externe ou 
un oscillateur RC (Résistance 
Condensateur) de façon à gé­
nérer la fréquence d’horloge 
utile au PIC pour élaborer 
tous les cycles de son fonc­
tionnement interne. Pour réa­
liser l’application proposée 
nous utiliserons une seule 
ligne 1/O soit la RBO à laquel­
le est reliée la LED à faire cli­
gnoter.
Le connecteur J1 sert pour ef­
fectuer la programmation «in­
circuit» via le programmateur 
YAPP qui fera l’objet du pro­
chain article.
Arrêtons-nous un moment 
avec la partie électronique 
pour aborder la partie la plus 
attendue de notre réalisation, 
soit l’écriture du programme 
pour le PIC.

DE LA SOURCE 
A L'EXECUTABLE
Comme pour tout autre mi­
croprocesseur ou microcon­
trôleur, il convient d’écrire 
pour le PIC un programme 
spécifique à chaque applica­
tion qui intègre les instruc­
tions de commande souhai­
tées. Un programme est 
constitué d’instructions for­
mant une liste séquentielle, 
chacune identifiant une fonc­
tion que le PIC doit dévelop­

per. Chaque instruction est re­
présentée par un code opéra­
toire (en anglais operation co­
de ou opcode) à 14 bits mémo­
risée dans un emplacement de 
mémoire FLASH interne au 
PIC. Cette mémoire contenue 
dans le PIC16F84 dispose de 
1024 emplacements et chacun 
est capable de contenir une 
seule instruction. Un exemple 
d’opcode en notation binaire 
est reporté ci-dessous : 
00 0001 0000 0000 B
Mais il est plus probable 
qu’un opcode soit représenté 
dans la notation hexadécimale 
équivalente : 0100H
Ces notations dénuées de 
sens pour un être humain sont 
les seules que le PIC est ca­
pable de comprendre. Pour fa­
ciliter la tâche du program­
meur, il est heureusement fait 
appel à quelques instructions 
et conventions que l’on nom­
me DHM dans le monde de la 
programmation micro (Dia­
logue Homme Machine) pour 
rendre les instructions plus 
compréhensibles. La premiè­
re convention est d’associer à 
chaque opcode (en total 35 
pour le PIC16F84) une mné­
monique, qui aide à se souve­
nir de la signification de l’ins­
truction.
L’opcode 0100H correspond à 
l’instruction mnémonique
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CLRW qui est la forme abré­
gée de l’instruction CLEAR 
W REGISTER, c’est à dire ef­
facer registre W. D’autres 
conventions permettent de 
définir des variables, des 
constantes, des étiquettes de 
référence des adresses de 
mémoire etc...
L’ensemble de ces conven­
tions, dont le but est de facili­
ter l’écriture d’un programme 
pour PIC est appelé langage 
assembleur. Un programme 
écrit en assembleur peut être 
écrit sur un ordinateur en uti­
lisant un traitement de texte 
quelconque (Works, WORD 
etc..) ou un éditeur de texte 
(MS-dos Edit, Write, NOTE­
PAD etc,..) à condition qu’il 
soit capable de générer un fi­
chier texte en format ASCII. 
Un fichier texte contenant un 
programme en assembleur 
est dénommé programme 
source ou source assem­
bleur. Après avoir préparé le 
programme source, il est né­
cessaire d’utiliser un logiciel 
spécifique capable de traduire 
les instructions mnémo­
niques et toutes les autres 
formes conventionnelles avec 
lesquelles a été écrite la sour­
ce, dans une série de codes 
(les opcodes) reconnais­
sables directement par le mi­
crocontrôleur, en l’occurren­
ce ici notre PIC. Ce program­
me s’appelle compilateur 
assembleur ou compila­
teur. Noter en fig.2 les opéra­
tions qui doivent être effec­
tuées pour passer d’un pro­
gramme source vers un PIC 
programmé. La première opé­
ration à effectuer concerne 
l’écriture de la source assem­
bleur et sa mémorisation dans 
un fichier texte comportant 
l’extension .ASM.
Aussi il convient d’utiliser un 
éditeur ASCII par exemple le 
NOTEPAD de Windows ou 
MS/DOS EDIT. Ce fichier 
peut être généré avec des pro­
grammes d’élaboration de 

textes plus sophistiqués com­
me Word ou Wordperfect en 
prenant soin de mémoriser le 
fichier produit en format texte 
et non en format natif (exten­
sion .doc pour Word etc,.) 
pour éviter que soient égale­
ment mémorisés les carac­
tères de contrôle du formata­
ge du texte que le compilateur 
assembleur ne reconnaîtrait 
pas.
Dans le premier exemple 
d’expérimentation pratique 
est utilisé le fichier 
LED.ASM dévoilé dans le lis­
ting 1. L’étape suivante est la 
compilation de la source, soit 
la transformation en opcode 
des codes mnémoniques ou 
instructions assembleur 
contenues à l’intérieur. Le 
compilateur assembleur utili­
sé pour ce cours est le logiciel 
MPASM.EXE produit par 
Microchip disponible gratui­
tement sur le site Internet de 
Microchip. En plus de la sour­
ce avec extension .ASM, il est 
nécessaire de fournir au com­
pilateur un second fichier dif­
fusé par Microchip avec ex­
tension .INC différent selon 
le type de PIC utilisé. Dans 
notre cas, le fichier est le 
P16F84.INC. Ce fichier 
contient quelques définitions 
dépendant du chip utilisé. Du­
rant la compilation de la sour­
ce, le compilateur assembleur 
génère une série de fichiers 
dont le nom est identique tout 
au long du développement 
mais dont l’extension est dif­
férente :
*.HEX : fichier qui contient 
les codes opératoires à en­
voyer au PIC via le program­
mateur.
*,LST : fichier texte qui com­
porte le programme source 
assembleur au complet et la 
traduction correspondante en 
opcode.
11 n’est pas utilisable pour la 
programmation du PIC mais 
est extrêmement utile pour 
vérifier les processus de com­

pilation effectués par le com­
pilateur.
*.ERR ; contient la liste des er­
reurs de compilation rencon­
trées et le numéro des lignes 
du programme source en as­
sembleur qui sont concer­
nées.
Les fichiers *.LST,*.ERR sont 
utilisés pour le contrôle du 
processus de compilation. 
Seul le fichier .HEX concourt 
directement à la programma­
tion du PIC. Les fichiers .HEX 
ne sont pas des fichiers en for­
mat binaire et ne reflètent pas 
directement le contenu que 
doit avoir la mémoire FLASH 
du PIC. Leur format reflète 
cependant directement ce qui 
est transféré au PIC dans une 
forme lisible et dispose de 
quelques instructions supplé­
mentaires. Sans entrer dans 
des détails, il convient de sa­
voir que ce format, est directe­
ment reconnaissable par le 
système de programmation 
du PIC qui, durant la pro­
grammation, effectue la 
conversion en binaire et utili­
se en plus des opcode, 
d’autres informations addi­
tionnelles qui sont les 
adresses où sont transférées 
les opcodes.

LE CODE
Analysons ligne par ligne le 
contenu du programme sour­
ce LED .ASM.

PROCESSOR 16F84
Processor est une directive 
du compilateur assembleur 
qui permet de définir le type 
de microprocesseur pour le­
quel a été écrite la source. 
Une directive comme celle-ci 
ne constitue pas une instruc­
tions mnémoniques que le 
compilateur traduit en opco­
de, mais exerce une simple in­
dication adressée au compila­
teur pour en ajuster le fonc­
tionnement durant la 
compilation. Dans ce cas, le 
compilateur est informé que

construit autour d'un PIC 16F84

les instructions suivantes
sont à destination d’un PIC 
modèle 16F84.

RADIX'DEC
La directive RADIX sert à in­
former le compilateur que les 
nombres reportés sans nota­
tion sont à interpréter comme 
des nombres décimaux. Si 
nous entendions spécifier, par 
exemple un nombre 10 en 
hexadécimal (16 en décimal) 
il est alors impossible d’écrire 
seulement 10 car il serait in­
terprété comme le nombre 10 
en décimal. Il faut alors ajou­
ter mention de la base de tra­
vail soit lOh ou 0x10 ou H’10’.

INCLUDE «P16F84.INC»
Cette directive indique au 
compilateur l’intention d’in­
clure dans la source un se­
cond fichier appelé 
P16F84.INC. Le compilateur 
se limite à remplacer la ligne 
contenant la directive INCLU­
DE par le contenu du fichier 
indiqué et effectuer ensuite la 
compilation comme s’il faisait 
également partie de la source.

LED EQU O
La directive EQU est très im­
portante. En effet, elle permet 
de définir des constantes sym­
boliques à l’intérieur de la 
source. Ici, le mot LED à par­
tir de ce point de la source est 
équivalent à la valeur 0. Le but
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principal de la directive EQU 
est de rendre les sources plus 
lisibles et permet de fixer les 
valeurs constantes à un en­
droit unique du programme 
source. Le mot LED n’identi­
fie pas une variable mais sim­
plement un nom symbolique 
durant la compilation. Il n’est 
pas possible ensuite d’insérer 
des instructions type LED =3 
à l’intérieur de la source vu 
que l’attribution dynamique 
d’une valeur à une variable est 
une opération qui réclame l’in­
tervention de la CPU du PIC 
et qui doit être exprimée avec 
les instructions et non les di­
rectives. Les directives ont un 
sens seulement durant la pha­
se de compilation de la source 
et un PIC ne peut jamais exé­
cuter une directive.

ORG OCH
Org est une directive qui per­
met de définir l’adresse où le 
compilateur doit commencer 
à loger les données et les ins­
tructions suivantes. Dans ce 
cas, elle définit une zone de 
données à l’intérieur du PIC 
c’est à dire un endroit où se­
ront mémorisés des variables 
et les résultats de calculs du­
rant l’exécution du program­
me. Cette zone coïncide avec 

la zone RAM du PIC définie 
par Microchip comme zone 
de FILE REGISTER. Les 
autres file Register ne sont 
que des emplacements de mé­
moire RAM disponibles pour 
l’utilisateur à partir de l’adres­
se OCH. Cette adresse de dé­
part est fixe et ne peut être 
changée vu que les alloca­
tions mémoires précédentes 
sont occupées par les autres 
registres spécialisés réservés 
au fonctionnement interne du 
PIC.

Count RES 2
Dans cette ligne l’on ren­
contre une étiquette (label) : 
Count et une directive : RES. 
La directive RES indique au 
compilateur que l’on entend 
réserver un certain nombre 
d’octet (byte) ou de file Regis­
ter à l’intérieur de la zone de 
données : dans le cas présent 
2 bytes. Le label Count, 
(Count est un nom d’étiquette 
que nous avons choisi) est un 
marqueur qui prend la valeur 
de l’adresse où il est inséré 
dans le reste du programme 
source. Précédemment 
l’adresse de départ à OCH a 
été définie avec la directive 
ORG. Si par exemple un label 
est inséré également à la ligne 
suivante elle est stockée à 
OCH+2 (2 correspondent aux 
bytes réservés) soit OEH. Les 
noms des labels peuvent être 
quelconques à l’exception des 
mots réservés au compilateur 
qui sont les instructions mné­
moniques et les directives. Un 
label se distingue d’une 
constante symbolique car sa 
valeur est calculée en phase 
de compilation et n’est pas 
fixée par le programmeur.

ORG OOH
La directive ORG fait ici réfé­
rence à une adresse dans une 
zone programmée (Dans la 
mémoire FLASH). A partir de 

ce point, seront ensuite insé­
rées les instructions mnémo­
niques que le compilateur doit 
convertir en opcodes pour le 
PIC. Le premier opcode inter­
prété par le PIC après le reset 
est. celui mémorisé à l’adresse 
0. D’où la valeur 00H insérée 
dans la directive ORG.

Bsf STATUS,RPO
Instruction mnémonique 
comportant des paramètres. 
Les PIC ont un CPU (Central 
process Unit) interne de type 
RISC pour lequel chaque ins­
truction occupe une seule al­
location mémoire, opcode et 
paramètres inclus. Dans ce 
cas l’instruction mnémonique 
bsf vaut pour BIT SET FILE 
REGISTER. Elle met à un (ni­
veau logique haut) l’un des 
bits contenus dans l’allocation 
de RAM spécifique. Le para­
mètre STATUS est défini dans 
le fichier P16F84.INC via une 
directive EQU. La valeur don­
née à ce fichier est 03H et cor­
respond à un file Register ré­
servé. Le paramètre RPO est 
défini dans le fichier 
P16F84.ÏNC avec une valeur 
05H et correspond au nombre 
de bit que l’on veut mettre 
à 1.Chaque file Register à une 
longueur de 8 bits et la numé­
ration de chacun s’étend de 0 
à 7. En pratique, cette instruc­
tion met à 1 le cinquième bit 
du file Register STATUS. Cet­
te opération est nécessaire 
pour accéder aux files regis­
ters TRISA et TRISB.

Movlw OOO11111B
Cette instruction signifie : 
MOVE LITTERAL TO W RE­
GISTER, et correspond au dé­
placement d’une valeur 
constante dans l’accumula­
teur. L’accumulateur est un 
registre particulier utilisé par 
le CPU pour toutes les situa­
tions mettant en jeu des opé­
rations entre deux valeurs ou 

des déplacements entre allo­
cations mémoires. En pra­
tique c’est un registre d’appui 
utilisé par le CPU pour mémo­
riser un octet chaque fois que 
nécessaire. La valeur constan­
te à mémoriser dans l’accu­
mulateur est 00011111B soit 
une valeur binaire à 8 bits où 
le bit le plus à droite représen­
te le bit 0 ou bit moins signifi­
catif (LSB= Less significant 
Bit). Dans l’instruction sui­
vante :
movwF TRI SA
la valeur 00011111 est mémo­
risée dans le registre TRISA 
(comme pour le registre STA­
TUS, TRISA est défini via une 
directive EQU) dont la fonc­
tion est de définir le fonction­
nement de chaque ligne I/O 
du port A. En particulier 
chaque bit mis au niveau 1 du 
registre TRISA détermine 
une entrée sur la ligne corres­
pondante du PORT A et 
chaque 0 affecte une sortie. 
Les deux instructions sui­
vantes développent les 
mêmes fonctions pour le 
portB du PIC :
movlw 11111110B 
movwf TRISB
Noter comment la valeur 0 
dans le bit 0 du registre 
TRISB détermine la configu­
ration en sortie de la ligne cor­
respondante du PIC. Dans 
notre application en effet, cet­
te ligne est utilisée pour pilo­
ter la LED à faire clignoter. 
L’instruction movwf TRISB 
transfère la valeur contenue 
dans l’accumulateur (initialisé 
justement avec l’instruction 
movlw 11111110B) dans le re­
gistre TRISB.
Movwf signifie MOVE W TO 
FILE REGISTER

bef STATUS,RPO
Cette instruction est similaire 
à l’instruction bsf vue aupara­
vant, avec pour seule différen­
ce qu’elle porte à zéro le bit au 
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lieu de le mettre à 1. La signifi­
cation est BIT CLEAR FILE 
REGISTER. Du point de vue 
fonctionnel, cette instruction 
est insérée pour permettre 
l’accès aux registres internes 
du banc 0 au lieu des registres 
internes du banc 1 dont font 
partie TRISA et TRISB.

Bsf PORTB,LED
Avec cette instruction est ef­
fectuée la première opération 
qui a une incidence sur l’envi­
ronnement externe du PIC. 
Dans le cas présent, la LED 
reliée à la ligne RBO s’allume. 
PORTB est une constante dé­
finie dans P16F84.1NC et per­
met de référencer le file Re­
gister correspondant aux 
lignes de I/O du port B alors 
que LED représente la ligne 
de sortie à mettre au niveau 
logique 1. Au début du pro­
gramme la constante LED a 
été définie égale à 0, et la ligne 
concernée est donc RBO.

MainLoop
Cette ligne contient un label 
c’est à dire une référence 
symbolique à une adresse de 
mémoire. La valeur du label 
est. calculée en phase de com­
pilation en fonction du 
nombre d’instructions, des di­
rectives ORG et des autres 
instructions qui occupent une 
place dans la mémoire du 
PIC.
Dans ce cas, le nombre des 
instructions insérées à partir 
de la dernière directive ORG 
permet de calculer la valeur 
qui sera confiée à MainLoop 
soit07H.
En réalité, la valeur que prend 
le label ne revêt pas un grande 
importance vu qu’il convient 
d’éviter de devoir connaître la 
position précise des opcodes 
dans la mémoire du PIC en 
permettant au programme 
d’affecter lui même les alloca­
tions mémoire.

Dans ce cas, le label Main­
Loop est utilisé comme point 
d’entrée d’un cycle d’alluma­
ge et extinction de la LED, 
soit une routine faisant partie 
du programme qui sera répé­
té indéfiniment.

Call Delay
Cette instruction détermine 
un appel à une subroutine qui 
commence en correspondan­
ce du label Delay.
Les subroutines sont des par­
ties de programmes spéciali­
sées pour effectuer une fonc­
tion spécifique.
Chaque fois que cette fonc­
tion est nécessaire il suffit de 
la rappeler avec une seule ins­
truction, au lieu de répéter à 
chaque fois toutes les instruc­
tions nécessaires pour l’effec­
tuer.
Dans ce cas, la subroutine in­
sère un retard égal au temps 
d’allumage et d’extinction de 
la LED. Les instructions qui 
composent la subroutine De­
lay sont insérées plus loin 
dans ce même programme 
source.

Btfsc PORTB, LED
Instruction signifiant BIT 
TEST FLAG, SKIP IF CLEAR. 
Elle contrôle l’état d'un bit 
à l’intérieur d’un registre et 
saute l’instruction suivante si 
la valeur de ce bit est zéro.
Le bit à contrôler correspond 
à la ligne de sortie à laquelle 
est reliée la LED, via ce 
test l’on peut déterminer si la 
LED est allumée ou éteinte et 
donc agir en conséquence. Si 
la LED est déjà allumée elle 
s’éteint et vice versa.

Goto SetToZero
Cette instruction est un 
saut inconditionnel (de 
l’anglais go to), au label Set­
ToZero où se trouvent les ins­
tructions pour éteindre la 
LED. Cette instruction est 

ignorée si la LED est déjà 
éteinte.

Bsf PORTB,LED 
goto MainLoop
Ces deux instructions allu­
ment simplement la LED et 
renvoient le programme à 
l’entrée du cycle de clignote­
ment.

SetToZero
bef PORTB,LED 
goto MainLoop

Ces deux instructions provo­
quent l’extinction de la LED et 
renvoient le programme à 
l’entrée du cycle de clignote­
ment. La subroutine Delay in­
sère un retard d’environ 1 se­
conde et peut être appelée 
plusieurs fois dans le pro­
gramme source par l’instruc­
tion : 
call Delay
Delay et DelayLoop sont deux 
labels. Delay identifie l’adres­
se de départ de la subroutinc 
et est utilisé pour les appels à 
partir du programme princi­
pal.
DelayLoop est appelé inté­
rieurement par la subroutine 
et sert comme point d’entrée 
pour le cycle de retard. En 
pratique, le retard est obtenu 
en effectuant des milliers 
d’instructions inopérantes de 
façon à introduire une tempo­
risation ! Ce type de retard 
s’appelle un retard software. II 
est plus simple à générer et 
peut être utilisé quand le PIC 
n’est pas requis pour effec­
tuer d’autres tâches.

clrf Count 
clrf Count+1
Ces instructions signifient 
CLEAR FILE REGISTER et 
remettent à zéro les deux allo­
cations de mémoire RAM ré­
servées précédemment avec 
l’instruction :
Count RES 2
Ces deux allocations mémoi­

re sont adjacentes à partir de 
l’adresse référencée par le la­
bel Count.
Decfsz Count, 1
L’instruction signifie DECRE­
MENT FILE REGISTER,. 
SKIP IF ZERO et signifie dé­
crémente le contenu du re­
gistre (dans ce cas le registre 
Count) et saute l’instruction 
suivante si la valeur atteinte 
est zéro. Si la valeur atteinte 
est différente de zéro, l’ins­
truction suivante est alors ef­
fectuée :
goto DelayLoop
Renvoie l’exécution au début 
du cycle de retard. Une fois le 
zéro atteint avec le compteur 
Count sont effectuées les ins­
tructions :
decfsz Count+1,1
goto DelayLoop
Décrémente le registre sui­
vant jusqu’à ce que soit atteint 
le zéro. Le registre Count +1 
en particulier est décrémenté 
d’une unité toutes les 256 dé­
comptes effectués par l’ins­
truction Count. Lorsque 
Count+1 a atteint le zéro l’ins­
truction :
return
qui signifie RETURN FROM 
SUBROUTINE effectue la 
sortie de la routine de retard 
et poursuit l’exécution du pro­
gramme par l’instruction sui­
vant l’instruction call Delay 
dans l’ordre du programme. 
Pour finir, l’instruction
END est une directive qui in­
dique au compilateur la fin du 
programme source assem­
bleur.

LA COMPILATION

Etudions maintenant le mode 
opératoire pour effectuer en 
pratique la compilation d’un 
programme source assem­
bleur. Il convient de créer 
d’abord sur le disque un ré­
pertoire de travail où seront 
ensuite mémorisés tous les
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programmes sources du 
cours. Choisir un nom, par 
exemple :
C:\PICPRG
Tout autre nom de répertoire 
ou spécification de lecteur 
courant est évidemment vali­
de. Il suffit de saisir à partir 
du listing fourni ou plus sim­
plement de télécharger tous 
les fichiers nécessaires soit 
pour l’instant les fichiers 
LED .ASM et P16F84.INC 
à partir du site Internet de 
Nouvelle Electronique 
h ttp://www. nouvelle E- 
LECTRONIQUE.com/PIC. 
Installer ensuite le logiciel né­
cessaire pour compiler les 
sources. La société Microchip 
rend disponible à l'adresse 
http://www.microchip.co 
m/O/Tools/Updates/Docs. 
htm l’assembleur MPASM en 
double version pour le systè­
me Microsoft Windows 
3.1/95 et pour environnement 
MS/DOS. Suivre ensuite les 
menus faisant référence à la 
version MS/DOS qui peut tra­
vailler également dans une 
session Windows. Suivre les 
instructions fournies dans les 
pages Microchip jusqu’à obte­
nir les fichiers MPASM.EXE 
qui contient l’exécutable pour 
MS/DOS de l’assembleur. 
Copier ensuite ce fichier dans 
le répertoire de travail C:\PIC- 
PRG.

Une fois ce logiciel téléchar­
gé, compiler la source 
LED.ASM en effectuant au 
prompt du DOS l’instruction : 
MPASM LED.ASM
Le résultat à obtenir à l’écran 
est le suivant :
MPASM 02.01 Released © 
1993-97 Microchip Technolo­
gy Inc./Byte Craft Limi 
Checking
C:\PICPRG\LED.ASM 
for symbols.. 
Assembling., 
LED81.ASM 73

Building files.,
Errors : 0
Warnings : 0 reported, 0 sup­
pressed
Messages : 2 reported, Osup- 
pressed
Lines Assembled : 206
Presse any key to continue

Appuyer sur une touche com­
me le réclame le programme 
et noter que les fichiers sui­
vant ont bien effectivement 
été générés :
LED.HEX
LED.LST
LED.ERR
LED.COD

Le contenu de ces différents 
fichiers a déjà été commenté 
en début d’article. Poursui­
vons la programmation du 
PIC en utilisant le fichier 
LED.HEX qui contient le fi­
chier compile au format Intel 
H ex 8.
Pour programmer les PIC 
dans ccttc leçon nous ferons 
référence au programmateur 
YAPP qui sera décrit plus pré­
cisément dans votre prochain 
numéro de Nouvelle Electro­
nique.
Pour la programmation des 
chips à partir d’autres mo­
dèles de programmateurs se 
référer à leur documentation 
propre.
Pour commencer avec le pro­
gramme YAPP, il suffit de co­
pier dans le répertoire de tra­
vail C:\PICPRG le fichier 
YAPP.EXE puis le lancer avec 
la commande du prompt du 
DOS.:
YAPP LED.HEX/C0M2/XT 
qui route vers le Port Série 
Com2 de l’ordinateur le fi­
chier LED.HEX contenant le 
programme compilé. Vérifier 
que le PIC est bien prévu pour 
fonctionner avec un quartz 
externe. Lorsque la program­
mation est terminée le cligno­
tement de la LED confirme

LISTING DU PROGRAMME LED.ASM
.***** k********* ***************************
; L'exemple tombe à PIC 1
; Cours n°2
; LED.ASM
; Clignotant à une LED
¡version Jan98. *********************************************

PROCESSOR 
RADIX 
INCLUDE

16F84
DEC
«P16F84.INC»

LED EQU 0

ORG ÛCH

Count RE S 2
; Reset Vector
; Début du programme après reset du CPU
ORG OOH

bsf Status,RPO
movlw 
movwf

00011111B
TRISA

movlw 
movwf

11111110B
TRI SB

bel STATUS,RPO

bsf PORTB,LED

MainLoop
call Delay

btf sc 
goto

PORTB,LED 
■SetToZero

bsf 
goto

PORTB,LED 
MainLoop

SetToZero
bef 
goto

PORTB,LED 
MainLoop

; Subroutines

Delay

clrf 
clrf

Count
Count+1

DelayLoop

deefsz 
goto

Count,1 
DelayLoop

deefsz 
goto

Count+1,1 
DelayLoop

return
END

que le programme est en exé­
cution.

Dans le prochain magazine 
NE46 sera présentée la plati-

ne expérimentale PicTech qui 
est étudiée pour recevoir tous 
les circuits présentés dans le 
cours.
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L'électronique 
digitale

Leçon n°2- La Porte AND
Après la découverte de 
l'électronique digitale au travers 
de l'article d'introduction à cette 
discipline publié dans le dernier 
numéro de Nouvelle Electronique, 
nous allons maintenant entrer dans 
le vif du sujet et commencer l'étude 
des portes logiques par l'une 
des plus simples d'entre elles, 
la porte assurant la fonction ET 
ou AND en anglais.

P
our accéder aux prin­
cipes qui régissent le 
fonctionnement des 
portes logiques, il est utile de 

se rapprocher de situations 
concrètes afin de bien saisir la 
raison d’être de cette branche 
de l’électronique. Ainsi, le 
monde professionnel regorge 
d’exemples pratiques mettant 
en oeuvre les systèmes inté­

OBJECTIF DE LA LEÇON

* connaissance des symboles 
logiques AND

* substitution par un circuit équivalent
* constitution d’une table de vérité
* réalisation d’une sonde logique

grant des conditions logiques, 
notamment en ce qui concer­
ne les systèmes de sécurité. 
Ces dispositifs particuliers 
sont présents dans les équipe­
ments industriels et ont pour 
objectif de bloquer le fonction­
nement d’une machine 
lorsque les conditions de sé­
curité ne sont pas respectées. 
La fonction AND qui se re­

trouve dans les circuits digi­
taux peut être utilisée comme 
instrument de blocage pour 
garantir le respect de ces 
conditions.

UNE CHOSE 
ET L'AUTRE
Restons dans le domaine in­
dustriel et imaginons une im­
mense cisaille destinée à cou­
per le métal.
Pour garantir la sécurité de 
l’opérateur, il convient de l’en­
tourer de quelques précau­
tions, comme par exemple la 
présence d’une barrière de 
protection abaissée ET’ la cer­
titude que l’opérateur se trou­
ve à une certaine distance de 

sécurité avant que les lames 
n’entrent en action.
De même sur un tour à mé­
taux, la pièce à travailler doit 
être en position ET l’écran de 
protection doit être abaissé 
avant de pouvoir démarrer la 
machine. Citons encore le cas 
d’un monte-charge ou d’un as­
censeur pour lequel la porte 
interne ET la porte externe de 
sécurité doivent être fermées 
avant tout mouvement de la 
cabine.
Un dispositif logique inté­
grant la fonction ET assure le 
respect de ces conditions 
avant la mise en marche de 
ces machines comme le 
montre le tableau 1 qui re­
prend ces exemples.
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TABLEAU N.1

Machine Mesures de sécurité

cisaille
protection en place 
et (AND)
opérateur à distance

tour
pièce en place 
et (AND) 
protection en place

ascenseur
fermeture porte intérieure 
et (AND)
fermeture porte extérieure

Ici entre en jeu la porte AND. 
Une porte AND simple possè­
de deux broches d’entrée et 
une seule broche de sortie.

to 
to 
to 
to 
to 
to 
to 
to 
to 
to 
to 
to 
to

* lorsque la porte reçoit un si­
gnal sur les deux entrées mar­
quées INPUT sur le schéma, 
un signal est présent en sortie 
(OUTPUT) : la porte est ON 
(voir fig. 1)
* quand elle reçoit un signal 
sur une seule de ses broches 
d’entrée, aucun signal n’est 
présent en sortie : la porte est 
OFF.
Avant de poursuivre et pour 
valider ces premières bases, 
le petit test suivant vous est 
proposé :

Test 1
Compléter les deux phrases 
ci-dessous et les comparer 
aux réponses reportées en fin 
de la leçon.
A) Une porte logique AND simple 
dispose de................... broches.
B) Nombre de broche d’entrée :.. 
Nombre de broche de sortie :......

LES ENTREES

Revenons à notre machine in­
dustrielle et utilisons une por­
te logique AND comme dispo­
sitif de sécurité.

Puisqu'il s’agit d’un dispositif 
électronique, les signaux 
d’entrée sont amenés par des 
fils qui sont alimentés ou non 
par une tension. L’une de ces 
deux entrées est reliée à un 
contacteur qui indique la pré­
sence de la protection tandis 
que l’autre entrée est reliée au 
bouton poussoir actionné par 
l’opérateur pour démarrer la 
machine depuis un emplace­
ment distant afin d’éloigner 
l’opérateur de la zone dange­
reuse. La sortie doit fournir 
une tension pour actionner la 
cisaille.
La figure 2 reproduit une por­
te AND dont le symbole est le 
«et commercial» (&).
Les entrées sont annotées des 
conditions à remplir pour ac­
tionné la sortie placée à droi-

TABLEAU N.2
Parmi les affirmations proposées, cocher maintenant les cases des phrases qui caractérisent le 
fonctionnement d’une porte AND.

a) Une porte And à deux entrées est sur OFF lorsque les broches d’entrée 
reçoivent un signal. □

b) Une porte AND à deux entrées offre un signal de sortie uniquement 
lorsque les deux broches d’entrée reçoivent un signal. □

c) Une porte AND à deux entrée est sur ON lorsqu’un signal est reçu par 
une seule de ses broches d’entrée. □

d) Un signal présent simultanément sur toutes les broches d’entrée commute
la porte logique AND sur ON □

Réponses en fin de leçon.

TABLEAU N.3

1 .PROTECTION ABSENTE INTERRUPTEUR OFF
2 .PR0TECTI0N .............. INTERRUPTEUR .......
3 .PROTECTION .............. INTERRUPTEUR .......
4 .PROTECTION .............. INTERRUPTEUR .......

te. Pour vérifier si cette porte 
logique AND est en mesure 
de sécuriser le fonctionne­
ment de notre cisaille, il suffit 
de se reporter à la table lo­
gique esquissée dans le ta­
bleau 3 qui doit contenir les 4 
différentes combinaisons 
qu’il est possible de rencon­
trer au niveau des entrées 
pour la porte logique AND.
* La protection peut être pré­
sente ou absente.
* Le poussoir de démarrage 
peut être Appuyé ou relâché 
(ON ou OFF)
tableau qu’il conviendra de 
compléter avec toutes les si­
tuations possibles au niveau 
des entrées.

LA SORTIE

La cisaille peut adopter deux 
états (Marche ou Arrêt) en 
fonction des conditions pré­
sentes sur les entrées.
Les quatre possibilités de 
combinaisons des entrées 
sont:
1) protection absente - 
Interrupteur OFF.

Protection 
présente

Cisaille en 
action

Poussoir de 
démarrage

Fig.2

2) protection absente - 
Interrupteur ON.
3) Protection présente - 
Interrupteur OFF
4) Protection présente - 
Interrupteur ON.
Effectuer le test 2 pour éva­
luer l’état des sorties.
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Test 2
4 portes logiques AND à deux 
entrées ont été dessinées 
(voir fig.3) Compléter les 
lignes en pointillés pour les 
entrées avec les combinaisons 
de situations possibles et ins­
crivez le résultat en sortie de 
chacune des portes AND. Vé­
rifier vos réponses en fin de le­
çon.

COMPRENDRE 
UN SCHEMA 
ELECTRIQUE
Les symboles décrivant entre 
autres les portes logiques 
sont dûment répertoriés et 
font l’objet de normes comme 
toutes les autres représenta­
tions électroniques présen­
tées sur les schémas élec­
triques.
La figure 4 montre les deux 
symboles utilisés pour repré-

TABLEAU N.4
INTERRUPTEURA OFF
INTERRUPTEURA OFF
INTERRUPTEURA ON
INTERRUPTEURA ON 

senter une porte logique AND 
dans un schéma électrique. 
Le premier symbole selon les 
Normes IEC (International 
Electrical Commission) est 
celui que nous utilisons. Il est 
également nécessaire de 
connaître le symbole MIL (US 
Military Standard) qui est en­
core assez couramment em­
ployé dans les revues spéciali­
sées.
Il suffit de compulser 
quelques revues et jeter un 
coup d’oeil aux schémas élec­
triques pour vous familiariser 
avec la présence des portes lo­
giques AND.
Dès lors que vous reconnais­
sez ces symboles, vous êtes 
capables de lire un schéma 
électrique.
Bien sûr, il existe d’autres 
types de symboles logiques 
qui vous seront présentés tout 
au long de cette série d’ar­
ticles.

TABLES
DE VERITE
Ainsi sont appelées les tables 
particulières qui offrent une 
vision simple des différentes 
combinaisons d’entrée et de 
l’état en sortie des portes lo­
giques. Les portes logiques 
fonctionnent comme des in­
terrupteurs. Ainsi, une porte 
logique AND fonctionne com­
me deux interrupteurs placés 
en série. En effet, il est très fa­
cile de concevoir un circuit 
équivalent comme celui re­
porté en fig.5 qui représente 
le circuit de commande d’une 
ampoule avec l’équivalent

INTERRUPTEUR B OFF 
INTERRUPTEUR B ON 
INTERRUPTEI JR B OFF 
INTERRUPTEUR B ON 

d’une porte logique AND par 
exemple.
Le circuit équivalent pour re­
prendre notre exemple de la 
cisaille avec la porte logique 
AND à deux entrées peut éga­
lement être formé de deux in­
terrupteurs.
Pour contrôler maintenant 
votre maîtrise de la fonction 
AND, cocher les cases 
des phrases vraies dans le ta­
bleau 4.
Pour que le courant circule et 
que l’ampoule s’allume, les 
deux interrupteurs doivent 
être positionnés sur ON sinon 
l’ampoule reste éteinte 
(OFF).
Toutes les combinaisons pos­
sibles pour les interrupteurs 
ont été prises en considéra­
tion.
Comme il est fastidieux de 
continuer à écrire les condi­
tions rencontrées sous la for­
me «interrupteur A ON», 
«ampoule éteinte» etc., il est 
temps de simplifier l’écriture 
de ces états logiques en les 
substituant par leur représen­
tation normalisée au niveau 
des tables de vérité soit l’em­
ploi du 0 pour l’état bas ou 
OFF éteint, absent, etc.,et le 1 
pour l’état haut ou ON ou allu­
mé, présent, etc.. Les ta­
bleaux deviennent notable­
ment plus simples à lire. 
Contrôler chaque ligne du ta­
bleau N.4 et vous constaterez 
qu'elles ont la même significa­
tion que le tableau N.5.
Toutes ces affirmations sont 
vraies et vous disposez main­
tenant d’une table de vérité 
pour une porte logique AND.

= ampoule éteinte ................  □
= ampoule éteinte................  □
= ampoule éteinte................  □
= ampoule allumée ............... □

Dans une table de vérité, 
toutes les conditions pos­
sibles sur les entrées sont 
énumérées avec en corres­
pondance la sortie affectée de 
l’opération logique appliquée 
par la porte.

PRINCIPES 
FONDAMENTAUX : 
PILE OU FACE
Une porte logique AND dispo­
se de seulement deux entrées, 
chacune d’elles pouvant 
prendre deux états ON ou 
OFF (0 ou 1). Le nombre de 
combinaisons est 4.
Noter le nombre de combinai-

TABLEAU N.5
ENTREES SORTIE

A B AMPOULE

0 0 0
0 1 0
1 0 0
1 1 1

Protection 
présente

Poussoir 
sur on & Cisaille 

active

Pièce en 
position

Fig.6
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TABLEAU N.6
ENTREES

ABC
SORTIE

0 0 0
0 0 1
0 1 0
0 1 1
1. 0 0
1 0 1
1 1 0
1 I 1

sons possibles pour les en­
trées de la porte AND simple 
repris dans notre exemple de 
la cisaille.
C’est comme jouer à pile ou 
face avec deux pièces de mon­
naie.
Ici également existent quatre 
combinaisons : face/face, fa- 
ce/pile, pile/face, pile/pile. 
D’un point de vue mathéma­
tique le nombre de combinai­
sons correspond au nombre 
de côtés (2 : pile et face) élevé 
à la puissance du nombre des 
pièces de monnaie utilisées (2 
pièces) :
nombre de combinaisons = 
Lmm = 2 exposant2 = 4 
où
L = nombre de côtés 
ni = nombre de pièces
La même règle s’applique 
pour la porte logique AND 
soit :
L = nombre d’état logique pos­
sible pour chaque entrée (On 
ou O FF) 

m = nombre d’entrées (2) 
Il en découle que le nombre 
de combinaisons pour une 
porte logique AND à deux en­
trées est de 4. Noter dans la 
table de vérité que ces 4 com­
binaisons possibles ont été 
prises en considération.

PORTES LOGIQUES 
AND À 3-4 ENTREES
Probablement vous rendrez- 
vous compte que, contraire­
ment à notre exemple simplis­
te et élémentaire, une cisaille, 
un tour à métaux ou un ascen­
seur nécessite pour la gestion 
sécurisée de leur fonctionne­
ment un nombre bien plus im­
portant de dispositifs de sécu­
rité (trois, quatre ou plus en­
core).
Ajoutons pour notre exemple 
complémentaire une condi­
tion sur le manque de lubri­
fiant pour lequel il devient in- 
dispen sable de disposer 
d’une porte logique AND 
ayant plus de deux entrées. 
Pour comprendre le fonction­
nement d’une porte logique 
AND à trois entrées, il faut re­
courir à la table de vérité pour 
contrôler les sorties en fonc­
tion de l’état des entrées. 
Comme le montre la fig.6 le 
symbole reste le même, seul 
change le nombre d’entrées. 
A chaque combinaison sur les 

entrées correspond une ligne 
dans la table de vérité : pour 
trouver le nombre de lignes 
qui sont nécessaires, recourir 
à l'équation mathématique 
définie au paragraphe précé­
dent.
En effet, avec une porte lo­
gique AND à trois entrées 
l’exposant m est égal à 3 et 
chaque entrée peut être 
ON/OFF et L= 2. Il en décou­
le que le nombre de combinai­
sons des entrées est : 
Lm = 2! = 8
Donc 8 lignes sont néces­
saires. La meilleure façon 
pour présenter la table est re­
portée en tableau N.6. Obser­
ver chaque ligne pour bien 
comprendre la signification 
des 1 et 0 et noter la progres­
sion des combinaisons affec­
tées aux entrées A, B et C. 
Remplir ce tableau et compa­
rer vos réponses avec le ta­
bleau N7.

Test 3
Compléter les énoncés sui­
vants à partir du tableau N7:
* A la 5ème ligne un signal est 
appliqué seulement sur l’en­
trée.......
* les entrées A et B sont 
toutes deux affectées d’un si­
gnal à la ligne n0.....
* Donner les entrées qui doi­
vent être activées pour que 
la sortie de la porte Logique 
AND à trois entrées soit 
à 1:......
Vérifier vos réponses en fin 
de leçon.

QUATRIEME ENTREE

Pour renforcer encore la sé­
curité de la cisaille, un qua­
trième dispositif peut être ins­
tallé. Il nécessite une porte lo­
gique AND à quatre entrées. 
Les sécurités peuvent être 
complétées pour continuer 
notre exemple :

Entrée A = protection présente 
Entrée B = poussoir de 

démarrage ON
Entrée C = lubrifiant suffisant. 
Entrée D = pièce à travailler 

en position

Test 4
Dessiner le symbole logique 
pour une porte logique AND 
à 4 entrées et imaginer son 
circuit équivalent avec les in­
terrupteurs. Utiliser l’équa­
tion mathématique pour cal­
culer le nombre de combinai­
sons possibles d’entrée de ce 
type de porte logique et véri­
fier vos réponses en fin de le­
çon.

COMBINAISONS DE 
PORTES LOGIQUES
Les portes logiques à 2, 3 et 4 
entrées se trouvent sous for­
me de circuits intégrés. Tou­
tefois, il peut être nécessaire 
d’obtenir des portes logiques 
à 3 ou 4 entrées en utilisant un 
circuit intégré comportant 
uniquement des portes lo­
giques AND à 2 entrées. En 
fig.7, l’association de deux 
portes logiques à deux en­
trées fonctionne comme une 
porte logique à 4 entrées.
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Cahiers de l’électronique =

LA SONDE LOGIQUE

De la théorie à la pratique. 
Proposons ici l’assemblage du 
module D101, une sonde lo­
gique créée essentiellement 
pour détecter la présence 
(5V) ou l’absence (OV) d’un si­
gnal logique TTL.
Il s’agit d’un circuit très 
simple à utiliser qui ne néces­
site pas de réglage.
Le schéma électrique est re­
produit en fîg.ll. Le signal re­
levé moyennant l’entrée IN­
PUT PROBE est envoyé, via 
les diodes DI et D2, aux 
portes logiques IC1D et IC1C 
qui s’occupent d’intervertir le 
signal présent à leur entrée et 
le transférer à l’afficheur. Ce 

LISTE
DES COMPOSANTS
Ri = 1 Kohm
R2 - 4,7 Kohms
R3 = 330 ohms
R4 - 470 ohms
R5 = 390 ohms
Cl = 100 nF polyester.
DI - diode 1N4148
D2 = diode 1N4148
I)Y 1 Afficheur a 1 .El) à cathode 

commune 
type HD110711C00

ICI = 74HCOO

dernier visualise le niveau lo­
gique haut ou bas respective­
ment avec un H (High) ou L 
(Low).
Supposons que l’entrée IN­
PUT PROBE soit affectée 
d’un niveau logique haut (5V). 
Ce signal est transféré via Dl, 
puisque directement polarisé, 
sur les entrées 12 et 13 de 
la porte IC1D qui étant une 
porte NAND commute sa sor­
tie à 0.
Ensuite la porte ICI B commu­
te de nouveau le signal de fa­
çon à habiliter, via R3, les seg­
ments b, c, g pour former une 
partie de la lettre H.
En même temps, puisque la 
sortie de la porte IC1D est re­
liée également à la broche 2 
de la porte IC1A, cette derniè­
re change également son ni­
veau logique de sortie de 0 à 
1, en activant les segments e,f 
dernière partie de la lettre H. 
IC1A présente sur ses 2 en­
trée autant de signaux 
logiques différents qui 
font commuter la porte de 0 à 
1. Lorsque l’entrée INPUT 
PROBE de la sonde logique 
est affectée du niveau logique 
0, la diode D2 intervient en 
faisant commuter cette fois 
les portes IC1C et IC1A avec 
le même procédé qu’aupara- 
vant.
Ainsi est activé sur le display 
le segment d, qui complète les 
segments e et f pour former la 
lettre L, désignant un niveau 
logique bas.
Les résistances R3, R4, R5 li­
mitent le courant dans l’affi­
cheur et RI, R2 maintiennent 
les entrées des portes IC1D, 
IC1C respectivement au ni­
veau logique 0 et L

ASSEMBLAGE

Pour faciliter la réalisation 
pratique, procéder ainsi : 
-Rassembler et identifier les 
composants par type (résis-

TABLEAU N.7

A
ENTREES 

B c
SORTIE

0 0 0 0
0 0 1 0
0 1 0 0
0 1 1 0
1 0 0 0
1 0 1 0
1 1 0 0
1 1 1 1

tances, condensateurs etc...) 
décrit dans la liste des compo­
sants.
- Selon le schéma d’implanta­
tion reproduit en fig. 12 , pla­
cer les composants.
- Procéder ensuite au test de la 
sonde en utilisant une alimen­
tation avec une tension de 5 
volts.
Relier L’INPUT PROBE de la 
sonde au +5volts et ensuite au 
0 volt. L’afficheur indique 
alors respectivement la lettre 
H puis la lettre L.

REPONSE Test 1
A) Une porte logique AND 
simple dispose de trois 
broches
B) Nombre de broche d’en­
trée ; 2.
Nombre de broche de 
sortie : 1.

Réponse tableau2
Voici les cases qui doivent 
avoir été cochées.
b) Une porte AND à deux en­
trées offre un signal de sortie 
uniquement lorsque les deux 
broches d’entrée reçoivent un 
signal.
d) Un signal présent simulta­
nément sur toutes les broches 
d’entrée commute la porte lo­
gique AND sur ON.
Les deux autres affirmations 
sont fausses
a) Une porte And à deux en­
trées est sur OFF lorsque les 
broches d’entrée reçoivent un 
signal. Non, car la porte lo­
gique est commutée sur On 
lorsque cette situation se véri­
fie,
c) Une porte AND à deux en­
trée est sur ON lorsqu’un si­
gnal est reçu par une seule de 
ses broches d’entrée. Non,

68 - Nouvelle Electronique - 15 août/15 octobre 1999



b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b

car la porte logique a besoin 
d’un signal sur toutes ses en­
trées pour passer sur ON.

REPONSE Test 2 Figure3 
Comparer vos réponse avec la 
figure8. Même si vous avez 
remplit le tableau 3 dans un 
ordre différent vous devez re­
trouver les mêmes dia­
grammes. Observer les sym­
boles du circuit. La cisaille est 
sur ON quand :
* le dispositif de sécurité est 
PRESENT
ET (AND)
* l’opérateur s’éloigne pour 
appuyer sur le poussoir de dé­
marrage (position ON).
C’est ce qui se produit dans le 
dernier diagramme représen­
té en figure 8.
Ce cas de figure représente 
l'unique combinaison de fonc­
tionnement pour la porte 
AND.
Dans les autres diagrammes 
la cisaille ne fonctionne pas 
car aucun signal n’est dispo­
nible en sortie : la porte lo­
gique AND assure donc bien

TTL LOGIC TESTER

Fig. 12 Schéma d'implantation et brochage de la Sonde Logique TTL

les fonctions d’un dispositif de 
sécurité élémentaire.
* Dans le premier diagramme 
la protection est ABSENTE et 
l’opérateur ne s’est pas éloi­
gné pour appuyer sur le pous­
soir de démarrage : la cisaille 
ne fonctionne pas.
* Dans le second diagramme 
la protection est ABSENTE, 
bien que l’opérateur se soit 
déplacé et ait appuyé sur le 
poussoir de démarrage.
* Dans le troisième diagram­
me la protection est PRESEN­
TE mais le poussoir de 
démarrage est en position 
OFF.

REPONSE Test 3
* A la cinquième ligne un si­
gnal est appliqué uniquement 
sur l’entrée A.
* Les entrées A et B sont 
toutes deux affectées d’un si­
gnal à la ligne ri 7.
* Un signal est appliqué aux 
entrées A, B et C pour activer 
la sortie.
L’obtention d’un signal à la 
sortie d’une porte logique 
AND à trois entrées nécessite 
la présence d’un signal sur les 
trois entrées. Pour cette rai­
son la sortie est à 0 pour cha­
cune des lignes, sauf la der­
nière (voir fig.7).

CONSEILS ASSEMBLAGE

Résistances R : les couleurs du 
code déterminent la valeur de 
chaque résistance.

DYl
Vue de dessus

REPONSE Test 4
La configuration d’une porte 
AND à 4 entrées en reportée 
en fig.9.
Il y a 4 broches d’entrée pour 
lesquelles ni = 4 et chaque en­
trée peut être On ou OFF soit 
L=2. Le nombre de combinai­
sons des entrées doit être 
Lm= 24 = 16 (voir fig.10).
Une table de vérité pour une 
porte logique AND à 4 en­
trées comporte seize lignes. 
M correspond au nombre 
d’entrée.

b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b 
b

Circuits intégrés «IC» : Ils se 
présentent sous différentes 
formes, en accord avec le nombre 
de broches. Leur positionnement 
est déterminé par l’orientation du 
point ou de l’encoche en forme de 
U indiquent la première broche. 
Il convient de les positionner sur 
un support pour faciliter la soudu­
re.

Afficheur : Il intègre 8 LED for­
mant chacune un segment repéré 
de a, b, c, d, e, f, g, et dp rassem­
blées dans un même boîtier. Le 
point décimal (dp) sera orienté en 
bas à droite.

Condensateurs «C»: Leur for­
me et dimensions varient en fonc­
tion de leur capacité et de leur 
tension de travail. Leur valeur est 
gravée sur leur boîtier.

Broches «TPCI» : Ces cosses 
de liaisons sont à installer scion le 
schéma d’implantation. Elles re­
çoivent les fils de liaisons ex­
ternes (piles, potentiomètre inter­
rupteur etc... qui doivent égale­
ment être soudés.

Diodes «D» : elles ont une pola­
rité. Une bague détermine la ca­
thode (K). Les différentes valeurs 
sont indiquées sur leur corps.
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Radio
2— Récepteur 
pour bande 

aéronautique
En un tour de contrôle

Ce récepteur à modulation d'amplitude est spécialement conçu pour 
l'écoute de la bande aéronautique dans les fréquences comprises entre 116 
et 140 MHz. De faible encombrement, 9x 6,5
centimètres, il peut être alimenté par des 
tensions comprises entre 9 et 12 volts.
Il est doté d'un réglage de volume et d'un 
accord fin.

P
our les passionnés 
d’aéronautique, ce ré­
cepteur aux bonnes 
prestations représente un lien 

concret avec le monde de 
l’aviation. Ce récepteur aux 
excellentes prestations est 
conçu pour l’écoute des 
conversations qui sont éta­
blies en vol entre les pilotes 
comme des communications 
entre les tours de contrôle et 
les aéronefs.
Dans le tableau N.l sont re­
portées quelques fréquences 
les plus utilisées sur cette ban­
de, avec les tours de contrôle 
qui y sont rattachées.
Au coeur du récepteur se 
trouve le circuit intégré 
TDA5030A produit par Phi­
lips.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique est re­
produit en fig.l.

Le signal capté par l’antenne 
est sélectionné par le circuit à 
accord variable formé par Ll, 
DV1, C23 et Cl puis envoyé 
au mélangeur interne à Ul 
(broche 2).
Dans le même mélangeur est 
envoyé le signal produit par 
l’oscillateur local formé par 
DV2, C2, L4, C8 et les compo­
sants internes à Ul (broches 
18 et 16).
Le résultat de cette conver­
sion, soit la différence entre la 
fréquence reçue par l’antenne 
et celle produite par l’oscilla­
teur local est présent aux 
broches 10 et 11 de U1. La va­
leur de ce résultat est égale à 
455 KHz.
Le signal à 455 KHz est ampli­
fié puis démodulé par l’en­
semble formé par L2, Tl, L3, 
Dl et les composants asso­
ciés.
Le signal présent sur la 
broche centrale du potentio­
mètre P3 est du type audiofré-

quence et est amplifié par
le circuit intégré U3, un 
TBA820M, et couplé au tra­
vers du condensateur C33, à 
un haut-parleur.
Les deux potentiomètres d’ac­
cord (PI accord grossier, P2 
accord fin) agissent par l’en­
voi d’une tension variable sur 
les deux diodes varicap DV2 
et DV1.
La première contrôle l’accord 
de l’oscillateur local. La secon­
de accorde le circuit d’entrée 
antenne pour améliorer la sé­
lectivité du récepteur.
La stabilité d’alimentation de 
la section RadioFréquence du 
récepteur est garantie par le 
circuit intégré U2, un régula­
teur de tension fixe de 5 volts.

REALISATION
PRATIQUE

Le montage est très simple et 
ne présente pas de difficulté 
particulière. Suivre scrupu­
leusement le schéma d’im­
plantation reproduit en fig.2. 
Effectuer le strap à côté de 
C30. Les deux bobines Ll et 
L4 seront réalisées comme le 
montre la fig.3. Couper les 
3 broches des enroulements 
inutilisés.
L’enroulement nécessaire est 
composé de fil argenté gainé 
de rouge. Retirer l’isolant sim­
plement avec la pointe chaude 
du fer à souder.
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REGLAGE

Fig. 1 Schéma électrique.

Pour l’écoute, brancher un 
haut-parleur (impédance de 4 
à 16 ohms) ou un mini casque 
stéréo.
Se munir d’une pile radio 9 
volts ou d’une alimentation
dont la tension continue est
ajustée entre 8 et 12 volts. La 
consommation du montage 
est faible, de l’ordre de 50 mA. 
Doter le récepteur d’une an­
tenne confectionnée d’une 
longueur d’un mètre de fil.
Le signal de réglage provient 
d’un générateur de RadioFré­
quence en AM modulé à 
1 KHz avec porteuse de 120 à 
130 MHz.
En s’armant de patience, il est 
éventuellement possible de 
régler directement le récep­
teur avec les signaux reçus. 
Eloigner le récepteur de 5 à 6 
mètres du générateur.
Placer le potentiomètre d’ac­
cord fin (P2) à mi-course et 
celui de l’accord grossier (PI) 
dans la position indiquée par 
la fig.4.
Positionner l’ajustable R5 à 
mi-course. Les noyaux de L1 
et L4 doivent être enlevés du 
coeur des bobines.
Visser ensuite très lentement 
le noyau de L4 jusqu’à en­
tendre la note de 1 KHz du gé­
nérateur. Insérer ensuite le 
noyau de Ll et répéter plu­
sieurs fois les réglages sur 
Ll, L2, R5 et L3 pour obtenir 
la meilleure écoute, en s’ai­
dant de quelques retouches 
sur P2, le potentiomètre d’ac­
cord fin.

Pour affiner le réglage, retou­
cher ultérieurement Ll. L2, 
R5 et L3 après avoir éloigné

de 20-30 mètres le récepteur 
du générateur.
L’antenne peut être de diffé­

rents types. Un brin de 
1 mètre de longueur ou une 
antenne multibande du type

Fig.2 Schéma d'implantation.
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Broches inutilisées 
à éliminer

Fig.3 Les trois 
broches 

inutilisées sont à 
supprimer.

LI, L4 
vu de dessus

té flonee

MK 1870'

Fig.4 Détail de câblage des 
deux potentiomètres 
d'accord.

châssis, les boutons, le boîtier 
avec façade percée et séri-

TABLEAU N.1
(source l'Univers des Scanners de Bruno CLAEYS et Ivan LE ROUX)

FREQUENCE VILLE/AEROPORT (Dépt) SERVICE
118.15 PARIS CH de Gaulles (95) Approche
118.20 METZ Nancy Lorraine (57) Tour de contrôle
118.30 BORDEAUX-Mérignac (33) Tour de contrôle
118.40 MONTLUCON-Guéret (03) Service d'Info de vol de l'aérodrome
118.50 CLERMONT-FERRAND-Aulnat (63) Tour de contrôle
118.50 PARIS-Issy les Moulineaux (92) Tour de contrôle (Héliport)
118.55 LILLE-Lesquin (59) Tour de contrôle
118.70 AIX - Les Milles (13) Tour de contrôle
118.90 ILE D'YEU -Le grand phare (85) Service d'info de vol de l'aérodrome
119.20 LIMOGES-Bellegarde (87) Approche
119.30 ALBI-Le Séquestre (81) Service d'info de vol de l'aérodrome
119.40 DOLE-Tavaux (39) Tour de contrôle
119.60 BOURGES (18) Service d'info de vol de l'aérodrome
120.00 LYON-Satolas (69) Tour de contrôle
120.40 CHOLET - Le Pontreau (49) Service d'info de vol de l'aérodrome
121.30 AGEN-La Garenne (47) Tour de contrôle
122.10 CREIL(60) Tour de contrôle
127.47 CANNES - Mandelieu (06) Bande automatique d'info
132.65 CAMBRAI-Epinoy (59) Tour de contrôle
135.00 PARIS-Orly (91) Approche

graphiéc, aux environs
de 345,00 F

ment adaptées à cette bande 
de fréquence disponibles au­
près de revendeurs spéciali­
sés.
En conditions normales, une 
longueur de fil de 50 centi­
mètres peut suffire.
Se souvenir que lorsque les si­
gnaux reçus sont très forts, il 
convient d’abaisser le volume 
d’écoute, sinon une forte dis­
torsion est ressentie.

discolie donne d’excellents 
résultats. Pour un usage spé­
cifique en bande aéronau­
tique, il existe des antennes 
professionnelles spéciale-

COUT
DE RÉALISATION
Le kit complet réf. MK 1870,
comprcnant 
composants,

tous les
le circuit

imprimé, les connecteurs

LISTE C18 8,2 pF céramique
DES COMPOSANTS C19 = 8,2 pF céramique

C20 = 22 nF céramique

RI 4,7 ohms
C21 = 22 nF céramique

= C22 = 22 nF céramique
R2 - 4,7 ohms C23 = 22 nF céramique
R3 « 1 Kohm C24 = 47 pF elec.
R4 100 ohms C25 - 100 nF multicouche
R5 - 4,7 Kohms ajustable C26 = 1 pF elec.
R6
R7
R8 
R9 
RIO 
Rll 
R12 
R13

=

10 Kohms 
10 Kohms 
100 ohms 
47 ohms 
470 ohms 
470 ohms 
47 ohms
10 ohms

C27 =
C28 =
C29 =
C30 -
C31 =
C32 =
C33 =

1 nF céramique 
180 pF céramique 
100 pF elec.
lOOpF elec.
100 pF elec. 
lOOnFpol.
220 p F elec.

R14 - 3,3 Kohms 1)1 = AAI 18 diode
R15 1 ohm germanium
R16 6,8 Kohms DV1 = BB105 varicap
R17 68 Kohms DV2 BB105 varicap
Cl 1 nF céramique LU = TDA5030A
C2 - 1 nF céramique U2 = 781.05
C3 — 22 nF céramique 113

PI =
TBA820M

C4 -■ 68 pF céramique pot.lin. 100 Kohms
C5 - 68 pF céramique P2 = pot.lin. 4,7 Kohms
C6 = 22 nF céramique P3 - pot.lin. 10 Kohms
C7 - 22 nF céramique 1.2 = moyenne fréq.
C8 ss 8,2 pF céramique 10x10 455 KHz noire
C9 22 nF céramique L3 = moyenne freq.
CTO 22 nF céramique 10x10455 KHz
Cil . = 22 nF céramique

Tl
noire

C12 = 22 nF céramique BF199
C13 - 22 nF céramique 1 inverseur
C14 = 100 nF multicouche 3 boulons
Cl 5 22 nF céramique 1 RCA châssis
C16 = 22 nF céramique 1 jack 3,5 châssis
C17 8,2 pF céramique 1 boîtier
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Récepteurs VHF 
à bande étroite

Ce récepteur compact de 
6x9 centimètres se décline

à iWJü J^J JJ
en deux versions pour l'écoute 
de la bande radioamateur 
144 MHz ou de la bande 
VHF marine.
Conçu autour d'un circuit 
intégré moderne, il allie facilité 
de réalisation et de réglage à 
d'excellentes performances.

a bande réservée aux 
radioamateurs 
s’étend de 144 à 146 

MHz. Cette bande est riche 
de conversations diverses de 
passionnés de radio mais 
comporte également des ca­
naux réservés à la transmis­
sion de données, des voies 
balise, des relais radio etc.... 
Parmi toutes les communi­
cations échangées entre ra­
dioamateurs, les plus inté­
ressantes sont sans aucun 
doute celles qui traitent des 
aspects techniques ayant 
rapport à la radio, aux an­
tennes. aux réalisations élec­

troniques diverses ou aux in­
terventions sur les systèmes 
informatique ou les ordina­
teurs qui sont bien souvent 
très passionnantes car ani­
mées par des amateurs hors 
pair d’une infinie compéten­
ce.
L’écoute des communica­
tions sur la bande 144 à 146 
MHz est un passe temps très 
instructif qui conduit très 
souvent à s’intéresser de 
plus près au radioamateuris- 
me, activité regroupant des 
passionnés enthousiastes 
animés d’un excellent état 
d’esprit.

La bande marine quant à el­
le, comporte de nombreuses 
communications radio ayant 
trait à la navigation mariti­
me, au sauvetage, à la météo­
rologie. Bien évidemment, la 
réception de ces fréquences 
concernent plus particuliè­
rement les régions côtières 
où l’activité est plus intense, 
surtout à proximité des 
ports.

Le canal 9 (156,450) de la 
bande VHF marine est veillé 
par toutes les capitaineries 
des ports, alors que le canal 
16 (156,800) est réservé aux 
appels d’urgence.

Le récepteur est technique­
ment moderne grâce à l’utili­
sation du circuit MC3362 de 
MOTOROLA qui est le 
coeur d’un récepteur FM
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complet à double conversion 
de fréquence doté d’une sen­
sibilité optimale.
La réalisation pratique de ce 
récepteur est considérable­
ment simplifiée par la pré­
sence d’un unique point de 
réglage.
Voici les caractéristiques du 
récepteur :
* Gamme de réception :

143 à 146,5 MHz ou
156 à 163 MHz

* sensibilité : meilleure que 
0,4 pVpour 12 dB SINAD

* largeur de bande :
4,6 KHz

* réjection aux parasites : 
environ 40 dB

* alimentation :
7 à 12 volts cc

* consommation moyenne : 
25 mA

* puissance de sortie BF : 
0,75 watt sur 8 ohms 
à 12 Vcc.

Ces caractéristiques spéci­
fiques relevées aussi bien 
sur la version radioamateur 
144 MHz (MK1895) que sur

74 - Nouvelle Electronique - 15 août/15 octobre. 1999



la version VHF Marine 
(MK1900) ont été établies 
avec un Banc TEST SET 
R2600B de Motorola et les 
essais ont confirmé les ex­
cellentes prestations de ce 
récepteur.

Il comporte un préamplifica­
teur de radio fréquence et 
un étage de première 
conversion à 10,7 MHz. La 
seconde conversion à 455 
KHz est contrôlé par quartz 
et filtrée avec un double 
filtre céramique. Il dispose 
de la double commande 
d’accord gros/fin et d’un 
amplificateur de basse fré­
quence délivrant une puis­
sance de 750 mW qui suffit 
amplement pour assurer 
une écoute confortable sur 
un petit haut-parleur ou un 
mini casque.
Pour les deux versions de ré­
cepteurs, les dimensions 
sont identiques et son ali­
mentation est assurée par 
une seule pile de 9 volts. Ces 
derniers points font du ré­
cepteur en version MK 1895 
ou MK 1900 un appareil por­
table idéal pour l’écoute sur 
les lieux de vos vacances par 
exemple.

En ce qui concerne l’anten­
ne, il est recommandé d’utili­
ser une antenne hélicoïdale 
flexible avec protection en 
caoutchouc qui offre d’ex­
cellentes prestations. Une 
antenne fouet traditionnelle 
n’est pas indispensable 
compte tenu de l’excellente 
sensibilité du récepteur et 
afin de conserver des pro­
portions raisonnables d’en­
combrement.
L’alimentation qui peut être 
fournie par une pile de 9 
volts, garantit au récepteur 
une autonomie convenable.

SCHEMA 
ELECTRIQUE
Le schéma électrique iden­
tique pour les deux versions 
de récepteur est reproduit 
en fig.l. Il s’articule autour 
du circuit intégré MC3362 
de Motorola. L’amplification 
du signal d’entrée est assu­
rée par un simple circuit à 
large bande composé de Tl, 
Ll et les composants asso­
ciés. Le gain de cet amplifi­
cateur est d’environ 11 dB ce 
qui s’avère plus que suffi­
sant vue la sensibilité de Ul, 
environ 0,7 pV pour 12 dB 
SINAD.
Le signal reçu est combiné 
dans le premier mélangeur 
avec le signal de l’oscillateur 
local formé par C18, L3 et les 
composants internes à Ul.
La fréquence de résonance 
de l’oscillateur local et donc 
de l’accord est contrôlée par 
P2 et Fl qui génèrent la ten­
sion interne à Ul (broche 
23) nécessaire au contrôle 
de la diode varicap.
A la sortie du premier mé­
langeur, broche 19, est dis­
ponible le signal résultant de 
la première conversion à 
10,7 MHz. Il est filtré par le 
filtre céramique à large ban­
de FC2 et envoyé à l’étage de 
seconde conversion. Celui-ci 
est doté d’un oscillateur lo­
cal contrôlé à quartz (XI) 
dont la fréquence est de 
10,245 MHz.
La différence de ces fré­
quences donne un signal à 
455 KHz (10,7 -10,245 MHz) 
disponible sur la broche 5 et 
filtré par un second double 
filtre céramique à bande 
étroite FC1. En interne à Ul, 
une amplification est opérée 
sur la moyenne fréquence à 
455 KHz accordée par la self 
L2 qui constitue l’unique 
point de réglage.

La sortie basse fréquence 
est disponible sur la broche 
13deUl.
Celle-ci est complétée de 
deux filtres passe/bas com­
posés de R7/C11 et R8/C12 
et réglée par le potentio­
mètre de volume P3, avant 
d’être envoyée à l'amplifica­
teur audio U2.
L’alimentation de Ul est sta­
bilisée par le régulateur de 
tension U3 alors que celle de 
U2 est directement fournie 
par la pile ou l’alimentation 
9 volts.

REALISATION 
PRATIQUE
Sur le circuit imprimé iden­
tique aux versions MK1895 
ou MK1900 placer les com­
posants de la version choisie 
conformément au schéma 
d’implantation reproduit en 
fig.2. La seule différence 
entre les deux versions de 
récepteur se retrouve au ni­
veau des composants R5 et 
C18.

Comme à l’habitude, il 
convient de respecter le 
sens d’implantation des 
composants polarisés. Utili­
ser un fer à souder de faible 
puissance à pointe fine (15 à 
20 watts) et de l’étain com-

L1

3 spires fil
AWG 28 isolé

5 mm

5 nini 0,8 mm

Fig.3 La confection des bobine 
Ll et L3 est identique 
pour la version 144 
MHz et 156 MHz

portant une âme désoxydan- 
te.
Confectionner Ll et L3 selon 
les indications de la fig.3. 
Pour Ll, utiliser le microto­
re de ferrite et du fil AWG 
(American Wire Gauge) ty­
pe 28 qui correspond à un 
diamètre de 0,32mm (fil 
vert).
Les extrémités des fils de Ll 
et L3 seront grattées avant 
d’être soudés.
Effectuer les 3 straps indi­
qués sur le schéma d’im­
plantation avec des queues 
de résistances.
Les trois potentiomètres PI, 
P2, P3 seront directement
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soudés sur le circuit impri­
mé.
Pour une écoute confor­
table, le haut-parleur à utili­
ser peut être un modèle avec 
bobine de 8 ohms ou plus et 
de diamètre compris entre 
5 et 20 centimètres.
Pour l'utilisation d’un mini 
casque, n’utiliser que les 
deux contacts situées en 
bout de fiche jack afin d'aug­
menter l’impédance du 
casque et de passer en mono 
sans aucune autre modifica­
tion (voir fig.4).
L’alimentation conseillée est 
une pile radio normale de 
9 volts qui assure une auto­
nomie d’environ 10 heures. 
Pour une alimentation sec­
teur, prévoir au moins 
100 mA 12 volts cc.
En guise d’antenne, il est 
possible de recourir à plu­
sieurs solutions : une mini 
antenne pour bande 
144 MHz (hélicoïdales re­
couvertes de Téflon) ou un 
simple fouet taillé à 52 cm ou 
encore pour une utilisation 
en fixe, une Ground plane 
pour 144 MHz. Les antennes 
directive pour 144 MHz de 
tous types conviennent éga­
lement.
Eviter par contre une anten­
ne à large bande type disco­
ne ou similaire.
Pour la bande Marine, il 
existe également des an­
tennes spécifiques étudiés 
pour cette gamme. Pour in- 

Le branchement des 
deux connexions de 
l'extrémité de la fiche 
jack permet du même 
coup d'augmenter 
l'impédance du 
casque et 
de fonctionner 
en monophonie 
sans devoir apporter 
de modification 
sur le casque.

formation la longueur du 
fouet devra être de 45 cm. 
L’antenne sera reliée à la pla­
tine par du câble blinde pour 
haute fréquence de type 
RG174 ou RG58.

REGLAGE

Placer le montage sous ten­
sion et porter à mi-course 
les trois potentiomètres PI, 
P2etP3.
Régler la bobine L2 avec un 
petit tournevis pour obtenir 

LISTE DES COMPOSANTS C18 = 15 pF céramique 10 pF céramique

MK1895 MK 1900 C19 = 220 nF multicouche 220 nF multicouche
C20 = 100 pF elee. 100 pF elec.

RI = 750 ohms 750 ohms C21 = 100 pF elec. 100 pF elec.
R2 = 2,7 Kohms 2,7 Kohms C22 = 47 nF polyester 47 nF polyester.
R3 = 10 ohms 10 ohms C23 - 10 nF polyester 10 nF polyester.
R4 = 68 Kohms 68 Kohms C24 = 220 pF elee. 220 pF elec.
R5 = 39 Kohms 27 Kohms C25 = 1 pF elee. 1 p F elec.
R6 = 22 Kohms 22 Kohms Tl = MPS918 MPS918
R7 = 4,7 Kohms 4.7 Kohms Ul = MC3362 MC3362
R8 = 4,7 Kohms 4,7 Kohms U2 = LM386 LM386
R9 = 4,7 Kohms 4,7 Kohms U3 = 78L05 78L05
Cl = 47 pF céramique 47 pF céramique FC1 = filtre céramique 455 KHz CFU 455
C2 = 47 pF céramique 47 pF céramique filtre céramique 455 KHz CFU 455
C3 = 1 nF céramique 1 nF céramique FC2 = filtre céramique 10,7 MHz SFE 10,7
C4 = 1 nF céramique 1 nF céramique filtre céramique 10,7 MHz SFE 10,7
C5 = 10 nF céramique 10 nF céramique XI = quartz 10,245 MHz quartz 10,245 MHz
C6 = 10 nF céramique 10 nF céramique PI = pot.lin. 1 Kohm pot.lin. 1 Kohm
C7 = 10 nF céramique 10 nF céramique P2 = pot.lin. 47 Kohms pot.lin. 47 Kohms
C8 = 10 nF céramique 10 nF céramique P3 = pot.log. 47 Kohms pot.log. 47 Kohms
C9 = 10 nF céramique 10 nF céramique Ll = voir fig.3 voir fig.3
CIO = 10 nF céramique 10 nF céramique L2 = moyenne fréq. AM noir 455 KHz 10x10 mm
Cil = 10 nF céramique 10 nF céramique moyenne fréq. AM noir 455 KHz 10x10 mm
C12 - 10 nF céramique 10 nF céramique L3 = voir fig.3 voir fig.3
C13 = 10 nF céramique 10 nF céramique 1 inverseur 1 inverseur
C14 = 120 pF céramique 120 pF céramique 3 boutons 3 boutons
C15 = 100 nF multicouche 100 nF multicouche 1 RCA châssis 1 RCA châssis
C16 = 100 nF multicouche 100 nF multicouche 1 jack 3,5 châssis 1 jack 3,5 châssis
C17 = 100 nF multicouche 100 nF multicouche 1 boîtier 1 boîtier

le volume maximum de 
souffle dans le haut-parleur 
ou le casque.
Pour l’accord, tourner lente­
ment P2, en maintenant PI 
toujours en position centra­
le.
A la rencontre d’un émetteur 
régler finement l'accord via 
PL
Après l’accord sur un émet­
teur, régler de nouveau L2 
pour une intelligibilité opti­
male du message.

La largeur de bande de la bo­
bine de l’oscillateur local L3 
est d’environ 3,5 MHz (143 à 
146,5 MHz).
En écartant les spires de L3, 
la bande est décalée vers 
le haut (par exemple 143,5 
à 147 MHz) et en les rap­
prochant l’on déplace la 
bande de réception vers 
le bas (par exemple 142,5 à 
146 MHz).

Les mêmes remarques va­
lent également pour la ver­
sion marine si le besoin d'un 
léger recentrage de la bande 
couverte se fait sentir.

COÛT
DE RÉALISATION
Le kit complet réf. MK 1895, 
comprenant tous les compo­
sants, le circuit imprimé, les 
connecteurs châssis, les bou­
tons, le boîtier avec façade 
percée et sérigraphiée, aux 
environs de 395,00 F

Le kit complet réf. MK 1900, 
comprenant tous les compo­
sants, le circuit imprimé, les 
connecteurs châssis, les bou­
tons, le boîtier avec façade 
percée et sérigraphiée, aux 
environs de 395,00 F
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L'ATELIER 
LAMPES

Cette rubrique se fait l'écho de toutes les questions que vous 
pouvez poser à la rédaction au sujet des lampes et des 
montages qui en contiennent en général. Les réponses 
publiées sont sélectionnées parmi celles qui peuvent 
présenter un intérêt collectif.

Monsieur LEBLANC, 
François de CHOLET nous 
fait part d’un problème 
concernant un transforma­
teur équipant un poste de 
radio à lampes assez an­
cien. Le transformateur 
chauffe anormalement 
alors que la tension secteur 
sélectionnée est correcte.

Si la tension du réseau sec­
teur correspond bien à la 
tension sélectionnée sur 
les enroulements pri­
maires, il serait bon de vé­
rifier dans un premier 
temps, l’absence de défaut 
sur les différentes charges 
connectées sur les divers 
enroulements secondai­
res. A cette fin, procéder 
au débranchement de tous 
les fils du secondaire afin 
de faire un essai à vide du 
transformateur.
Si réchauffement anormal 
persiste toujours, il est 
alors certain que le revête­
ment isolant des spires in­
ternes composant les en­
roulements soit, trop an­
cien (vernis écaillé ou 

fondu). Cette dégradation 
de l’isolant se traduit par 
des fuites qui induisent un 
échauffement anormal du 
noyau du transformateur. 
Pour remédier au problè­
me. il est nécessaire de re­
bobiner totalement le 
transformateur, s’il est im­
possible de trouver un mo­
dèle similaire de rechan­
ge.

Monsieur GIVERNAL de 
Pithiviers nous envoie un 
descriptif et des photogra­
phies de deux vieilles 
lampes qui ne disposent 
plus d’aucun marquage.

La première dispose d’un 
support européen à trois 
broches et la seconde com­
porte un support à quatre 
broches avec un branche­
ment à vis sur le côté.
La première lampes est 
très certainement une lam­
pe redresseuse conçue 
pour redresser une demi- 
onde, raison pour laquelle 
elle ne dispose que de trois 
broches.

D’après les dimensions in­
ter-broches, il est possible 
que cette lampe soit un 
modèle 600Volts, 120 mA 
et la tension classique de 
filament à 4 volts.
Les redresseuses de ce ty­
pe ont été construites par 
tous les fabricants euro­
péens de lampes, aussi, il 
est difficile d’en détermi­
ner la marque.
La forme de son bulbe 
laisse penser qu’il 
s’agirait d’une lampe Télé- 
funken RGN1304 ou RGN 
1404.
La deuxième lampe 
semble être une E438 de 
chez Philips, une triode à 
chauffage indirect, norma­
lement disponibles avec 
un support à cinq broches 
mais également déclinée 
en version avec attache la­
térale pour la cathode de 
façon à pouvoir être égale­
ment utilisée sur les plus 
vieux récepteurs équipés 
de support à 4 broches. La 
cathode était reliée à la 
masse par l’attache latéra­
le à vis.

Madame L, nous demande 
quelques conseils pour ravi­
ver les éléments de Bakélite 
d’un ancien poste de radio 
qu’elle restaure.

Avant tout, il faut impérati­
vement. nettoyer la surface 
à l’eau savonneuse. Pour 
les boutons et autres élé­
ments démontables, il est 
plus facile de les laisser 
tremper dans un récipient 
rempli d’eau savonneuse. 
Ensuite après séchage, il 
est possible de passer un 
produit adapté disponible 
dans les drogueries com­
me le DuraGlit orange par 
exemple à l’aide d’un tam­
pon spécial et en lustrant 
ensuite avec un chiffon 
doux. Ainsi traitées 
les surfaces de
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ANCIENS NUMEROS
REVUE N’2 :

'', Théorie : Un nouveau semi-conducteur : l’IGBT 
4 Alimentation 10-14 volts 20A utilisant les IGBT
■ t Théorie : Initiation au fonctionnement 

des tubes électroniques
■ : Préamplificateur HI-FI stereo à FET
■ : Analyseur de spectre simple & effficace

REVUE N" 4 :
1 : Alimentation stabilisée 3,18 V 2 A
4- Amplificateur HIFI à IGBT 2 x 100 watts
4 Générateur de bruit
1 : Régénérateur d’accumulateur au 

Cadnium/Nickel
1 : Testeur de thyristor et triac
1 : Antenne double V pour satellites polaires

REVUE N" 5 :
4 Préamplificateur d’instrumentation de

400 kHz à 2 GHz
4 Préamplificateur HIFI stéréo à lampes
■ : Chargeur d’accus CD/NI ultra rapide
4 Protection pour enceinte avec anticloc
4 Etoile de noël à LED bicolores
■ : Générateur sinusoïdal à faible distortion
15 Relais photo déclenchable

REl/l/E N" 6 :
• 4 Théorie : Lampes et haute fidélité
>: Détecteur de métaux LF à mémoire
1 : Testeur de télécommande radio VHF-UHF
4 Thermostat de précision à sonde LM.35
4 Relais microphonique
4 Générateur de bruit RF 1 MHz à 2 GHz

REVUE N 7 :
4 Mini-alimentation universelle 5 A19 V - 0,2 A
■ : Théorie : Un convertisseur de fréquence 

performant : le NE.602
4 Table d'effets spéciaux vidéo
4 Expanseur stéréo pour l'holophonie
4 Clignotant électronique 220 volts
4 Conversion des signaux symétriques / 

asymétriques

REVUE N 8 :
4 Testeur de télécommande infragrouge
4 Détecteur de fuite de gaz
4 Milliohmmètre
4 Mire TV couleur hd
<4 Onduleur 12 -> 200 V 50 Hz

REVUE N 11 :
4 Convertisseur 12 V 28 V 5 ampères
>4 Colonne vu-mètre 220 V
4 Préampli pour cellule à bobine mobile
4 Théorie : Instructions pour JVFAX7.0
4 Extension 8 enlrées-8 sorties LX1127
4 Générateur d’impulsions programmable
4' Générateur BF

REVUE N13 :
4 Extension voltmètre pour platine LX1127 
< : Simulateur de portes logiques

O Vaporisateur à ultrasons
4 Détecteur de fuite de gaz
4 Impédancemètre réactancemètre BF de précision
4 Théorie : L’effet Peltier

REVUE N'34 :
4 Théorie : Câblage pour moniteur 

de vidéosurveillance
< Alimentation 12 volts pour tube néon
4 Trois temporisateurs simples et universels
4 Filtre stéréo universel avec MF10 ouTLCIO
4 Prédiviseur paramétrable 100 MHz
■4 Détecteur de champs électromagnétiques
<4 Amplis BF intégrés
4 Ampli lampes pour casque
4 Théorie : Programmation des ST6
4 Théorie : Nouveau logiciel simulateur pour ST6

REVUE N "39 :
4, Microswitch à rayons infrarouges
4 Appareil de magnétothérapie BF
4 Préampli RIAA avec filtre anürumble
4 Temporisateur longue durée
4 Ampli stéréo 20 watts RMS classe A IGBT
4 Mixeur stéréo à trois canaux
4- Equalizeur sélectif
4 Leurre électronique pour pécheurs
4 Théorie : ST6 mémoires RAM-EEPROM
4 Théorie : L’oscilloscope uj
4 Informatique : U routage

REVUE N 40 :
4 Chargeur de bord pour accus CD/NI
4 Testeur pour diodes varicap
4 Echo roger beep
4 VFO pour canaux CB
4 Roue lumineuse
4 Sismographe
4 Fader
4> Informatique : L’ordinateur au quotidien
4 Théorie : Accorder une charge capacitive
4 Théorie : La simulation des circuits électroniques^
4 Théorie : L’oscilloscope (?)
4 Antennes : Propriétés et caractéristiques 

des antennes d’émission/réception tu

REVUE N 41 :
4 Générateur à microprocesseur pour la ionophorèse
4 Mini-roulette
4 Charge active
■ : Lumières psychédéliques programmables
4 Déperdimètre pour appareils électriques
4 Alimentation de 2,5 à 25 volts 5 ampères
4 Thermostat à échelles multiples
4 Détecteur d’absence
4 Antennes : Propriétés et caractéristiques 

des antennes d’émission/réception (?)
4- Théorie : Résonateurs à onde de surface
4- Théorie : Piles et accumulateurs rechargeables
4 Théorie : La simulation des circuits électroniques®

REVUE N "42 :
e. Récepteur test pour téléphones cellulaires
4 Gaussmètre digital

Wîobe

"æitartwr
2,5 à 25 V,

pour'jâj’

4 Carillon mélodique
4 Gazouillis électronique
4 Prcscaler pour fréquencemètre
4 Tachymètre infrarouge
4 Fréquencemètre digital
4 Détecteur de fuites d’eau
4 Récepteur satellites météosat et polaires
4 Théorie : L’oscilloscope et ses applications
' : Théorie : Le formulaire radiofréquences
1 : Antennes : Propriétés et caractéristiques 

des antennes d’émission/réception w
4 Théorie : Fiche technique des composants
4 Théorie : La simulation des circuits électroniques^)

REVUE N "43 :
4 Contrôle de tonalité stéréo
4 Vox antivox pour RTX
4 Table d’effets spéciaux vidéo
4 Recharge d’accus CD/NI ultra rapide
4 Filtre électronique pour magnétoscopes
4 Tens
4’ VFO programmable de 26 à 160 MHz
4 THÉORIE : La simulation des circuits électroniques®
4 Théorie : Connectez deux ordinateurs entre eux
4> Théorie : La fonction SPI pour l’échange 

de données
4 Théorie : Montages test SPI

REVUE N "44 :
4 Acupuncteur électronique
4 Enregistreur téléphonique
4 Microphone directionnel
4 Serrure à microprocesseur
4 Compteur Geiger Muller
4 Baromètre digital
4 Emetteur FM 88 à 108 MHz
4 Mini sonde logique
4 Récepteur à gamme continue 32 à 200 MHz
4 Ensemble de télécommande codée
4 Horocompteur digital
4 Testeur de télécommande infrarouge
4 Théorie : Les ondes magnétiques
4 THÉORIE : Les microcontrôleurs PIC (1)
4 Théorie : Hologaphie laser
4 Théorie : L’électronique digitale (1)
4 Théorie : Atelier lampes
4 Théorie : Fiches Radioworks

BON DE COMMANDE ANCIENS NUMEROS NOUVELLE ELECTRONIQUE
Nom : Prénom :
Adresse :................................................................................................................................................................................................................................
Code Postal :................................................................................................. Ville :...........................................................................................................

Je désire recevoir les numéros 2-4-5-6-7-8-11-13-34-39-40-41-42-43-44  (*) de NOUVELLE ELECTRONIQUE

au prix de 25 F par numéro soit au total : numéros x 25 F (port compris) = F □ Abonné □ Non abonné
Vous trouverez ci-joint mon règlement: □ par chèque bancaire □ par chèque postal □ par mandat (pas de paiement en timbres ni en espèces)

Chèque à libeller à l'ordre de PROCOM EDITIONS SA - Z.I. TULLE EST - BP 76 -19002 TULLE Cedex
(*) Rayer les mentions inutiles Merci de noter vos coordonnées en LETTRES MAJUSCULES



Brocante et électronique

Collection Radio
Histoire et technique

T
outes les idées préva­
lant à la constitution 
d’une collection sont 
empreintes d’un frénétique 

retour vers les valeurs an­
ciennes, cette tendance hu­
maine constante qui nous 
fait nous retourner sur notre 
passé plus ou moins proche 
et nous rappelle par les 
époques successives des ob­
jets amassés, l’histoire 
proche ou plus ancienne 
avec ses modes, ses ten­
dances, son ambiance.
Ainsi, les vieilles radios à 
lampes ou les appareils an­
ciens des premières généra­
tions de la radioélectricité 
sont désormais devenus des 
objets de collection, et le 
nombre de passionnés qui 
s’intéressent à ce domaine 

est en constante aug­
mentation.
On assiste aujour­
d’hui à un intérêt af­
firmé par les jeunes 
générations en­
vers ces appareils 
qu’utilisaient leurs 
grands parents. Pour 
soutenir cet élan, nous 
avons souhaité au travers de 
cette rubrique montrer 
d’une part les différents ap­
pareils et les diverses 
gammes de matériel afin 
d’apporter des éléments 
d’estimation et d’identifica­
tion de ces radios et d’autre 
part animer un mini forum 
comportant quelques sug­
gestions et conseils pour 
leur remise en état.
Collectionner des radios

Fig. 1 Récepteur «SITI» R4 
datant des années 1924/1925.

tuellement de restreindre 
ses choix à une époque parti­
culière ou à un type tech­
nique spécifique de matériel. 
Le collectionneur de radios 
anciennes a considérable­
ment évolué.
Il suffit de faire un rapide re­

mesure et grâce à l’arrivée 
de générations plus jeunes 
de collectionneurs, il s’est 
dessiné une conception dif­
férente de la radio collection, 
moins liée à l'antiquité des 
appareils mais plus attachée 
à la possibilité de leur réutili-

Fig.2 Récepteur radio Balilla CGE de 1936/1939.

n’est pas très 
difficile et 
reste à la por­
tée de toutes 
les bourses. 
Tl faut égale­
ment tenir 
compte du 
caractère 
quelque peu 
envahissant 
de ces appa­
reils qui au­
ront tôt fait 
d’occuper 
tous les re­
coins dispo­
nibles.
Il convient 
donc éven- 

tour en arrière pour juger
de l’évolution de critères 
de sélection des pièces les 
plus recherchées.
Il y a une quinzaine d’an­
nées dès lors que l’on par­
lait de radio d’époque ou 
de collection, il était fait ré­
férence essentiellement à 
des appareils fabriqués 
aux origines de la radio­
graphie ou au maximum a 
des appareils produits 
dans les années 20, appa­
reils plutôt rares et pré­
cieux car depuis long­
temps inadaptés à une uti­

Fig.3 Récepteur économique 
avec circuit à réaction 
typique datant des 
années 1930.

lisation quotidienne.
On parlait alors vraiment 
d’antiquités. Puis au fur et à
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Fig.4 Récepteur Allochici 
Bacchini CA 52 datant 
des années 1933/1934.

sation, intérêt, soutenu éga­
lement de manière tenace 
par l’attachement à l’acous­
tique inégalée et exception­
nelle de ces appareils par 
rapport aux récepteurs mo­
dernes.
De plus, leur esthétique et 
leur design rétro permet de 
les intégrer en bonne place 
dans un intérieur contempo­
rain ceci parfois plus aisé­
ment qu’une chaîne Hi-Fi 
moderne aux profils 
futuristes.
Ceci a porté à 
l’avant-scè­
ne des ap­

Fig.7 Récepteur Phonola 547 des années 1939/1942.

pareils les plus récents, 
derniers survivants des 
générations de postes à 
lampes qui n’ont technolo­
giquement rien à envier 
aux appareils récepteurs 
et autres tuners les plus 
modernes. Par ailleurs 
ces pièces sont assez fa­
ciles à dénicher dans les 
marchés aux puces, vide­

greniers et brocantes.
Leur prix accessible 

permet aux moins fortu­
nés de nos jeunes de démar­
rer une collection avec de 
faibles moyens.
Pour ceux qui souhaitent se 
lancer dans une collection 
de vieux postes, il est 
conseillé de ne pas se mettre 
dès le début à la recherche 
des appareils historiques, 
dont le prix serait difficile­
ment récupérable dans le 
cas d’une revente ultérieure, 
mais de commencer avec 
des pièces des années 50 ou 
60.
Après avoir acquis la certitu 
de de vouloir poursuivre la 
collection et après s’être fait 

un minimum d’expérien­
ce de culture histo­

rique sur le sujet, il 
sera toujours 

Fig.5 Radiomarelli Fido de 1939.

temps de passer à des 
pièces plus impor­
tantes, les bourses 
d’échange et les 
contacts acquis au 
sein du milieu des col­
lectionneurs s’en char­
geront.
Une collection de radio, 
comme tout type de collec­
tion ne doit pas être considé­
rée d’un point de vue 
spéculatif. Au mo­
ment de l’achat il 
convient de faire at­
tention à la somme 
demandée et de vé­
rifier soigneuse­
ment les conditions 
générales de l’appa­
reil, en évitant d’acheter des 
objets trop abîmés dont, le 
prix de restauration peut en­
suite être disproportionné 
par rapport à la valeur de 
l’appareil lui-même.
Il suffit d’un peu de té­
nacité et de perspicaci­
té pour qu'une saine 
passion ne se transfor­
me pas en source de 
regrets.
Cependant, même si 
votre superbe affaire 
vous fait un peu souf­
frir avant de reprendre 
à rougir de tous ses fi­
laments, il est toujours 
possible de se rassurer 
en prenant conscience de 
posséder des objets qui, mê­
me s’ils ne sont pas rares, 
font cependant partie de 
l’histoire et de la culture 

contemporaine, té­
moins de notre his­
toire, vecteurs 
amnésiques des 
chants, paroles et 
musiques et 
événements 

des temps jadis.

Fig.6 Imca radio «Nicoletta» 
datant des années 
1948/1950.

Fig.8 Récepteur Zénith trans­
océanique produit dans 
différentes versions de 
1946 à 1955.

Fig.9 Récepteur CGE produit de 
1948 à 1955.
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Informatique

Le stockage 
des données 
informatiques 
sur CDROM
ll y a encore très peu de temps, la gravure d'un CDROM informatique faisait 
partie d'un rêve inaccessible au particulier. Actuellement, les choses se sont 
démocratisées, à tel point même, que certaines sociétés réussissent à en 
vivre. Elles ont « pignon sur rue » et proposent des services de gravure à 
l'unité pour des prix défiant toute concurrence. Mais l'amateur d'électro­
nique et d'informatique voit également son rêve se réaliser avec l'arrivée de

Le graveur externe reste la solution universelle.

dispositifs aussi simples à mettre en 
œuvre que peu chers. II est temps de 
faire le point sur l'offre actuelle dis­
ponible auprès du grand public.

L
’importance du stoc­
kage de gros fichiers 
informatiques est de 
plus en plus prédominante 

dans les systèmes profes­
sionnels et grand public. 
Plus les technologies avan­
cent et plus les tailles des fi­
chiers sont importantes. 
Que ce soit dans le domaine 
du multimédia avec les fi­
chiers audio et vidéo ou pour 
les nouvelles générations de 
logiciels spécialisés, le stoc­
kage des fichiers est d’une 
importance capitale. On a vu 
apparaître les lecteurs-enre­
gistreurs ZIP d’une capacité 
de 100 ou 200 méga octets 
pour le transport ou le stoc­
kage de gros fichiers. Ils 
sont pratiques et peu coû­

teux mais ils présentent un 
gros problème. Pour le 
transport des données d’un 
point à un autre, il n’est pas 
sûr de retrouver un lecteur 
adéquat, chez son client par 
exemple. En revanche, ce 
qui reste sûr actuellement 
concerne l’efficacité d’un 
CDROM informatique de­
vant la compatibilité interna­
tionale du système. En effet, 
il est difficile de trouver sur 
PC ou sur MAC une machi­
ne qui n’en est pas dotée, 
sauf si elle date un 
peu...beaucoup. Le transfert 
de données informatiques 
sur un support comme les 
CDROM est devenu la solu­
tion quasiment incontour­
nable de cette fin de siècle.
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En ce qui concerne le stoc­
kage « physique » de ces 
supports de données, ils re­
présentent un autre avanta­
ge considérable. Alors que 
les disquettes classiques, 
ZIP 100 ou 200 méga octets, 
bandes de sauvegardes pour 
back-up système ou autres 
disques durs sont très sus­
ceptibles aux champs ma­
gnétiques, les CDROM y 
sont totalement « transpa­
rents ». Cela veut dire que 
lorsqu’une erreur de range­
ment s’est produite, par 
exemple à côté d’un système 
puissamment aimanté, les 
supports classiques perdent 
tout ou partie de leurs don­
nées, le CDROM, quant à 
lui, gardera l’entité des don­
nées qui y sont gravées. Le 
terme de gravure qui 
concerne un CDROM n’est 
pas usurpé puisque ce sont 
de véritables sillons qui sont 
« gravés » sur le support spé­
cial, exactement comme 
l’étaient nos bons vieux vi- 
nyles. Si l’on part de cela, on 
doit alors se dire que si un 
CDROM n’est pas sensible 
aux champs magnétiques in­
tenses, il n’est pas pour au­
tant moins fragile. En effet, 
s’il vient à chuter ou que des 
matériaux susceptibles de 
rayer sa surface tombent 
dessus, il peut s’abîmer 
considérablement. Contrai­
rement aux apparences, un 
CDROM demande égale­
ment de grandes précau­
tions d’utilisation et de stoc­
kage.

GRAVER 
UNE FOIS
OU DES MILLIERS
Il existe deux catégories de 
supports CDROM. Ils se dis­
tinguent par leurs possibili­
tés d’effacer ou non les don-

Un graveur de CD est reconnu comme n'importe quel autre lecteur ou disque dur.

nées qui y sont gravées. On 
les appelle CD-R et CD-RW. 
Tous deux offrent une capa­
cité de stockage d'environ 
650 méga octets mais l’un 
reste irréversiblement gravé 
tandis que l’autre réagit 
comme une traditionnelle 
disquette 3 pouces un quart 
d’une énorme capacité. Pour 
se rendre compte de l’effica­
cité d’un CDROM et le gain 
de place que l’on obtient 
(sans parler de rapidité de 
restitution) il suffit simple­
ment de diviser les 650 mé­
ga octets de capacité d’un 
CDROM par les 1,44 Mo 
d’une disquette. Cela donne 
un chiffre de 45 f disquettes. 
Imaginez-vous faire une sau­
vegarde sur 451 disquettes 3 
pouces un quart alors qu’un 
seul et unique CD suffit ! 
Pour ce qui concerne les 
modes de stockage, il en 
existe deux catégories. Les 
disques marqués R sont les 
versions irréversibles tandis 
que les modèles marqués 
RW s’utilisent comme des 
disquettes traditionnelles. 
C'est-à-dire que l’utilisation 
de l’explorateur WINDOWS 
peut se faire avec cette caté­

gorie de disques en réalisant 
des « copier-coller » du 
disque dur vers le CDRW. 
L’explorateur vous deman­
dera si vous souhaitez rem­
placer le fichier existant, 
comme il l’aurait fait si vous 
aviez utilisé une disquette. 
C’est vraiment génial d’au­
tant qu’il n’y a plus de limites 
à la taille des fichiers de don­
nées. Imaginons un instant 
que vous ayez un fichier de 5 
méga octets à stocker, com­
ment doit-on s’y prendre 
avec des disquettes ? A prio­
ri cela semble impossible à 
moins de fractionner ou de 
compresser les données 
qu’il contient. En revanche, 
avec un CDROM, d’un 
simple glissement de souris 
on fait passer le fichier du 
disque vers le CD.

GRAVEURS 
INTERNES
OU EXTERNES ?
Ce sont les deux principales 
categories qui sont actuelle­
ment proposées sur le mar­
ché. Les graveurs internes 
nécessitent des opérations 
mécaniques et électriques 

au cœur même des ordina­
teurs, cela n’est pas toujours 
du goût des utilisateurs. En 
effet, le fait même de dé­
monter le capot peut faire 
sauter la garantie du maté­
riel. Cela est une chose mais 
si les opérations à effectuer 
restent relativement 
simples, elles ne le sont pas 
forcément pour tout le mon­
de. Mis à part les ordina­
teurs fabriqués sous une 
marque par l’intermédiaire 
d’un concessionnaire, aucun 
autre marchand de graveur 
CD ne vous l’installera dans 
votre ordinateur. En re­
vanche, et malgré leurs 
coûts plus élevés, les gra­
veurs externes sont extrê­
mement simples à mettre en 
œuvre. Il suffit de raccorder 
les cordons qui sont généra­
lement livrés sur l’un des 
ports SCSI ou LPT pour 
qu’ils deviennent opération­
nels. De plus, les graveurs 
externes sont utilisables 
aussi bien avec des ordina­
teurs portables que sur n’im­
porte quel autre PC compa­
tible. On peut ainsi l’emme­
ner avec soi lors de ses 
déplacements pour y rajou-
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Un disque vierge doit être formaté.

ter des données. Cela peut 
être le cas par exemple 
d’une profession comme 
Comptable qui doit se dépla­
cer de clients en clients. Au 
détriment de la vitesse de 
gravure, la solution la plus 
universelle consiste à choi­
sir un graveur externe que 
l’on raccorde sur le port im­
primante des ordinateurs. 
I.a gravure d’un CD complet 
avec 650 méga octets de 
données prend alors un peu 
plus de 1 heure un quart, 
contre trois quarts d’heure 
en bus IDE, ou un quart 
d’heure sur bus SCSI. Les 
temps sont vraiment diffé­
rents mais les contraintes 
d’utilisation et de mise en 
service ne sont pas les 
mêmes.

LES VITESSES 
DE GRAVURES
C’est ici qu’il faut être vigi­
lant lors du choix de votre 
graveur. Les graveurs in­
ternes et externes utilisent 
deux catégories de bus. En 

interne, on trouve les 
normes SCSI réclamant sou 
vent l’acquisition d’une carte 
supplémentaire et le port 
IDE, le même que celui de 
votre disque dur. Les taux de 
transfert des données sont 
plus élevés en SCSI qu’en 
IDE. De plus, avec la norme 
SCSI il est possible de 
connecter plusieurs périphé­
riques en série. Lorsqu’un 
graveur est connecté sur le 
port imprimante des ordina­
teurs, on assiste à une limita­
tion de la vitesse de gravure 
en « 2X ». Cela correspond 
au taux de transfert maximal 
que ce port est capable de 
gérer. En revanche, avec le 
bus IDE on peut obtenir des 
vitesses de gravure allant 
jusqu’à quatre fois. De nou­
veaux graveurs ultras ra­
pides viennent de voir le 
jour. Ils permettent de gra­
ver un CDR à une vitesse de 
huit fois grâce au concours 
d’une interface appelée SC­
SI-2.
Le taux de transfert est de 
1.2 méga octets par se­

condes permettant de gra­
ver les 650 méga octets de 
capacité en moins de 10 mi­
nutes. Seuls les graveurs in­
ternes ou externes branchés 
sur un port SCSI permettent 
de tels débits. Certaines 
marques commencent à fa­
briquer des graveurs ex­
ternes fonctionnant sur le 
port USB des ordinateurs. 
Les débits de données s'y 
font également très rapide­
ment. Cela deviendra certai­
nement la norme de l’avenir 
puisque les ports USB sont 
présents sur toutes les nou­
velles machines. Hormis le 
fait qu’ils permettent de sau­
vegarder vos données infor­
matiques pour les protéger, 
les graveurs de CD peuvent 
lire n'importe lequel d’entre 
eux. Selon les modèles, les 
vitesses de lecture s’éche­
lonnent de 6 à 24 fois.

LES GRAVEURS 
HP CD-WRITER
Après bien des déboires 
avec des graveurs de CD 

dus à des conflits dans l'ordi­
nateur, nous avions essayé 
un modèle se connectant di­
rectement sur le port paral­
lèle.
La mise en œuvre est relati­
vement rapide grâce à une 
documentation en français 
et un CD ROM livré qui per­
met de configurer automati­
quement l’ordinateur autour 
du graveur.
Le graveur fonctionne exclu­
sivement sous des systèmes 
d’exploitation comme Win­
dows 95 ou 98 pour lesquels 
ils sont natifs.
Les graveurs Hewlett Pac­
kard permettent de traiter 
des CD R et CD RW. C'est-à- 
dire que l’utilisation quoti­
dienne de ce support de­
vient extrêmement facilitée. 
Les disques de la catégorie 
des réinscriptibles permet­
tent de stocker et d’archiver 
des fichiers comme on le fe­
rait avec une traditionnelle 
disquette.
La seule différence réside 
dans le volume des fichiers. 
Il devient ainsi possible de 
traiter des images ou des en­
registrements sonores sans 
aucune limitation de taille. A 
chaque nouvelle fois que 
l’on enregistre, le fichier 
précédent est écrasé.
De plus, il devient possible 
de libérer de l’espace sur les 
disques durs afin de ne pas 
les saturer rapidement. Les 
nouvelles versions qui vien­
nent d’apparaître offrent des 
performances supérieures 
aux anciens modèles. Parti­
culièrement au niveau des 
vitesses d’enregistrement 
qui passent de 2 à quatre fois 
pour les disques réinscrip­
tibles (CDRW).
Les possibilités de lecture 
sont également étendues 
jusqu’à des vitesses de 24 
fois.
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LES DIFFÉRENTES 
POSSIBILITÉS

Lorsque l'on vient de termi­
ner l’installation du graveur, 
on dispose désormais d’un 
puissant outil de travail. 
Pour les professions qui ré­
clament des fichiers volumi­
neux, il devient possible de 
les envoyer par voie postale 
avec une sécurité maximale. 
En effet, comme nous le di­
sions plus haut, les seules 
contraintes qui rendent les 
disques CDROM fragiles 
sont d’ordre mécanique. Or, 
depuis la démocratisation 
des CD il existe des po­
chettes spéciales réservées 
à cet usage.
Par contre, en opposition on 
retrouve les disquettes tradi­
tionnelles qui présentent 
toujours le défaut d’être effa­
cées lors du transport ou 
pendant le stockage. Un 
simple aimant, une enceinte 
acoustique par exemple, est 
capable d’endommager de 
manière irréversible les 
données contenues dans la 
disquette.
Les graveurs de CD sont li­
vrés avec des logiciels qui 
permettent tous de faire la 
même chose de façon plus 
ou moins simple. Il devient 
possible de faire des copies 
de CDROM (pour un usage 
personnel évidemment) 
pour disposer d’un double 
du logiciel que l’on vient 
d’acheter.
Contrairement aux idées re­
çues, l’utilisation d’un 
disque inscriptible une seule 
fois (CD-R) est très simple. 
On n’est pas obligé d’en­
voyer les 650 méga octets de 
données en une seule passe. 
H est tout à fait possible de 
les graver en plusieurs fois, 
exactement comme sur un 
disque dur. Par contre, un fi-

Un logiciel de copie de CD.

chier qui s’y trouve gravé le 
reste indéfiniment. Il n’est 
absolument pas possible de 
l’effacer même par un autre 
portant le même nom. Ces 
disques réagissent exacte­
ment comme les vinyles que 
l’on connaît. Les logiciels 
permettent de créer des 
disques spécialement pré­
vus pour la musique ou pour 
les données ou encore pour 
que les deux cohabitent. A 
partir de n’importe quelle 
source musicale, on peut 
créer ses propres compila­
tions. Si l’on dispose des lo­
giciels adéquats et d’une car­
te son, il devient même pos­
sible de transférer tous ces 
disques vinyle sur des 
CDROM. Cela permet de 
stocker toutes ses chansons 
sur un support moins fragile 
que la cire des disques clas­
siques. Dans le cadre d’une 
utilisation uniquement infor­
matique, le graveur de 
CDROM rend la vie de tous 
les jours bien plus facile. En 
effet, on peut archiver tous 
les formats de fichiers sans 
qu’apparaisse le moindre 
conflit. Un CD ROM peut se 

structurer en répertoire et 
sous-répertoires comme 
n’importe quel disque dur.

UNE BELLE 
INVENTION
Le graveur de CD est un ou­
til de travail vraiment formi­
dable d’autant que le prix 
des disques vierges a consi­
dérablement chuté.
Par contre, pour en avoir fait 
une douloureuse expérien­
ce, nous vous conseillons 
d’acheter uniquement du 
disque de marque. Les 
disques vierges à 10 francs 
qui ont des marques incon­
nues ne fonctionnent pas 
tous. Il arrive même que cer­
tains « fassent semblant » de 
se graver alors qu'en réalité 

on perd ses données. Il vaut 
mieux acheter un disque 
vierge 5 ou 10 francs plus 
cher mais d’être sûr du ré­
sultat obtenu.
Certaines grandes marques 
font des destockages en ven­
dant leurs disques vierges à 
des prix défiant toute 
concurrence, c’est là qu’il 
faut en profiter.
Bien qu’il soit de 10 à 15 fois 
plus chers, les disques réins­
criptibles doivent être sélec­
tionnés avec la même ri­
gueur. Il est préférable de 
payer plus cher un disque 
qui contribue à la sauvegar­
de de vos fichiers important 
plutôt que de les voir s’envo­
ler en un clin d’œil par 
simple

Philippe Bajcik.



H Informatique . .
 Le logiciel Pspice

Cela fait un bon bout 
de temps que nous 
avons commencé 
cette petite série 
d'articles sur le logi­
ciel PSPICE. Mais 
toutes les bonnes 
choses ont une fin... 
Dans cette ultime 
partie, nous verrons 
un petit amplificateur 
basses fréquences 
symétrique. Nous 
n'avions pas jusqu'à 
présent utilisé 
d'amplificateur 
opérationnel, nous les 
avions simplement 
survolés en indiquant 
leurs limites d’utilisa­
tion.
En effet, vous savez 
maintenant que l’uti­
lisation de PSPICE pas­
se par la mise en ser­
vice de composants 
virtuels qui sont le 
reflet de la réalité.
En revanche, pour que 
ce reflet soit le plus 
« réel » possible, les 
composants virtuels 
font appels à des 
sous-circuits qui for­
ment eux-mêmes un 
schéma. De ce fait, 
lorsque l’on connaît la 
limitation des possibi­
lités de la version de 
démonstration, 
cela pose souvent 
quelques problèmes.

Dernière partie

Fig 1 — Le schéma de principe utilisé pour cet ultime article.

Fig 2 — En vert, le signal à 330 hertz ; en rouge, le signal à 10 kilohertz et, enfin en bleu, un résultat 
bien étonnant.
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V
oici la fin d’une série 
(sauf si un nombre 
suffisant de lecteurs 
nous en fait la demande, nous 

la reprendrons avec plaisir !). 
Pour le moment, essayons de 
profiter de ces quelques 
pages pour vous faire décou­
vrir ce petit amplificateur 
basses fréquences. L’amplifi­
cateur se compose de deux 
circuits intégrés que la plu­
part d’entre vous connaissent 
bien, il s’agit des UA741. Ils 
n’ont rien d’extraordinaire au 
niveau des caractéristiques 
mais ils ont l’avantage d’exis­
ter dans la bibliothèque de 
composants d’origine. Le pre­
mier de ces semi-conducteurs 
(Ul) se caractérise par un fac­
teur d’amplification d’environ 
5. Il est suivi par un autre cir­
cuit intégré (U2) qui permet 
d’adapter correctement les 
impédances vers la charge de 
1000 ohms. Cette dernière est 
représentée sur le schéma de 
la figure 1 par une simple ré­
sistance de valeur convenable 
puisqu’il s’agit de R17. Pour 
ce qui concerne la partie 
d’amplification en elle-même, 
on la retrouve placée autour 
du circuit intégré Ul. Elle se 
compose de cinq résistances 
convenablement choisies 
pour satisfaire à un facteur 
d’amplification d’environ 5. 
Vous allez également consta­
ter que ce schéma sert aussi 
de modulateur. Il ne fonction­
ne pas en hautes fréquences 
mais si les caractéristiques du 
UA741 le permettaient, on 
pourrait le transposer vers 
des fréquences plus impor­
tantes. L’un des deux généra­
teurs (VI) fournit une fré­
quence de dix mille hertz 
sous une amplitude de 1 volt 
efficace. L’autre source (V2) 
injecte un signal de 3'30 hertz 
sur l’entrée inverseuse du cir­
cuit Ul. Le résultat de cette

Fig 3 — Un signal modulé en amplitude (en bleu) assez distordu et surmodulé.

Fig 4 — Les signaux d'entrée sont déphasés de 180 degrés pour simuler une ligne symétrique.

amusante manipulation vous 
est proposé par les courbes de 
la figure 2. La courbe en vert 
représente le signal modulant 
à une fréquence de 330 hertz.

Le tracé dessiné en rouge dé­
signe la porteuse à 10 kilo­
hertz tandis que le résultat de 
cette opération se caractérise 
par la courbe bleue. On note

clairement que cette dernière 
courbe suit nettement le trajet 
du signal à 330 hertz. Sa for­
me a simplement changé puis­
qu’il se retrouve modulé par
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Fig 5 — La courbe en bleu au signal de sortie ayant subi une amplification.

Fig 6 — La fonction « curseur » procure des facilités de mesures.

le signal à 10 kilohertz. En fai­
sant une analyse plus poussée 
sur le signal de sortie on ob­

tient la courbe bleue. Elle re­
présente un signal modulé en 
amplitude mais de mauvaise 

qualité. En effet, il ne s’agis­
sait pas de mettre au point un 
modulateur d’amplitude mais 

de démontrer la possibilité 
que cela faisait partie des 
choses réalisables.

Dans de nombreuses applica­
tions comme le transport de 
signaux basses fréquences, 
les lignes symétriques sont 
très utilisées. En revanche, à 
l’arrivée du signal en vue de 
son traitement, il faut le 
rendre asymétrique. Pour ce 
faire, on emploie souvent des 
amplificateurs opérationnels 
afin de permettre cette opéra­
tion. En reprenant le schéma 
de la figure 1, il ne reste qu’à 
modifier les sources de si­
gnaux VI et V2. En effet, dans 
l’application précédente nous 
avions configuré les deux 
sources de tensions différem­
ment. L’une était calée sur 
10 kHz et. l’autre sur 330 
hertz, toutes deux ayant la 
même phase. En revanche, 
ici, dans le cas de notre symé- 
triseur de tension, il faut que 
les signaux soient sur la mê­
me fréquence mais de phase 
opposée pour simuler une 
ligne symétrique. C'est ce que 
nous pouvons constater sur la 
figure 4. Sur la figure 5 on 
peut voir les trois courbes, en 
rouge et vert, celles qui se 
présentent sur l’entrée tandis 
que celle en bleue représente 
le signal de sortie « asymétri- 
sé ». Un simple constat s’im­
pose, noter que le signal de 
sortie est en phase par rap­
port à la courbe verte. Cela 
reste normal puisque ce der­
nier arrive sur l’entrée non-in- 
verseuse du circuit intégré ré­
férencé Ul. Puisque le monta­
ge fonctionne, nous allons lui 
donner une forme physique. 
Dans ce but, nous allons vous 
montrer comment l’ensemble 
des logiciels autour de PSPI- 
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CE s’y prend pour réaliser au­
tomatiquement votre carte de 
circuit imprimé. Avant toutes 
choses nous allons calculer le 
gain de notre petit montage. 
Ce n'est pas bien compliqué 
avec PSPICE comme vous al­
lez le constater. Avec la fonc­
tion « curseur » il faut se pla­
cer sur les crêtes des deux si­
gnaux à mesurer. Afin de 
réaliser cela, il suffit de sélec­
tionner sous la rubrique 
« tools » de PROBE l’option 
« cursor/display » pour faire 
apparaître les curseurs. En­
suite, on y revient pour choi­
sir l’option « peak ». Cette ac­
tion va placer le curseur consi­
déré exactement sur la 
position de l’amplitude maxi­
male de chacune des sinu­
soïdes. Pour accéder aux 
deux curseurs de PROBE, on 
se sert des boutons droits et 
gauches de la souris. Comme 
vous le montre la figure 6, on 
dispose en sortie d’une ten­
sion de 1 600 millivolts 
lorsque 80 millivolts sont ap­
pliqués sur l’entrée. Si l’on fait 
le rapport des deux, on ob­
tient un gain de 20 en tension 
correspondant à 26 dB.
Note : pour cette simulation, 
nous avons utilisé le même 
schéma que précédemment 
mais pas avec les mêmes va­
leurs de composants.

LE CIRCUIT IMPRIMÉ

Ce logiciel dont nous n’avions 
pas encore parlé s’appelle PC­
BOARD. Lorsque l’on se trou­
ve dans la saisie de schéma il 
est facile d’accès car il suffit 
d’aller sous la rubrique 
« tools » de la barre de menus 
pour l’envoyer. In figure 7 en 
montre les détails. Mais avant 
toutes choses, il va falloir don­
ner aux composants une re­
présentation physique que le 
logiciel ne peut pas choisir 
pour vous. C’est l’objet de l’op-

Fig 7 — Comment accéder au logiciel de dessin de circuits imprimés.

Fig 8 — Le chevelu ou netlist est obtenu à partir du schéma de la figure 1, il permet au logiciel
PCBOARD de réaliser son « Mylar ».

tion « package... » du menu 
« tools ». Lorsque l’on y entre, 
un certain nombre de ques­
tions sont posées afin de satis­
faire le logiciel. Une fois que 
cela est terminé, on peut en­
voyer la création du 
« chevelu ». Terme un peu 

barbare mais qui fait parfaite­
ment l’affaire avec ce qu’il re­
présente. Vous allez parfaite­
ment le comprendre en obser­
vant le résultat de l’opération 
qui est donné par la figure 8. 
Tous les composants du sché­
ma sont reliés entre eux élec­

triquement selon l’image du 
schéma. A partir de là, il y a 
deux solutions pour tracer 
son circuit imprimé. Soit on 
opère manuellement, soit on 
laisse le logiciel s’occuper de 
tout. La figure 9 donne un 
aperçu de ce que logiciel est
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capable de tracer comme cir­
cuit imprimé.

Comme vous l’aurez compris, 
si vous demandez au logiciel 
de s’occuper de tout le tracé 
de votre carte, il le fera. PC­
BOARD vous proposera diffé­
rentes solutions à partir du 
moment où vous lui donnerez 
certaines informations. Avant 
de lancer « l’autorouteur » il 
faut donner à la carte ses di­
mensions estimées et placer 
tous les composants à l’inté­
rieur de cet espace. Cela est 
très important car le logiciel 
d’autoroutage n’est pas en 
mesure de modifier l’empla­
cement de tel ou tel compo­
sant. Pour cela, il faut aller 
dans le menu « draw » pour 
trouver l’option « board signal 
keeping ». Une fois que votre 
carte est dimensionnée, vous 
pouvez alors lancer le tracé 
automatique de pistes. La fi­
gure 10 vous montre les fe­
nêtres ouvertes pendant 
l’opération du tracé automa­
tique, elle fait également voir 
ce qu’il ne faut pas faire. C'est- 
à-dire laisser des composants 
en dehors de la surface que 
l’on a élaborée.

Vous êtes maintenant paré 
pour réaliser de jolis mon­
tages avec la suite logicielle 
bâtie autour du puissant simu­
lateur PSPICE. 11 ne vous res­
te plus qu’à trouver des mo­
dèles de composants plus éla­
borés que ceux qui nous ont 
servis à cette présentation. Il 
existe sur le réseau global de 
nombreux sites que vous 
trouverez facilement. Ils 
contiennent des foules de mo­

50mil tracers

File Edit Draw View Configure Took Library Window Help

Fig 9 — L'autoroutage de la carte, c'est le logiciel qui travaille tout seul.

î2ûûûq, nooœ

flf-■y

Fig 10 — L'autorouteur en plein travail, il ne le finira pas car des composants sont en dehors du circuit.

dèles dans tous les domaines 
de l’électronique, des basses 
fréquences aux ondes radio­
électriques. Vous pouvez par

exemple aller sur le site de 
ALS DESIGN à l’adresse sui­
vante iwww.alsdesign.com. 
Ce site vous surprendra sur

l’ensemble des possibilités de 
choix qu’il contient.

Philippe Bajcik.
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FICHE PROJET

RADIOWORKS M2

Extension MESUREUR DE 
CHAMP pour MULTIMETRE

lus particulièrement étudié 
pour les passionnés de mo­
délisme, ce montage mesure 

la valeur du champ rayonné par l’an­
tenne d’un émetteur quelconque à 
condition qu’il se situe dans la bande 
de mesure. Même si ce montage ne 
constitue pas un véritable instru­
ment de mesure puisqu’il n’offre pas 
la mesure précise de la valeur du 
champ, il relève sans l’ombre d’un 
doute la puissance de l’émission en 
la présentant au moyen d’un multi­
mètre traditionnel positionné sur un 
calibre de 2 Vcc pleine échelle. Avec 
cet appareil, il est donc très facile 
d’optimiser l’installation d’une an­
tenne, ainsi que son réglage ou de 
contrôler le fonctionnement normal 
de l’émetteur. De plus, il matérialise 
la présence de la porteuse à l’aide 
d’un petit haut-parleur.

Le schéma électrique du mesureur 
de champ est reproduit en fig.l. Le 
signal RadioFréquence capté par 
l’antenne est transféré via le conden­
sateur de 12 pF au circuit d’entrée. 
Le circuit accordé est formé par le 
condensateur variable de 2 à 22 pF 
en parallèle sur la bobine L1 compo­
sée de 25 spires de fil de cuivre 
émaillé de 1 mm enroulé en l’air sur 
un diamètre de 8 mm. Avec cette ca­
ractéristique, la gamme couverte est 
comprise entre 22 et 46 MHz ce qui 
assure du même coup la couverture 
de la bande CB et la gamme réser­
vée aux radiocommandes pour mo­
délisme. Naturellement, en rédui­
sant le nombre de spires de Ll, la 
fréquence s’élève et vice versa. Le si­
gnal capturé est redressé et mis en 
forme par la diode OA95 et par le 
condensateur de 220 pF puis il at­

teint l’entrée non inverseuse du 
LF351 qui l’amplifie en fonction de la 
position adoptée par le commutateur 
de gain (xl, x5, xlO). En sortie 
broche 6 de l’amplificateur, le signal 
prend deux directions. La première 
le porte à travers l’ajustable de régla­
ge de 4,7 Kohms à l’entrée du multi­
mètre ou de tout voltmètre continu 
disposant d’un calibre de 2 ou 5 volts 
pour la lecture. La seconde conduit 
le signal à travers le condensateur 
de 220 nF sur le potentiomètre de 
volume, un ajustable de 10 Kohms. 
Le curseur prélève le signal pour 
l’entrée de l’amplificateur audio 
LM386 qui rend audible la porteuse 
dans le haut-parleur. Le condensa­
teur électrolytique de 1000 pF pré­
serve le haut-parleur de la compo­
sante continue tandis que la cellule 
formée par le condensateur de 47 nF
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FICHE PROJET

RADIOWORKS M2

Extension MESUREUR DE 
CHAMP pour MULTIMETRE

Fig.2 Circuit imprimé à l'échelle 1.

et la résistance de 10 ohms re­
liés en série, assurent la stabili­
té à l’étage entier. Aucune diffi­
culté de montage n’est à signa­
ler hormis la confection des 
bobines des selfs détaillée dans 
la liste des composants. L’ali­
mentation double est prévue 
pour être assurée à partir du 
secteur 220 volts mais il est tou­
tefois envisageable de la rem­
placer par deux piles radio 9 
volts. Dans ce cas il convient de 
raccorder le point commun à la 
masse et les deux lignes +9 volts 
et -9 volts respectivement aux 
lignes plus et moins du monta­
ge (sortie S des régulateurs 
7809 et 7909 par exemple). Le 
schéma d’implantation des com­
posants est reproduit en fig.3.

Fig.3 Schéma d'implantation.
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A1FICHE PROJET

RADIOWORKS
AMPLI UHF IO W

1 - source
2 - source
3 - gâte
4 - drain
5 - source
6 - source

Fig. 1 Schéma électrique de l'ampli UHF.

Au fur et à mesure que l’on 
expérimente des mon­
tages dont la fréquence de 
fonctionnement est élevée, les cir­

cuits deviennent toujours plus cri­
tiques à réaliser même si para­
doxalement leur schéma élec­
trique tend toujours à être de plus 
en plus simple.
Voici par exemple le cas d’un am­
plificateur délivrant 10 W à 
500 MHz et dont le schéma élec­
trique est reproduit en fig.l, ou 
cette caractéristique de simplicité 
apparaît évidente. En effet la plu­
part des composants présents 
dans ce montage sont dédiés à la 
polarisation du transistor amplifi­
cateur.
La cellule formée par les conden­
sateurs C2-C3-C4-C5 et L1 remplit 

le rôle d’adaptation de l’impédan­
ce d’entrée alors que Cl sert de 
condensateur de liaison (by-pass). 
Le circuit accordé d’entrée est re­
présenté par les bandes L2-L3 
(striplines) imprimées directe­
ment sur la platine et sa sortie est 
injectée sur la Gâte du transistor 
BLF543.
I^a polarisation en continu est as­
surée par le réseau formé par C6- 
C7-C8 et R1-R2-R4 alors que R3 
est ajustable afin d’optimiser le 
point de travail.
La sortie du signal est disponible 
sur le drain accordé par les stri­
plines L4-L7 et envoyée à la sortie 
à travers la cellule C12-C13-C14- 
C15 qui porte à 50 ohms l’impé­
dance afin de s’accorder sur la 
charge de sortie.

La tension continue de polarisa­
tion du drain est assurée par le ré­
seau constitué par C9-C10-C11- 
R5-L5-L6.
Le transistor BLF543 est un D­
Mos à canal N contenu dans un 
boîtier SOT171 spécialement 
conçu par Philips pour les émet­
teurs qui travaillent dans la bande 
UHF. A 500 MHz et avec une ten­
sion d’alimentation de +28Vcc, ce 
transistor assure un gain supé­
rieur de 12 dB et une puissance 
maximum de 10 watts.
La réalisation pratique doit être 
soignée et doit être effectuée sur 
le circuit imprimé reproduit en 
fig.2 à l’échelle 1. Monter les com­
posants sur le circuit imprimé 
conformément aux indications du 
schéma d’implantation représenté
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FICHE PROJET

RADIOWORKS A1

AMPLI UHF 1O W Liste des composants :

en Figure.3. La surface opposée est 
complètement cuivrée et sert de 
plan de masse. Les liaisons entre les 
deux surfaces sont assurées par

soudure sur les deux faces à effec­
tuer impérativement sur les 
broches de masse des composants 
C3-C5-C13-C15 et C2-C4-C12-C14...

Fig.2 Circuit imprimé de l'amplificateur RF vu de dessus côté composant. Le verso est constitué 
d'un plan de masse uniforme.

IN 
50 il

R4 +Vd

OUT
50 fl

Fig.3 Schéma d'implantation.

RI = 1 Kohm 1/4 watt
R2 = 1 Kohm 1/4 watt
R3 = ajustable multitour 

de 5 Kohms
R4 = 20 Kohms 1/4 watt
R5 =10 ohms 1 watt
Cl = 390 pF chip 

céramique CMS
C2 = 7,5 pF chip 

céramique CMS
C3 = CV 9 pF maxi
C4 = 20 pF chip 

céramique CMS
C5 = CV 9 pF maxi
C6 = 390 pF chip 

céramique CMS
C7 = 2x 100 nF chip céramique 

CMS en parallèle.
C8 =100 nF chip 

céramique CMS
C9 = 390 pF chip 

céramique CMS
C10= 100 nF chip 

céramique CMS
Cil = 10 pF 63 volts électr.
C12 = 22 pF chip 

céramique CMS
C13 = CV9pFmaxi
C14 = 7,5 pF chip 

céramique CMS
C15= CV9pFmaxi
C16= 390 pF chip 

céramique CMS
Ll =11 nH : 1 spire de 

diamètre intérieur 4,7 mm 
enroulée en l’air avec du 
fil de cuivre émaillé de 
diamètre 0,8 mm.

L2-L3-L4- L7 sont imprimées 
sur la platine.

L5 = 124 nH : 7 spires de 
diamètre intérieur 4 mm 
et de 7,8 mm de longueur 
enroulée en Pair avec du 
fil de cuivre émaillé de 
1 mm de diamètre.

L6 = self de choke VK200
L8 = 8 nH : 1 spire de diamètre 

intérieur 3,2 mm enroulée 
en l’air avec du fil de 
cuivre émaillé de 1 mm 
de diamètre.



Petites annonces
(14) Achète ou loue (tous frais 
remboursés, caution éventuel­
le) notices techniques ou sché­
mas synthé. ADRET CS3O3 et 
wobu. ENERTEC CRC4760.
Tél :02 31 92 14 80.

(18) Vends matériel neuf trans- 
fo séparation 350 VA : 180 F, 
2x16 V 10 ampères : 150 F, self 
de puissance 1,5 mH GIL 
30/10 : 100 F, 900 F par 10 + 
port.
Tél : 02 48 64 68 48.

(18) Vends oscillo 2x50 MHz 
double BT révisé garantit, géné 
de fonction Wobule, fréquence­
mètre 200 MHz et t GHz, révi­
sés.
Tél ; 02 48 64 68 48.

(21) Recherche documentation 
ou photocopie concernant os­
cilloscope CRC OCT749, type 
200267, 2 voies, avec schémas 
si possible.
Frais remboursés.
Tél ; 03 80 21 04 39.

(29) Recherche schémas oscil­
loscope Philips PM 3253 (an­
nées 70, 2xV, 2xBT, mémoire) 
ou approchant Merci.
Tél : 02 98 48 52 66.

|—S-c-à expédier à PROCOM EDITIONS SA
ZI, TULLE EST-B.P.76
19002 TULLE Cedex
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Nom

Adresse

Code Postal

Si vous le désirez, nous pouvons diffuser votre petite annonce sur notre site web. 

Cochez la case qui vous concerne : ■ oui ■ non

(30) Vends oscillo profession 
nel Schlumberger Ennertec 
5222 2x60 MHz, 2 bases de 
temps plus sacoche plans et ac­
cessoires, micro Sadelta Echo 
Master plus RX Sony miniature 
TFM 825 TX Philips 425 P/S 4 
gammes RX Panasonic FT-600 
DBL k7 équaliseur, divers petits 
RX PO-FM et GO-FM, antenne 
active ARA 1500 MHz, alim 
35 Amp + HP alim 5 Amp. à dé­
coupage ampli 25 W neuf, sépa­
rateur CB/Radio neuf, revues 
électroniques, automobiles, mé­
canique populaire, Système 
“D”, revues techniques, autos, 
avions, UEM, etc + TV et camé­
ra. Le tout en parfait état.
Tél : 1)6 15 18 56 52, 
le soir, SVP

(31) Vends livres Émission-Ré­
ception à transistors VHF, radio 
tubes de Aisbcrg-Gaudiilat, 
6ème édition 1955, Mire FM Si­
der Ondyne. Ecrire à : Chény 
Jean, 171, avenue de Muret, 
31300Toulouse.

(33) Cherche notice et sché­
mas oscillo Schlumberger 5220 
BP 100 MHz prêt pour copie, 
frais remboursés, caution.
Tél :05 56 05 06 29.

Prénom

... Ville ____

□ Abonné □ Non abonné

Appareils de mesures 
électroniques d’occasion. 

Oscilloscopes, générateurs, etc.

hfc Audiovisuel
Tour de l’Europe 

68100 MULHOUSE:
7? CS Mulhouse B3O6795576

TEL. : 03.89.45.52.11

(56) Achète bon prix revues 
LED na97, E-P N°162, HP de 
08/77 à 01-02/78, 05-08-09/78, 
08/79 et R-P du N°486 à 514. 
Envoyez liste RT à : 
Phil. Tanguy,
3 rue Gabriel Fauré, 
56600 Lanester.
Tél : 02 97 12 15 40, HB.

(62) Recherche livre Elektor- 
novembre 1981 ; Vends divers 
circuits intégrés et micropro­
cesseurs et transistors.
Ecrire à : M. Mutnik J.-Pierre, 
60 rue Roger Salengro, 
62750 Loos-en-Gohelle.

(63) Vends oscillo profession 
nel Schlumberger Ennertec 
5222, 2x60 MHz, 2 bases de 

temps plus sacoche, plans et 
accessoires, micro Sadelta Echo 
Master plus alim. 35 Amp. + HP 
alim. à découpage 5 amp. ampli 
CB 25 neuf, séparateur CB/Ra­
dio neuf, antenne active ARA 
1500 MHz, manuel de mainte­
nance, President Lincoln, divers 
petits RX, PO-FM et GO-FM, di­
verses revues électroniques, au­
tomobiles, système "D” méca­
nique populaires, revues 
techniques, auto, avions, ULM, 
etc. Le tout en parfait état.
Tél : 04 73 38 14 86
ou 06 15 18 56 52,1e soir.

(77) Recherche documentation 
technique et mode d’emploi 
des appareils Métrix suivants : 
oscilloscope ÔX 734, généra­
teur HF 931 et voltmètre élec­
tronique 744, ou leurs photo­
copies.
Frais remboursés.
Recherche occasion, bon état, 
table à dessiner UNIC. Faire 
offre.
Tél : 01 64 34 53 04.

(80) Vends oscillo Enertec type 
5218 BP 2 200 MHz : 1 500 F ; 
Géné Férisol LG102, 800 
2400 MHz : 600 F ; Recherche 
pour pièces ose.TEK 7603.
Tél : 03 22 88 32 27, le samedi.

(92) Recherche revues ou doc. 
sur le RDS et la DAB en émis­
sion et réception.
Faire envoi à :
Lollien Marc, 136 avenue de Pa­
ris, 92320 Châtillon.
Tél: 06 85 14 42 94.
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de l'électronique

Reí. 16 D

Composants 
électroniques

Ref. 14D

Les publicités de T.S.F. 
1920-1930

Ref. 105 B

Réalisations pratiques à af­
fichages Led

Répertoire mondial des 
transistor

Reí. T3 D

inclus

Construire ses enceintes 
acoustiques

Ref. 9 D

REPERTOIRE 
MONDIAL des 
TRANSISTORS

•••••
9***9
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• •••♦

Mt♦••• •

: el .

domotique

disquette 
incluse

?C et domotique 
Ref. IOD

CD

Mini studio » A­Midi studio
0WÆIMCK -mints CAMSBUNMS

Parasites 
et perturbations 
des élec troniques

Tracés des 
circuits imprimés

tW-

Parasites et perturbations 
des électroniques

Ref. ! 8 d

Mini studio
Ref. 19 D

Tracés des circuits 
imprimés

Ref. 17 D

Les haut-parleurs

195 F
Les haut-parleurs 

Ref. 21 D

CD Rom 
inclus

Comprendre le traitement 
numérique de signal

Ref. 103 P

Ils ont inventé 
l'électronique

Ref. 104 P

250 F

Le livre des techniques ¡§jjC Ì > du son Le livre des techniques >, du son
Notions for

A 280 F SöD 1350 F
LE LIVRES

Tornei. Ref. 22 D

Pour s initier o 
l'électronique 

Ref. 12 D

■ \ E23EZ1 
P i Techniques r des haut-parleurs 
h »gm 

V . ■ acoustiques

I 8280F
■■

Techniques des 
haut-parleurs

Reí. 20 D

LES PUBLICITES 
DE T.S.F.

1920 - 1930 Slectronique 
appliquée fautes fréquences
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Le livre
' Initiation ,-X 
aux amplis à tubesdu son

O 390 160 F
Jargonoscope. 
Dictionnaire des 
techniques audiovisuelles

Ref. 26 D

TB 170 F
La radio ?.. mais c'est 
très simple !

Ref. 25 D

Initiation aux amplis 
à tubes

Reí. 27 D

DES TECHNIQUES DU SON
Tome 2. Ref. 23 D Tome 3. Ref. 24 D

IA RADIO Ü. 
mais c’est 
très 
simple!



Ref. 34 D

Réussir ses récepteurs 
toutes fréquences

Ref. 35 D

Antennes pour 
satellites

Ref. 36 D

Montages autour 
d'un Minitel

350 schémas HF de
10 kHzà 1 GHz 

Ref. 41 D

Les amplificateurs 
à tubes

Ref. 40 D

Le manuel des 
microconlrôleurs

Ref. 42 P

Multimédia?
Pas de panique! i

149 "
PwJkwc ■

Alimentations 
électroniques

Ref. 39 D

Multimédia ? Pas de 
panique !

Ref. 43 P

Traitement numérique 300 circuits
du signal Ref. 45 P

Ref. 44 P

Ref. 38 D

le manuel 

des G AL
CD ROM g

Inclus J

,275 F
Automates 
programmables en Basic 

Ref. 48 P

THYRISTORS 
& TRIACS

Thyristors & triacs
Ref. 49 P

fartdcL AMPLIFICATEUR OPÉRATIONNEL

L'art de l'amplificateur 
opérationnel

Ref. 50 P

Répertoire des brochages 
électroniques

: Ref, 51 P

—J

Enceiniü »I 
ACOUSTIQUES & «i 
HMJl l’ARIIURS . I

249 F

Traité de l'électron ¡que Travaux pratiques
Volume 1 : Ref. 53-1 P du traité de l'électronique
Volume 2 : Ref. 53-2 P Volume! Ref. 54-1. R

Le manuel des GAL 
Ref. 47 P

Logique floue & 
régulation PID 

Ref. 55 P

Amplificateurs à tubes 
pour quitare et hi-fi

Ref. 56 P

Enceintes acoustiques 
& haut-parleurs

Ref. 52 P

le manuel du

bus l'C

Le manuel bus FC 
Ref. 58 P

Apprenez la conception 
de montages 
électroniques

Ref. 68 P

compilateur croisé
PASCAL^

Disquette " 

incluse ■

Compilateur croisé 
PASCAL

Ref. 61 P

Volume ï Ref. 54-2 P

Je programme en Pascui 
les microcontrôleurs de la 
famille 8051 (80C537)

Ref. 62 P

L'électronique ?
Pas de panique !

1 vol. Ref. 69-1 P
2 vol. Ref. 69-2 P
3 vol. Ref. 69-3 P

Dépanner les ordinateurs 
& le matériel numérique 

(Tomel.j Ref. 70 P

Un coup ça marche, 
un coup ça marche 
pas !

Ref. 63 P

Sono & studio
Ref. 64 P

Disquette 
incluse

Pratique des 
MICROCONTRÔLEURS

LE MANUEL DU 
Microcontrôleur 

ST62

Electronique:
Marché du XXIe siècle

Microconlrôleurs PIC 
à structure RISC

Ref. 67 P

Electronique : Marché 
du XXle siècle

Ref. 65 P

Apprenez la mesure 
des circuits 
électroniques

Ref. 66 P

Pratique des
Microcontrôleurs PIC 

Ref. 71 P

Le manuel du 
Microcontrôleur ST62

Ref. 72 P

Le Bus SCSI 
Ref. 73 P

Apprenez à utiliser le 
microcontrôleur 8051

Ref. 74 P

Electronique et 
programmation 
pour débutants

Ref. 75 Pi



Réception des 
hautes-fréquences

Tome. 1 Ref. 76-1 P
Tome. 2 Ref. 76'2 P

303 circuits
Ref. 78 P

304 circuits
Ref. 79 P

J'EXPLOITE
LES INTERFACES DE
MON PC

169 F

J'exploite les 
interfaces 
de mon PC

Ref. 82

te cours technique

Le cours technique 
Ref. 84 P

Dépanner les ordinateurs 
& le matériel numérique 

(Tome 2) Ref, 81 P

306 circuits fa liaison RS232
Ref. 89 P Ref. 90 D

Télévision par satellite

Environnement et Concevoir et réaliser Créations Alarme ? Pas de panique !
pollution un éclairage halogène électroniques Ref. 88 P

Ref 85 P Ref.86 P ■ Ref. 87 P

Je pilote l'interface 
parallèle de mon PC

Ref. 83 P

Les microcontrôleurs PIC
Ref 91 D

Acquisition ce données 
Du capteur à ¡'ordinateur 

Ref. 99 D

Shémathèque-Radio 
des années 50

Ref. 93 D

Catalog 
dique

lue encyclopé- 
e la T.S.F.

Ref. 94B

Encyclopédie de la 
radioélectricité

Ref. 95 B

Comment la radio fut 
inventée

Ref. 96 b

E ▼ . B ;
K Apprendre 1
K l'électronique |
11 fer à soi idcTcn main H

../x. H

Í --224 J

Guide “ 
des tubes BF .

• J y

m wwTr.TSHB
. Compatibilité
EirCfHOMAGNFTIQlir I

- - * H

329 J

-** L'audionumérique

Apprendre ¡'électronique 
1er à souder en main

Ref. 100 D

Guide des tubes BF
Ref. 107 P

Compatibilité 
électromagnétique 

: Ref. 102 P

L'audionumérique 
Ref. 101 D

Ref. 97P

Magnétoscopes VHS

Magnétoscopes VHS 
pal et secam

Ref. 98 D

(3D IBDSü
Dafathèque

Ref. 200 229r 
300 circuits électroniques

Ref. 201 119F
L'électronique

Ref. 202 259 '
The élektor datasheet collection

Ref. 203 150F 
E-Roufer

Ref. 204 2341

N
E-

45

Toute la T. S. F. 
en 80 abaques

Ref. 108 B

80 programmes pour PC 
Ref.205 123'

Espresso
Ref. 206 1171

300 circuits électroniques
Ref. 207 119[

Switch !
Ref. 208 408F

300 fiches de caractéristiques
Ref. 209 149e
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Z.LTulIe Est - BP 76 - 19002 Tulle cedex TEL : 05 55 29 92 92 - FAX : 05 55 29 92 93
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NOM :.................................................................Prénom :............................................................. ........................

Nom de l'association :............................................................................................................................................
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LE SPECIALISTE DU TUBE 
VOUS PROPOSE 
DES PRODUITS 
DE QUALITE INEGALEE...

CHOPIN - Réf.
2 x 28 W Stéréo 
La nouvelle référence de la classe A. 
Kit : 10850 F - Monté : 15500 F

AMPLIFICATEUR 
BLOC MONO A TUBES

1 x 10 W - Sensibilité : 300 mV
Kit : 1000 F - Monté : 1600 F

TRIODE RUSSE
Réf. 6C41C - 2 x 15 W Stéréo
Kit : 6900 F - Monté : 9800 F
Existe en 2 x 10 IV - Réf. TE692
Kit : 5900 F- Monté : 8800 F

ALIMENTATION STABILISEE REGLABLE

PRIX 
TTC

GENERATEUR DE FONCTION
220 V 50/60 Hz - Tension de sortie : 1,5 V à 24 V Alimentation 220 V 50/690 Hz - Fréquence de 10 Hz à 200 kHz en 8 gammes
Courant de sortie maxi : 4 A - Affichage numérique 3 digits
Réglable en tension/courant - Variation charge +
Variation secteur ± 10 % = 1 % - Ondulation résiduelle eff. 20 mV
Dimensions (mm) : 170 x 285 x 98.

Tension de sortie BF réglable par pot et commutateur 3 positions 
Distorsion inférieure à 0,5 % à 800 mV

Sorties sinusoïdales, triangulaires, dents de scie, rectangle + 
Sortie impulsion TTL.

TRANSFOS DE SORTIE 
POUR AMPLIS

A TUBES
TRANSFOS DE SORTIE 

ENROULEMENT MULTI-COUCHE 
TOLE A GRAINS ORIENTE (M3X) 

SORTIE 8 Q POUR 
TOUS LES MODELES

TRANSFOS TORIQUES - ENTREE 220 V
Transfo torique 200 VA
S. 220 V + 220 V/0,3 A
-60 V + 60 V/0,2 A-6 V +6 V/3A....460,00 F

HAUT-PARLEURS SUPRAVOX

f

Pour 1EL34 ou 6L6 Triode classe (A) 
10/30 Watts maxi 
Primaire mufti-impédance 
2100 - 2400 - 2700 - 3000 £2 
temps de montée 3,8 ps à 20 kHz....  
Pour 2EL34 ou KT88 ou 6550 
temps de montée 3,8 ps 
à 20 kHz 40/100 Watts....................  
Pour 4EL34 ou KT88 ou 6550 
temps de montée 5 ps 
à 20 kHz 80 / 200 Watts....................  
Pour 2EI_ 84 / 6 V 6 ultra linaire 
temps de montée 3,7 ps 
à 20 kHz 17/34 Watts......................  
Pour 16033 - Temps de montée 2 ps 
à 20 kHz 40/100 Watts 
moulé en cuve................................... 
Pour 1 -5881 (2000 Q) 
temps de montée 2,5 ps à 20 kHz 
17/30 Watts....................................  
Pour 2EL 34 ou 6L6 ultra linéaire 
temps de montée 3 ps à 20 kHz...... . 
Pour 6C41 classe A 
temps de montée 3 ps............. ........ 
Pour dépannage ECU32 - ECL86 
sur étrier.... ............ ........ ..... ...........
Pour dépannage EL84 sur étrier...... .

.400,00 F

.750,00 F

.1400,00 F

390,00 F

.1200,00 F

390,00 F

800,00 F

.870,00 F

48,00 F 
68,00 F

TRANSFOS D’ALIMENTATION 
HAUTE TENSION 

POUR AMPLIFICATEUR 
A TUBE-ENTREE 220 V 

SECONDAIRE
6 Volts / 6 Amp. - 400 Volts - 500 mA ...480,00 F 
6 Volts / 4 Amp. - 300 Volts - 300 mA .280,00 F 
6 Volts / 2 Amp. - 300 Volts - 100 mA...180,00 F

Transfo torique 120 VA mufti-tension 
S. 155 V / 0,285 A -104 V / 0,285 A
-51 V/0,285 A-6,3 V + 6.3V/3 A
-120 V/0,02 A.................................
Transfo torique 170 VA 168 V, 
35 V, 35 V/0,6 A-120 V/ 
0,04 A-6 V/3,6 A...........................
Transfo torique 50 VA multi-tenslon 
P. 110 + 110VS. 25V/0.5A-70V 
0,2 A-2 + 9 V0,6 A..........................
Transfo torique 40 VA 150 V/ 0.1 A 
-70V/0.1 A-6V/2A...................
Transfo torique 40 VA 220 V + 50 V...

17 cm LS ferrite 45-12000 Hz....
21 cm LB ferrite bi-cône
96 dB 45-18000 Hz...................
28 cm ferrite 35-8000 Hz-97 dB

,1100,00 F

1100,00 F 
,1403,00 F

380,00 F

.440,00 F

210,00 F

160,00 F 
.160,00 F

TUBES ELECTRONIQUES
ECC83 PH....................................................60,00 F
ECC81 Zaerix...............................................60,00 F
ECC82 Ultraon........................................ 60,00 F
ECC88 Siemens...................................... 60,00 F
ECC189 Siemens ou RTC.......................... 60,00 F
EL34 Tesla.................................................. 144,00 F
EL84 Tesla ou PQL......................................45,00 F
EZ80 RTC.....................................................45,00 F
GZ32 RTC....................................................75,00 F
12AX7 WA Sovtek.......................................60,00 F
5T4 RCA = 5Z3........................................ 90,00 F
5Y3GB RTC................................................80,00 F
6AS7G RCA................ ............................ 85,00 F
6V6 Mazda militaire....................................60,00 F

,80,00 F 
.400,00 F 
...60,00 F

.60,00 F 
...80,00 F
...86,00 F 
.220,00 F
.220,00 F 
..120,00 F

28 cm néodryne 35 - 6000 Hz 97 dB...2370,00 F
SUPPORTS ET CONNECTIQUES

Naval .4 câbler............................................12,00 F
Noval stéatite pour C.l..................................8,00 F
Noval stéatite châssis pour blindage......45,00 F
Octal stéatite châssis...... ....................... 50,00 F
Support 6C41.............................................45,00 F
Support 6C33.............................................45,00 F
RCA châssis doré noir............................22,00 F
RCA châssis doré rouge.........................22,00 F
RCA mâle doré noir................................ 22,00 F
RCA mâle doré rouge................... 22,00 F
RCA femelle doré noir.............................22,00 F
RCA femelle doré rouge.........................22,00 F
Bornier HP doré.....................................22,00 F
CONDENSATEURS HAUTE TENSION 

CHIMIQUE A FIXATION PAR VIS 
(sans écrou)

Pour dépannage (modèles anciens)
15 + 15mF450V.......................................30,00 F
32 + 32 mF450V.......................................40,00 F
50 + 50mF350V.......................................35,00 F
100 mF 450 / 550 V....................................45,00 F

CONDENSATEURS CHIMIQUES 
A FIXATION A PICOTS RADIAUX

CONDENSATEURS TYPE BOUTEILLE
470 mF 350 V...
2400 mF 200 V.
3200 mF 350 V.
3300 mF 400 V.

120,00 F
160,00 F
180,00 F
185,00 F

CONDENSATEURS CHIMIQUES RADIAL
2200 mF 50 V................
4700 mF 50 V................
4700 mF 100 V Bouteille
4700 mF 63 V Bouteille..
6800 mF 63 V Bouteille .. 
22000 mF 40 V Bouteille

.18,00 F 
27,00 F 
64,00 F
.46,00 F 
.68,00 F 
.80,00 F

CONDENSATEURS POLYPROPYLENE 
NON POLARISE AXIAL MKP

6L6 Wgc Sovtek.
6C33 Sovtek......
6N7RCA...........
6AQ5 RTC.........
6F6 RCA............
6SN7GTRCA....
6C41..................
TE692PH..........
EL33 Mazda......

10mF385V.................................
10mF485V.................................
22 mF 385V.................................
33 mF 250 V.................................
33 mF 350 V.................................
47 mF 400 V.................................
68 mF 400 V.................................
100 mF 400V...............................
220 mF 385 V..............................
390 mF 400 V...............................
400 mF 385V...............................
470 mF 450 V...............................
22 mF 385 V Axial........................
8 mF 900 V Radial Polypropyiène.

.10,00 F 
11,00 F 

.10,00 F 

.16,00 F 

.20,00 F 

.20,00 F 

.16,00 F 

.18,00 F 
,48,00 F 
38,00 F 
.30,00 F 
.46,00 F 
...7,00 F 
,65,00 F

1 nF630V............
3 nF 1200 V...........
4,7 nF 1600 V........
7,5 nF 1200 V........ 
10nF630V..........
15 nF 1600 V........
22 nF 1600 V........
33 nF 400V...........
68 nF400V..........
220 nF630V........
470 nF630V........
1 mF250VMKT...
1 mF5 400VMKT
3 mF 3 250 V MKT
4 mF 7 160 V MKP 
10mF100VMKP.

...3,00 F 

...5,00 F 

..5,00 F 

...4,50 F 

...4,50 F

...6,00 F

...6,50 F

...3,00 F 

...4,00 F 

. ..8,00 F 
12,00 F 
...5,00 F 
...5,50 F 
...7,50 F 
12,00 F 
,22,00 F

CONDENSATEURS POLYPROPYLENE 
NON POLARISE RADIAL MKP

22 nF 2000 V.
33 nF 2000 V.
39 nF 400 V...
47 nF 2000 V.
68 nF 400 V...
220 nF 250 V.
470 nF 400 V.
820 nF400V.

.10,00 F 

.10,00 F 

...9,00 F 

...9,00 F 

...4,50 F 

...4,00 F

...4,00 F 

...7,00 F

TSM -15, rue de Onze-Arpents - 95130 FRANCONVILLE - Tél. : 01 34 13 37 52
TSM ELECTRONIC - Z.A. des Grossines -17320 MARENNES - Tél. : 05 46 85 37 60



66 RUE DE MONTREUIL 75011 PARIS
METRO REkNATION /BOULETS MONTRF.UI!
TEL:(33)01 41 72 30 64 FAX:(33)01 43 72 30 67
OUVERT LE LUNDI DE I0H A 19H
I T DU MARDI AU SAMEDI DE9H30A I9H

Vente demi-gros 
et détail

plus de 22000MIMO UÜ 4XUUU
W Références en stock

-ARMES^^^ Pktnlfit A colt»ALARME!
facile à installer (Télécommande) 
Centrale d'alarme sans fils

SP 200 B 339,00 Frs

CTC500C 1999,00 Frs

naie
du démarage

dernières évolutions téchniques en matière de 
protection, 
commande des clignotants

39,00 Frs l'un 66,00 Frs les 2
HAM100_

SP500 B 599,00 Frs

avec apport automatique de colle VTGG2 
tsxœ
et 480,’c, affichage numérique de la 
température VTSSC30
Tournevis ”poing”avec 10 embouts 

Rfââ C“et 2 ,all0"ges 

^»r’è^œ w/230

Nettoyeur pour fer à souder VTSTC

loyage STAND50

49.00 Frs

689,00 Frs

25.00 FrsVTBT2

ÈwraM
CS5MX fe deédaétPe°ctioné|SOCON CS220 

ACCESSOIRE

590,00 Frs

5495,00 Frs

799,00 Frs

ECLAIRAGE
Eclairage de secour/camping 
projecteur à 2 lampes 
3 mod es d'utillisation

MA620 B 549,00 Frs

ZL30TL2

■3daPta,eür SWd19B
Outil compact à fonction multiples

deCr?éci’sÎoenC0UPante p0Ur traVaUX VT100

59.00 Frs

159,00 Frs

Kit de camping polyvalent „

»*eUe«aU 

prmat carte de crédit

GASSK6

EC8

399,00 Frs

16,00 Frs

169.00 Frs

îaser 3CÏOm',vis*3e réglage” LL60 499,00 Frs

avec 41 embouts VT53 59.00 Frs

ELECTRICITE ELECTRONIQUE
Multimètre numérique 3 1/2

DVM85OBL 119.00 Frs
Inverseurs de tension 12 VCC vers

239,00 Frs

99,00 Frs>B020

&Ven,’-Ch<,CS
ZL4AML 

ZLDEV

ZL202

169,00 Frs

899,00 Frs

»

139.00 Frs

ZL500

VDL1502RB
chesemi étanche 

plongeur étanche .

hjmineuse 20 W (250 
STR01

Lampe loupe pour
Frs 
Frs

qualité BITVTD 

LL 60

Frs

WTA10 35,00 Frs

blocage automatique 15 s après la 
coupure du contact SP150
Interphone pour moto
pour communiquer avec le _________ _  
nassager INTERCOM
Ordinateur bicyclette 
7,fonctionsle!a-1 vitesse télémètre

Ordinateur bicylette sans fil 
13 Fonctions e a BC13W

visible à 300m BLBELT
100 mYmwVlasse 2 MP1800
Pointeur laser de poche650 nm 1 mW r r t LPP5LC

249,00 Frs

265,00 Frs

69,00 Frs

169,00 Frs

119,00 Frs

169,00 Frs

79,00 Frs

Station météorologique électronique

WS918 2499.00 Frs 
T h erm omètr e i n tèr i eur/ ext ér i eur 
de *50 c à +70 c Mémoire temp.
maxi,et mini TA3 75,00 Frs
SffitSelîes%Kïïr^!le 3 capteurs RF indépendants 

de‘20°c à +60ac . WS899 » 345,00 Frs
Baromètre électronique sans fils 
affichage tendance météo,température
Mptes?nsefl|eUr ‘ WS888 799.00 Frs

en quelques secondes HAA9901 599 00 Trs

WST312

L7198 199,00 Frs

JVM830 49.00 Frs 
& Ni MH avec déchargeur.

_ . r „ R 3.R6CrÏI,Rr20... VL9680 139,00 Frs
Convertisseur de tensions 85 W 
idéal en voyage . 220Vac en 110 Vac 
et vice et versa PSUD85 99,00 Frs
Chargeur d'accus NiCd & NiMH R6
et 9v .affichage led de charge VL2298 69,00 Frs

7.5/9/12V Courant ÇOOmA max CARO800 49,00 Frs

'écoute mono/stéréo , 
a^e de volume. Superbass HPD5 149,00 Frs 

r avec gd confort HPD4M 179.00 Frs

éal pour cours et discours

BnSteins S® É;°oS^ 
«w» ■

lisons fiables et de qualité HC410 1399.00 FrsHciœ rnfc 

largeur rapide HC410/CR 299,00 Frs

VPA265ÓM 4999,00 Frs

Jeu de 6 tournevis 
3 cruciformes ; 3plâts
Jeu de 6 tournevis de précision

= Ch62 ^1305 59,00 Frs

courant de sortie: 1000mA PSC1310 75.00 Frs
Rallonge pour fiche allume cigare 1m plugext 25.00 Frs
Testeur de tension
testez les tension ac/cc en toute sécurité
3 leds indiquent la tension jusqu à 500V VTTEST4 25,00 Frs 
Multimètre très complet
30 plages affichage 3 1/2 digits 
gaine antichoc gratuite 
Tournevis multi-test

Télémètre de distance à ultrasons

date .alarme Jonction sommeil WT217

CAMCOLMH

279,00 Frs

99,00 Frs

, 469.00Frs 
îlxels 
1099,00 Frs

DVM890 269.00 Frs

VPA210OM 1299,00 Frs

¡CRSET6 29,00 Frs

Colle cyanolite .tubë 3 grammes 
Cutter métal verrouillage de position 
Jeu de 5 pinces universelles 
plate a Dec demi rond.tenaille,coupante 
plaie à bec plaLpince à bec demi rond VT-SET 65,00 Frs

lAfww

pour tension 12 à
TELEPHONIE

tensions cc/<
f VTTEST1 
CVTTEST2

25,00 Fr

19,00 Ft

t plus sûr SPBS 

votre monnaie
. EC16

579,00 Frs

35,00 Frs

type
HSM4

Mini vibreur pour GSM
recevez un appel sans sonnerie
énervante GSVIBLC
Support universel magnétique pour GSM
convient pour la plupart

téléphones sans fik , GSMH1
P<,U, GSM P°Ur 'a GSeCHl

85.00 Fr

39.00 Fr

Horloge DCF avec projection 
projecte l'heure sur le plafond ou le mur 
Fête de projection rotative WT318 
Horloge-réveil radiopilotée 
double alarme indication température^ 

Télécommande universelle

35,00 Frs

329,00 Frs

149,00 Frs

______ ______  35,00 Frs
iversel pour GSM et téléphone portable
labié GSVIB2 159,00 Frs
rsel pour GSM 
i ceinture et sur 
de bord d'une voiture GSHC 16,00 Frs

DETECTEUR DE METAUX
Détecteur de métaux avec sortie casque 

vu-mètre, tête de détection
étanche et tige réglable CS100 379,00 Frs
Détecteur de métaux C-SCOPE 
correction de l'effet de terre 
discrimination audio et vu-mètre CS990 2659,00 Frs

MB Couleurs «ecW 

écran LCD à haute résolution 
avec entrée audio, réglage. numériques résolution 480 * ¿^pixels MONCOLHA 
Horloge murale . 
dirigée par le signal horaire de 
Francfort. Jour et date WT3QD

Mégaphone , sortie 5 W

85,00 Frs

1299,00 Frs

219,00 Frs
16,00 Frs
16,00 Frs

199,00 Frs

de voiture spsoob 599 Frs + interface de verrouillage centrai 502135 Frs 
+Moteur de verrouillage central AMboo 99 Frs

. ' '799Fr^ Al
gp +2eme émetteur d'une valeur de 119,00 Frs
♦ M Gratuit iWoBoutets

4c .» •. ii ® m ~ ». ., >4 A ■ vf w n ■ ■

Nos prix sont donnés à titre indicatif, pouvant être modifiés sans préavis. 
Tout nos prix sont TTC. Les produits actifs ne sont ni repris ni échangés. 
Forfait de port 40 Frs. Port gratuit à partir de de 1 500 Frs d’achat.
Forfait contre remboursement 72 Frs. Chronopost au tarif en vigueur. 
Télépaiement par carte bleu.

;de Montreuil C Blvd Vol wire
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